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Cl IES ENOÜEIEURS REC0WNDEN1 LA TRAVERSE
Le capitaine et le second «lu Lau/on sont 

tenus responsables de l.i collision 
de l’automne dernier

DEUX OFFICIERS SUSPENDUS

L’HOPITAL COOKE NE SERA PAS SITUE
AILLEURS QU’AU CAP DE LA MADELEINE

Le capitaine I . A. Deniers, C «.re rncpiéteut >ur le? .
rident» maritimes vient de faire parvenit « décision sur la i

Nitre BiRué le «lé« Li­
re au nom de la 
Corporation de 

l’Hôpital

«enta automobüea con >idérés 
:ûle« 'Ur If ociu d’un Tac 
vifî!lai voitures nour v me:

hor« d'u-age et abandonnés par leurs propriétaire 
ic petite bombe fut lancée d’un aeroplane su. «c

Ies rebelles mexicains proclament le
GENERAL ESCOBAR PRESIDENT PROVISOIRE

liiion qui *e produisit le 3 octobre dernier entre le "Progrès et le 
l auzon . les deux tiaversiers qui fou* r servic e entre I rois*

Rivières et Ste Angèle
hn substance, le capitaine Doqat I emav, du * Progrès e»t 

exonéré de tout blâme,* le capitaine Bu du I au/on ’ est sus 
pendu pour trois moi», pendant que le « tih at du capitaine Her­

itor Duval est annulé pour la saison de navigation de apiè.»
laquelle un certificat de capitaine de remorqueur pourra lui être 
accordé.

Le texte du jugement rendu par M le apitaine Demers est 
, des plus intéressants. Ln plus des décisions que nous mentionnons 
'plus haut, le Commissane-enquéteur blâme sévèrement nos au­
torités municipales pour leur façon d administrer la traverse et 
suggère comme premier remède, de confie» a 1 avenir la direction uan n (.raml M.r. ont d. i « ‘"t. d« ' 

' d un traversier qu à un seul capitaine, afin d’empêcher que se «•«'troi* rrt hôpital 
produise de nouveau un malheureux accident comme relui du 3 
octobre alors que la vie de centaines de citoyens des deux rives 
du St-Laurent furent mises en danger

Dans son jugement, le capitaine Deniers fait d abord remar- 
. quer que les deux navires, le "Progrès et le "Lauzon" sont cons- 
( truits en acier, peuvent faire une vitesse de sept a huit milles a 
• 1 heure et sont attachés au service de la traverse entre I rois-Riviè- 
, res et Ste-Angèle. I a coutume établie veut qu’à l un des voyage»
’ le capitaine soit a U roue et qu au rr ur. « e dernier soit rem- 
I placé par le second officier.

M. Louis Normand prendra des 
procédures si necessaire

REGLEMENT VOTE
l.*' confteil * unammi-niritt >ote un 

ntltmriif autorisant un emprunt ô# 
s.là.TOé. rornrne c«*nt ribu? ion d»- n«»tre 
»illr n I'oeu’ rr d«- I hôpital t i*u
‘•iront traite* le- tubercule.i\ de la 
rt’Kion de la *allee du >i-Vlaurlce. 

le t a p*de* la-Madeleine sha*»«ni-

Par I intermédiaire de son procureur. Mtre I ernan l 
Quesnel. M I ouïs N«>rmand a cfc»nné avis au « onseil «ju il 
recourrait aux tribunaux pour le forcer a prendre les me­
sures nécessaires afin d'obtenir le remboursement de cer 
tames sommes payées aux avocat* de la défense dans la 
cause de l échevin Madore si le conseil ne décidait pa\ 
avant quinze jours de réclamer ce remboursement

I e contrôleur a déclaré qu il avait remis tettr affaire 
entre les mains de l'avocat de la cité. Mtre Mauru e I or- 
tier I affaire a été ajournée a la prochaine séance

lUo a •• poi1;

LES BATEAUX-PHARES A L’OEUVRE
Un diner aux anciens héros de Vimy

(Prease CxtiSilenneT
|'lu«irurs aneiens «*IJi«-irrM du corp» canadien oui prit jiait 

^piurc ii■■ la rrête de \ in»', !«■ ÿ a^ril J9I7, vonl a^oir un dm, r |« . «m- 
hi ah n d»- commémorer la capitulation d«‘ cette f«»rter»**e conaidêrc*- i 

im> '» pii-1- torti du front occidental, le corps canadien était alors corn 
l»*r Mr Julian Hinc, maintenant le vicomte Bymi d«* \ im> l n ii.e**^- 

! if turns smihait» et d’affection lui sera câble aujourd'hui par ses ancien» 
uridi *.

Une bataille immi 
nente à Sonora a- 

>ec les troupes 
de Callès

|es representations sur le Pm
Alone seront faites à Washington

1 !’ ; e* a v L an*J ie n n t )
Ott««N s—1)( * représentations form«'lle« nu pnuvrrnement des Eta »-l'.

nsi i»r«>)'aMrm«,nt être faite* aujourd'hui au sujet de la goélette canji- 
m l m AL>nt par l'honorable M \ incent >las*ey, ministre < anadi<-n a 
• Injli»» i i »| «e uu’a laisné entendr»' liier * la t hambre d* * f «Rmnîune* 

[PrrwT. r '1' -fr* hinjr. en ré|M»ndam .i uni interpellation d< l'honorable 
F .Jt Benne11. chef de l'opposition.

LES TACTIQUES

'embargo serait imposé sur le
transport par fret en Ontario

(Presse Canadienne)
0 — le Journal a publié hier la nomellc »>ii%anl« — l.a po»M- 

f - d un embargo sur le fret dirigé par la '«ne prineipale cer» l oue»? .« 
H * d'Ottana « commencé a se de**iner. hn r. par *uite d - dommag»'» 

a I'eM d«' 1'oronto par les inondations ri« la semaine dernière, le t a- 
t >>< fui ; le < ansdien National acceptent encor* de» marchander*. 
■» >i la ‘"nation ne s'améliore pa* tre* rapidement, il sera absolument 
p«‘iire d» refuser d'en accepter d’autre» pour prévenir la congestion dan* 

kingar*.

ponoralile jupe devient 
ju?»' « icl‘ suppléant de
PaCour Supérieure de no­
tre province.

m imxiKAiMiu:
Il e.^t entendu «j. 
■j g c R. A. B. «. 
'rea!, au este d 
i• -int de la < ou 1 

‘ >v.r! e île Qjé'" 
>ar le jrouvernei 
■ en vonsoil n’a

Offres pour 
'incinérateur

Le rnnscil a pris connaissance 
de deux soumi'-sions pour l'incinr 
râleur municipal a construire pre^ 
que immédiatement pour notre vil 
le L une venait de la Superior In 
nnerator Cn of Canada Ltd et 
offre rte faire I installation corn 
plete pour la *omme rte tî9.8in. 
L autre soumission est de la Fran. 
ci» HanKwi Co Ltd Montreal, et 
contient deux propositions, lune 
au coôt de V19.077 et l'autre au 
reùt de $37,147.

Ces incinérateurs sont d une ca 
parité de 40 tonnes par 10 heures 
et peuvent donner 9t» tonnes par 
vingt quatre heures.
Ces soumissions ont ete referees 
a l architecte Asselm pour rap­
port a la prochaine seance du eon 
serf.

Tl esse Canad enne)
Juaic. Mexique. 9—On a an on. f 

ici, n e qje .c aent: »1 José U9:i/.aio 
Fsi obar a ait eré pro. lamé pr<*« dent 
provisoire par les neurgés mex. am». 

Juare/.. Chihuahua. Mexique, J. — 
Proclame “président p ov moire du 

Mexique", par le.'» n^urjre', José fio ■- 
islo Kirobar, aéneraîivsime dat rebel* 
lea so d ' - ’ ge a i t hie- ser.* tea men a- 
jnes «te i'ouot avr.- 6,000 hommes bien 
équipés.

A’, a n t départ d’i her. ’ n 
tta n organisé cn trois section», le 
“prév ient prOV:.-e re" a <l t que 'r* 
révolutionnaire' a’arre.eront a ( i • 
h u a h .a ou a Sonora, ro qui dépendra 
des circonstance», puis et al or J ver­
ront a protéger leurs » vîtes a .-'o- 1 
noia. après avoir pa*-e .a gorge dan-I 
gereure Pulpeto f’ass dans la Z'*r: 
ou continueront vers le nud et atta 
queron* t ' le. de i h.huahua pa

Qaeber. 9 Tou ’» eq j. 
bâteaux-phare» or.: «-t. a • 
:enclre a Québec pour .«• • .*
semaine. < en bâteaux *onL < 
ment pré a occuper .eur , 
pectif r* «^uand la rna^r i n 
g a* « hera d',‘< end .r 
immédiatement en place.

T.a gouvernement po’.-p .. «
;nrnt quatre bâ:eaux-pha e 
nés un peu partout cr” w‘ 
Terre Neuve <’e ont > i.»
verse', a la traverse de St-»* 
“Red Islet” a Te Rouge 
aux ( oudres”, dar. » .c cher » 
et e “White Reef’ a Vî ­
tes na\:res aont p^are» • 
tout dans le f'eu\e. a d 
dangereux, ou il y a e.i 
de placer un phare a eau ii 
ce du courant ou de a g ran > 
deur dp l’eau. Munis d'une 
te «-.rêne, durant 1rs tr i p* «i

s fo"t entendre un < r 11 - 
qui prévient le na^ rr qui i

I.e

I echevin K> a n. »appu\ant ^ur !• 
Ncimn rllistc rappela que la * hamhra 
dr t omme-rc r de- lifand '1ér< a%»it 
■uggere «•! demand* qur « «t hôpital 
fut con*truit a (.Tand Mere plutôt j 
qu a la t ôl» a Kcuhrlcau. au < ap dr 
la-Madrlrin» rt s'informa *i la ville 
avait ra»*uranc«- que le «ilr dr t ho- | 
pilai ne serait pa* changé

Mire Philippe Uigur < .It rrpn 
sentant de la < orporation de l’Hôpi­
tal i «Ml ke. qui venait d'entrer dans 
la salle, prit la parole pour déclarer 
au conseil que le ( omitr axait pris 
ronnai**ance de- la requête de la 
i hambre de Commerce de l.rand'Me- 
rr et qu i! axai» ele déride- que !r site 
ne serait pas changé. Il ajouta qu'il 
n a* ait aucune objection a cr qu** i* 
tille xmt inclure dans son règlement 
qu'elle accordait l'octroi d* Vt.ETni a 
la condition que I h-pital soit constru t 
a la I ot r a Rocheteau

.•si le contrat pour le terrain ne*» 
pa* encore signe, déclara Mtre Higué 
* e*t par»*- que l’on na pa* encore 
determine la location exacte du site 
de Ihôpital sur ta propriété des

Ouverture de la navigation de
Québec à Montreal. — Les bouées

I.h .

\|..
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L'HOlUflPOINÏÏ ON A ACCORDE 785 DIVORCES AU 
CANADA DURANT LE COURS DE 1928

j‘Si un marché nous e.’-t fer­
mé dit-ih nous devons h- 
lors nous en créer de nou-

l.( v >tati>liques i(uii(iuenf 
une augmentation de *7 
< ns.—Ontario en premie­
re place.
KIKN IM)l K Ql li;i (’

I.e généra! rebelle, axe. 4.000 hom­
mes de troupes »e trouverait dans le:< 
environs «ie ( hihuahua, croit-on.
Lorsque !e« révolutionnaires retraite- ------—
rent vers le nord il y a piuaieurw

.........  ’ " Une décision au >ujet de»pe.» «lenieurerent a «et er Iro;*, ma : 3 on i 
a déclare aux quartiers généreux des 
rebelles ici que depuis ce temp*,, era j 
troupes ont pu ©c retirer.

SEULS LES CANADIENS NES ICI 
POURRONT ENTRER AUX E.-UNIS

veaux.
I KS i; r AT I MS

Da

Le C«ip adopt< 
ri4(‘urc (Tété

t «cp de- la Madeleine, 9-- I 'hen 
r«- a' am rr »«-ra en xigyrur dan» le* 
limite» d* n*»lrr cite a partir du 
1 mai price bain lusqu'au J’* arptem 
hre. t e»t te qui a ete de* idr. hier 
M»ir par nu» é« hrvins .» la *r.xn«r 
resulierc- du iccnsril d«- xillr.

LE CHOMIGE DES
DIPLOMES CD JUPON

kU>!» 1 ' 1V •. J-. J 1.

('anadiens qui traversent 
la frontière pour travail­
ler chez nos voisins.

I l I I II
(iOl \KRXIl II

LE TRAITE .1
I.e “préaident provisoire” a ajSii 

r>mme Aiejo Bey ministre da Tié.sor 
an» le nouveau gouvernement et i! c- 
idie .ictuellement le choix de »e au- 
■es min.^tre».

(PlTsst Canadienne! < Pree-u* Canad cnne)
X . .. i . " • r'

o ! n » > on mex.am.. -cmblnt aujoui- d” Et.at^-Uni, a maintenu la d'M.nc
. j tion faite par le département d imm

e .luge (jreen»hieMs q ri
; » i*-* tan ' ».* !*

droit que «Ji.ns la ma'i» 
iébuta sous les plus heu- 

■ riant l'associe de aoi frè- 
Crcenshields, K.C., i»r 

;»r.riik et du jugc-en-clwf 
I»r;nieux, dans la déf^n- 
Kicl, le fameux rebdîltf 

'’"t. Il acquit bientôt une 
" rience et remplit les d'- 

■:‘1 ^ de l'Association du 
M 'ntréal et de la Provin-
• qu'en 1 y lu il soit no * - i
• tour Supérieure pour le

Montréal. Sa nominaJ *.i i (P?e
« n hef sappU'ant cour-n- Toronto, 0 
rf df* plus grands ne épilémie
^ «• ^'la j tait déclarée

! Erne«t f»reca»*hi* », 3ur le-
1 l|r. Qué., le 2 fnet | juste aux en 
,re ctait John (irec.i- I nu«ka«tng. t> 
rrvut rm pre nier» éduc.;- Ke» (iodfrry,

1 « A * : I ’ . - •
..r ’ • .i «attiti 

uù il fut reçu Bai'hc* er 
•■Ni et Licencié en Loi en

d hui dépendu* de l'habilite du corn- 
mandant * t* c hef de* rebelles, le gé­
néral Jo e Gon/.alo K wobar a coordon­
ner >C8 forces A honora asser. tôt pour 
rencontrer le» troupe» fénérales com­
ma; dre» par !o général Llia Calle.*, 
genrali«>ime federal.

Tout indiqua t que les deux comman­
dant* rassemblaient leurs tioupes res­
pective dans le but de tenter un su- 
prême- effort a Sinaloa et a Sonora 
l’un contre l’autre, quand il a té an. 
nonce n i que i'seobar ciait attendu a 
Nogale». Sonora, aujourd'hui, venant 
de l'Ktat de ( hihuahua en aéroplane, 
pr-cédant son principal corps d’armée

gration de1* K t a t s -1n ia entre les ( »hh 
diens nés dana le Dominion et les ( a 
nadiens nés en-dehors du Canada, en 
ce qui concerne la traversée de la fron­
tière.

Il y a deux an?, aprè» que le*- offi 
ciels de l'Immigration eurent émis l’or­
dre 60 définissant les gens obligea d* 
traverser régulièrement la frontier»- 
comme des immigrants, la n!u^ haut- 
cour du pays confirma cet ordre. Dan 
l’intervalle, le» cours supérieures de 
New-York et du Michigan rendirent 
de* décisions contre le departement 
d’immigration et supportèrent le droit 

„ Ides (anadiefta. né- dans le Dorti
1'“ >•’ dlr,|î'' dc Ju*rc/ 'er? ou cn-drhor-, .lo tr.vcr fr ot mravo,

i avec U nouvelle reçue de M«>co| s,r ,a frontlrre leur* .ff.i-r I
a ! effet que le général Calles se ren 
dait a Luliacan, Sinaloa pour prendre 
personnellement le commandement de 
c nnupes et le* diriger vei - Jionora 
• cour d» activités des rebeller, indi- 

i)i;c que le theatre principal des hosti­
lité* n rté dmgé vers l’ouest.

S[DEC[I1(1[CH[Z SIMMS sont
RISEES A MARKSTAY

W EDI ISE DETRUITE
- L’ancienne église ea- 
N«*rla*rt. pre» do W in

Ki«t ‘r'*' ^ fndroit' histori'^ur- Je

e Canadienne)
- On a appris ici qu'.i- j 
e f èvre typhoidt s’é- 
armi les mvnig.ants é- 
terres de la C >urcrne, 
rons du villag ? dc ha- 
jirlo. L’hon. D. T’or-
• m-tre pro^inridî &• 
srgé !e Dr 4 Xay. hy-
• a! et le T>r iidrry chef 

j©« Inspecteurs 'snitaires «ia »b ren­
dre dans le nord pour prend,c des me­
sures pour enrayer cette epidemie

^ j . ,« t « té ra- > 'r*.k « La
nouvelle de .épidémie fut appris; au

, «
lui fut adr»"»é par i’hol». William 
Finlay

Le l)ureiiu de poste et le bureau 
de téléphone font partie des 
maisons incendiées.

g en. - : e prov

L’ORIGINE DU FEU
< Prosa Canadienne) 

Markstay. Ont. — L’hôtel du viily 
ge. un magasin généra! et una c urie 
ont été détruits par un violent incen­
die ici hier. Lr dommages «ont éva­
luer a $10,000. Le bureau de po«*.a et 
V burcai de téléphoné faisaient par. 
tie du magasin généra'.

lues flamme* originèrent dans un? 
écurie située à proxim.'é du magasin 
généra! et a un moment on craignit 
que le village fut entièrement détruit.

,r,s^ t,wm, ...... ................ . .. Le feu fut d’obord aous contrôle, ma5s
• n «tre des Terres et Ko- -éprit naiaeance avec une plus gran-

décision de la Cour Suprême met d« 
côté le traite Jay de 1 TiM qui donna * 
“aux sujet dc Sa Majesté" !e droi* <:• 
traverser 1* frontière librement po.- 
leur* affaire».

Apparemment < *>u Supreme . 
que la guerre dc 11*12 cancelle le t:.«;t«
Jay.

Le principal effet de l’ordre qui v < ' 
d’étre maintenu ■♦era d'empécher 
Canadiens qui ne aont pa né du’ !*■ 
T>ominion et qui demeurent le long de 
la frontière, de venir chercher du tri 
vail du côté américain a moinn de troi- 
ver une place sur la liste de* quotit» • 
d’immigration.

LIHÏÏBÜIE8JE
bel-:

iffere
Los automobiles peuvent 

circuler depuis hier. — 
Deux équipes ont débla- 
vé le chemin.
L N E REM ONTRE

Lu«

ranadit
rét» qui est en tournée d nsptctlofl 

a été détruite par le ' dan* lr distr'c: L'énidc-mie, cro t e
’ do mage- sont estimé* A î»r (iodfrey ré-u'ter* t du fa.*
^ «'ait ité construit* en I immig-ant» consommera ent 
gnore la cause d» l’intcn-ltfe ’•* r:\iere l» r*quc leur» 

dans la tour, |•echent•

de violènce. plusieura heures plu* 
tard. I<es flammes se propâgèr'nt si 
rapMe.mdnt que peu de choat put être 
sauvé du maga«in gene-al, a l’exeen- 

* % » - ïtion d’effe * personnel#. Le* troi bâ- 
t.saes furent complètemeai raséta.

Le veto du 
contrôleur 
maintenu

Le conseil s ost unanime ment mrl 
né. hier soir, devant le veto qur lr 
contrôleur apposa aux résolution* 
adoptées par la majorité et qui 
accordait un salaire au maire rt 
aux écheviai A titre de member 
de la Commission de I Exposition 

Quand res résolutions furent 
soumises d# nouveau par le qref 
fier, le maire *e rontenta de rtcrla 
rer “La", mais le greffier fit re 
margaar qu i! fallait de nouveau 
les aoumottro au vote

L éehovin Janvier vota d abord 
en favour dos résolutions, puis re 
viol sur son voto en déclarant au d 
acMptarait le veto puisque I avi 
se«r légol avait déclaré CCI deux 
résolution* Mlégalos.

UN GISEMENT D'OR ESI 
DECOUVERT A MANILLE

Mnn.lla. f* L**s ceixrier *i«i 
xaillenl n In roust ru«iion du» 
n« 1 <r;i«)tie«iue dexunl ?erx ir à n
t*i *. eati la ville »|e Muiii'In, |> 
. ,,uv fie ln rix ière Augut, a • 
J.t milles de cette su)»*, ont il»
I »*r un ri» he ginemetit d’or. Il» 
jièrent ni»*’ s.une de l».teat |>,f 
Iftnrurtir éxabiee à pbis de 9J 
te'Titee, et f»n estime qu»* | nf. <li 
g .• nient. |»e'it être étalu»* 0 
l<••l AifL* MfaijnAi.

l.f* offh.rrn et lr* emi.|.> '

< haï
aux de;>uté» l'opportun té de dmeute r 
’,* * rén«>.aliens n»toptées par ce «oui - 
te. M. l-ajw'.ite cepr-’-lant nr sr ic' i ; 
pu* à la de.naade d»* M < ahan.

U CéloiH G. M G< n 
Je Tor»»nto Sud. M Félix Qu nu, «».*» 
.••v,,tcur «J»* Halifax »t M. • . R. Nr 

|'ifo.*h. IhCrnl de North RattleforJ. 
parlèrent nu ; sur le budget au tout» 
Je l'apre* MML

Atlante t»ulf nn«l l*>»» Tie Compne' 
qui a entre|*ria In » •> •*tr»i»*tè»,n »l i tun- 
«n-l crûrent rt'i il oer.i |»o->ihin »! eju* 
je|»»iter le terfmn aur une larg** »ii|ir*T- 
tl*»e M »»t eneiM"’ II» • dl»*,Tlt |*l é* 
» ivnli»M «e |-I» •

I.n

Il iv té r#-» et le ttnfie p»1'H ** ' fn.i-- ;i 
breinent

\ i «■••in il«* In (•> ’ ie •* «I lu» ’ i 
qni|M fie* travailleur- «le Shaxs mignn 
-••U'' la «liri-»t)“ii «!«• 31 T C.-urie-’. 
rontimi' »»*n traxml i ' h* o > rang «h 
St e-Marguerite e-i elle n r»-ii« »»utrf 
un»- ê«4Ui|*e fie la ville i|«» Trois-Hixie- 
je» f|iii finit e,i f jj f»- a elehlnxer 1. 
route de f» eAté.ei.

Cf* dfiix f'iui|»e» se* rfn«-«»n*rant, «e 
» ! -iginfie fjeie |f flinriiin e*t nmintennn 
lilir*- ft i-ette* nouselle réjotiira »in 
atieiiu doute le» autom»>hilistr» «jeii n*at 
ien'laie*nt ei'ie r<* n»»*ment.

Le- dr<igu«igc «lu 
chenal «le l’est 
du St-Maurice

I
(Dt cotre F.nvoyé Spéc •!>

< ap de la 'tndeieine, 9 - \ «n J 
aéanrp régulière d'hier aolr, les 
membre» dr n«*trc ronseil oui dr * 
ridé d'appuxrr la requête d un cer­
tain nombre de no» marchands vou­
lant qu'une demande soit faite au j 
depute Dèsaulniers p«,««r obtenir le 
dragtiage du rhenal de l’est de la 
rixierç }M-Maurlee qui est artnrl 
lement trop pen* profond pour per 
mettre au bateau d'aemsfer an 
tuai epnsiruit par te goti««rnr- ' 
ment.

LA BOURSE
L’irré*;ulftritr continue en­

core ce* matin sur Ici 
marches rir Montreal rt 
dr Nrw-York.

LES MINES

Hae

t; H

W a i n w <

Le ti mps qu’il fera
B# • •»
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Mon Oncle et mon Curé
Oaf J tan de lu Br lie

Nos Courriers
Ste-Flore

rev ms Or I »rtrrren»mt rn ♦•.*4nt beaucoup d rhort* pour 
ê- • .srr un pe-i Hr Hétolalion, m-it »•>»• pouvoir y parvenir 
< /lie, q jf » i**ent le. rernontience* Hr ma eonaeiencr. un trnt»-

,i, Hrbvr.D r i*acita>t Han. me trie et Han. mon coeur l «-
,jartf ,| j «s.:, ronn.i lr mot H un homme célébré, je rnr le j

;/rals . ^tainement approprié, et j affirme que , aurai, rr.e Han.
un .uperbe acre, de mi.anthropie:

\r • r •*,* pa. « r qui »r pa.ie daiu !r coeur H une miserable
r (1 ,r < onna - relui H une honnête petite fille, et ce que ) y vois
pi épouvanté! _

Ma,» rr mot m étant totalement inc onnu, je ne pu» pa» men
, i v ir pour .ati.faire aux rnâne» He ma tante

Mon oncl* .>«>t l>*<- I- d' "’on ^P*'1 *,‘.l<!
r n» au ^ et je pa»»a« ce» deux jour» avec |e cure dont a bon-

|,«ure . fl hrorr rn h-ure » !• P*n.^ d, noir» .rp*'»-

’ 7. m.,d. matin. .1 m» fil pr»p*-rr un nccllrn. drjeunr,, ei no...;
, ,, m, d«n»èi« lo» «n («M : » * • •u,re
r, „ .r fjr p.rndrr Hr, forer. Ma.» chaqur l.ourKrr nou» rlout -; 

, r> ! .va., loulr, lr, pr.nr. du mondr a rrlrn.r n.r, armr,
I , nul! pour lr pauvrr rurr . rla.l pa,.rr .an. aomme.l. Il « 

,T„p ,lr chagrin pour dorm.r, rl d a.llrur., nr pouvant n. ae-, 
( , n rA-< C, 4 ( il avait écrit a mon oncle une lettre de dix 
vf pj pagrR Han. laquelle, comme je I appn. plu. tard, il rnumr 
,4!l mPS qualité*, petite» grande» et moyenne» Or defaut» il n r
tait point qtie.tion j

Mon cher petit enfant me Hit il âpre» m long .«lence voua,
r oublie?e/ pa» votre vieux CUfé >

c éîan

rAlTIK* PC il( kl

— P m.n he dern ar, M. Ldmoaé R
f.rd t ur.e r»rt » de *4*ce »
parenUi et »ai. »t».ant a e t’e
ft * d. at .d'n* Mmend ii a.-d. M 
et M Iron.r I: »-d. M •*. M ne De- 
*.r« K M. é • M*n» A e Jte R • »ri
M » V! f r *• J e • h G e ' « M etM’re
f#.d • q •« Dupont M f>:* 1 Du- 
i/e t. Aija' i«eve gne f*»a* Duport. 
A «e -t l * 4r» » re C j • .*rd !t »rd. 
He-" !.* • ere. R. K e j, ( n.r-
•eld H .• v^.e» R «ri

Ar.:» * r IP j .. * I; »ri, M «
r.e îl'.ie H'> u e M.rf jerte Lacrgne.

te «»• ' ee- u M Kltion'f R '-.rd

l. na* M V CR K H Pt LE
~ U* j»U ui Pâques M. Féeère

Heu » .muiar ■» groj >a de parer’*
et d an -»
ce * ' ra

»
« r « .

p n i r ji r d*» p!* » .-»

A ao-. nv t» • ' t MM
Raou fa ■ re*a It, Oner Parraau t, 0-

a M* » Albert Hou!*, L go j ri
H*u ' \ • Hou a. Jo*eph Hoj!e,
Josephat Ufa (r.elina?.
rhtr.aa f’a;,!. »n, V es Vrorn e Hou-
a Ittm» H''. n Ar. nette H . e, E-

amai», ïamai» i» je
n oublierez pa» non plu» me» consr Méfiez-vous de

1 magination. petite Reine Je U compare a une belle flamme qui, 
, . r vivifie une intelligence lor.qu on la nourrit discrètement ; j 

„ • -I on lui donne trop d aliment», elle devient un feu de joie 
. ,1 rnibr.i'-e la maison et I incendie laisse derrière lui de la cendre
ci de» scorie»

lr m effort e - ai de gouverner la flamme ave»- .agrase. rnnn 
^ ^.ir le cure mai* je vous avoue que j aime »»»rz le» feux de joie 

Ou mai» gare a I me eodie’ Ne jouons pa» avec le feu. Reine
__R,en qu un petit feu de joie monsieur le cure . est char j

r, r.rtf I t SI on a peur de l incendie on jette un peu d eau froide 
»ur le foyer

__Mais où trouve ! on l ean froide, ma petite)
' *

un joui .
pi* ,r ,, |)lflJ q,,e non! » e na le cure I eau froide, mon c her

[Mil ei fan' ce sont le» désillusion» et le» chagrin», et je prierai' 
, h a q u e jour aidrminent pour qu ils soient r» «rte» rie votre route 

I -» larme* rnr gagnaient en entendant mon cure parler ainsi, ! 
r /avalai un grand verre d eau pour ralmer mon emotion.

* \\ant de vous quitter repris je. ie dois vous prévenir que je 
n r (t'» » un goût trè» piononce pour a coquetterie

( » t la le point faible chez toutes le» femme», le «ai» cela.
H t le « lie ave, «»,n bon sourire mai» pa» trop n en faut. Reine , 
f),, jrstr U fiecpientation du monde vous apprendra a équilibrer,
» * eut iment» et votre oncle, d ailleur» «aura bien vou» gunler

(,) re ce doit être charmant, le monde monsieur le c uré' et | 
je »m> sure de plaire étant si jolie

s**n» doute »an» doute mai» défiez vous de» compliments
exagérés, défiez vous rie la vanité *

fuit* , r.»t SI naturel d aimer à plane ,! n> a aucun ma! a
cela .

| bmi ! voila une rm-rale un peu lâche, répondit le curé en 
« ébouriffant le** cheveux* ! nfm. ces raisonnements sont de votre 
, rt f )\r i mer- i* vou» n en <;te» point encore à due avec I Le- j 
«!r-M»tr lout est vanité, et rien que vanité1

Que c et f » cle.ia.te r»t exagère! 1 t puis, il est si vieux! | I- 
magine que se» idées doivent etre bien surannées

Allons, allon» laissons cria le sais bien que I f criture «am- 
tr r- les pensée» d un pauvre cure de campagne ne peuvent pa» i 
r: r mpri»e» par une fille jeune, jolie et qui me semble assez 
épri«e cfe figure

I r< . .<rda et» souriant, mais sr» lèvre.» tremblaient, car I heu- | 
r c ii clef,at t appr «»< hait

* Prenez garde d avoir froid en route. Reine
W, n, . t> „ i eu r !e cme nous somme* au moi» d Août, on

Nerfs las et 
tête lourde

Beaucoup de .«e
plaignent (ies deux, i+ur* 
nerf* sont complètement 
affaisé*. K lie* Ront agt- 
’/***«. irntablea. ne peuvent 
dormir Klle* n'eproavent 

• j)A.* le matin, en levant, 
cotte .sensation de fraîcheur 
et de contentement que de- 
v rail procurer une bonne 
ouït de aommeil. D’ordi­
naire, cet état ennuveux 
résulte d une quantité de 
petites causes plutôt que 
d'un mal grave. 
I/indigeation, l'aigreur 
d estomac, l'état bilieux, 
la paresae du foie, la cons­
tipation .Hont le* 
causes habituel­
les du délabre­
ment des nerf-, 
du mal de tete 
et de !a sensa­
tion persistante 
de détroSaSe 
< > sont ctf* trou- 
biea-ia qu'ARBEVS cor- 
nge «j rapidement. l_ n 
verre le matin suffit a 
adoucir l’estomac, à chas­
ser de l'organisme les dé­
chets. a neutraliser l acidi- 
te. a lancer dans tout le 
corps un afflux de ^srrg 
ricî;^ et a remettre le sys­
tème entier en condition 
parfaitement normale. 
Cela vaut la peine que vous 
recourriez a ABBEY’S.

442 r
Prenez . . •

Abbeys
Le Sel de S s n t é

Tl * ■ >•« A*»mj-«**rl* v-n»1' Ve
1* fA*«*^r <1r» • -edonti» r* ar-*«n0 « <4- militer* *' <♦«-,»* tnt,*- '>t«rvC.e /»*• mn»*'»*.
U râf-« erti -jor praarr-rtina
éè*r>» - «’S'ir '•r. et «tj*
■
h*r-a, n* m» * »•*.

^ * • How.*. J#»nn»tte
)|»'Vw«rUe OéLaa».

— M. et M ne P.arrt Hou # al leur 
fêtr t ont f*a»»é • ;oer d» Pio a v 
â ■ ^ *• P.'«a H#* psrtnt»

f ILS ERA! LLfciv
— M,' ?.»t n «u-ent ej t- notre 

*• •• e* 4# Mt»» Vt» A!-
1 Ra -e» c ♦!»» »• Arr.»»i<!.
dé:édc sah.terrent -ndi *natin chez 
M A 4« Basta-a-rh# oj •!!» hto 
t* ’ ae»»4 * qatiq^e te*np>.

!#** «ar. ce fat .ianté J>»r M • cu­
ré Kuf L Der.ercourt.

La* portear» ét» #nt MÎ4. I) oni» 
Dj;»-* Euc-n» »'* Lafresrer» Nsyo* 
e* ',r «a »i Faré naai Dopon*.

R-» 'é»#n* aux fur.ér» >•
M A fc»',«r»c-i*, Roger Cél aa». 
Mri'e» H .«!»* Boueh»r,
Djj I ; \. otte, I.eo Lai-

: *4. • |
«j !» ppe Déport.*r*. T » or» ^ Ge- 

4 y . n*r*to î^^ron'*r» Z §e'«'- 
gt !. r la* \4el»rl Géiif»»*.
M r* Mt* } Bou hor, M. et Mme

* : T-»n* M e* M*r» Rodo!-
M. et Mrro Do au L«- 

V! Mâ» •-Jean-» Bourhe- 
9 Crtaiav

y , \ ci u'e R ta Auger, M*n«-
Ro»e I*f -he-: r.. Marguerite Bc, «- 
ort». V» er* *•« I^e-iur. M»r:o-Je»rre 

B , . n» K'o4 * Duno-.t. loeéph -e
r * »

M* r Ro*o De*ch»»n#i. M argue
f: > ■ V* e-.tin» Leduc, Marie-

Jean-«• H île, UtUia H*-f . c: M - 
Lem«> MM J H Déitu’.me:», Don»t 
E- • O e I «peri er» Arthur 
1-ah« H ** •» Boitvor:. Ligouri Gé-
li ««. Joieph Poucher, Hector Lores- 
4 »«■ N»r« e Doscheano», Borromee 
\ - e V rei Gé» -**. Rooert A a - 
gr I’ -'B# * ng or. Ephre.m Ge 
r.ar B unr P« u Dupor , Joseph 1^» 

v e et Eugene laperriere

f f

Sic-Anne de la Pcrade

NOTES SOCIALES

M r* M-v ** Antonio Dolhe » l«aid
e- .;e : -• *«.m. . ont pa»ic !»

. f ie P»,iue» cne Je Dr Dolbo-:.
v! J \. K. Lanouette était »«.« 

Trot» P, . r e e» jour» dern.e:».

- M e» Mme ^ Angor», Be Mo- • 
*»« ont p» « * e quelque» jour» 4 I.» 
Pftue hez M A.fred Cédu..

M f Mme Carignan OcD’o» é 
t« ■ i- ■ M \rtliur De-iuLn e.i 
pour a fête ae Piques.

M r VJ* * \ n r « *• C'« r B * u (i e »
mt » «e* » Nicoict ce» j^ur* ae.»
n.ers
M Guy Bigué 4e Troe-Keè’i» «
P» »• . : i e ! i j u e « jour» chez v~n p1'
M W e ■. e H gué

V ne Lahifsonniére e u t eu «t
B«t v an récemment.

M 4rm»M Desaj’r.ierv é»â.t * 
Tro.s-R-v:éro*. »es jour» .îerricia.

M Haur /* Deschéne» d» Québe: e 
•.♦ de p»*‘ag^ à Tui Pera4e i •*.»!» Ve

* «
t»w* a pa»«r >» vaeanco» ae Paq-.e*
uan* »• fami'.te

Mlle Pauline Do’bcc ei* a.iée » Pa- 
t -an

M J. P Lorarger cta ‘ i Quibr. 
ce» jour» dernier».

M. et Mme R Desrarreaux «r1' 
a:!é» a St-Baaile dern>reman*.

M. et Mme Philippe Rompt# 
Troia-K;v.ere» ont pa»»é les vacatcef 
de Pà*iue.» » t.a Pêraie

'f I/€0 Pe au n.ers êta *. » :ç. -
Riv rre« ce» jour» dernier»

^1 «f Rous»eaj était .if putsage 
a La Perade rette semaine.

M R St- Germ.» -> e»t • -aster 
»» vacance» de Pâques dan» *1 famil-

'1 J Douviî'e de Trei» R v,er»z a 
P*» e que que» jour» « lui Perad*.

M e* Mme .1 Côté de Q-jLnec é- 
ta:en* en v.vte * !,« IVr«le c«» jour? 
Jerne- chez M. J. Juntaj

.......
/'/' '/////* • » / y ///// y

Ste-Cécile de Levrard,

— Mme Luuger Durand a»t » • 
pasaor un moi* a Manchoater cher, -a
f lo Mm# Eugen» Ger *

— Mme Henri Cinq-Map« t'* reve­
nue d'une promenade de quelque* **-
m* •» passée done sa famii.e a Thot- 
ford-Mines

— M. et Mme Arthur Tpu*rna t e 
Deseha ona en v • 'e chez MM. B:»r- 
'om.eo Cirq Msr» ce» our* dorn.e'» 

— Mi e Marie-Anr.e Demors de St- 
Piorte est ver.j» passer quelques jour» 
chez sa soeur Mme A phor.se B taon.

— MM. Clov.s et Joseph \c >, de 
5te-Soph!e de pa»‘»age a Sic-Cécile 
,ar affaire».

— M »' Mme Da-- Po de ^t*
P;eiro en v.aito chez M. Henri Mi­
chel, dernièrement.

■—M et Mme Hecto Tau» j;nap* 
•ont ailés a 8te-Sonh:e a*» eter au* 
funerail'e* de eur fiie Mm* Gédéon 
Lemay.

— MM. et Mme Serapnjn R «rd, 
\ phonse Tou» grant et A oh e Cro­
teau sont a lés a une pa:t.e de #u* 

-e 'e jou; do Pique* che M Hen'
Toueigort.

—I^a f f t* de Pâque* « ete e ebre

a Ste-CrcGe avee ionsptuo»:té.
l>ocor«s s > oc profusion» *o.s tuas 

avec un goût sûr par notre dévoué 
pasteur V lV*bé Faucher, ! egüae et 

auto! présent oient un coup d oe . 
féénquo.

La moa»** fut chantée per V Tab- 
'•e J A Faucher qu fit auss ’• a*r- 
mon Je cr^onstasce Votre préJieo- 

. n u» parle' avec *00 bon­
nes pare qu touchent l’Ame. I.
:i0Ue r.v *. le roe»*arroct:on du 
Christ et noa» dicta les leçon» que 
nous dovona on retirer.

A .'orguo , » enant fut magn f.que 
I^* chora e aoua ! habile d on de 

Mme S H Rivard organi«U> et de 
M Gustave maître Cu çha-

.* • * exécuté e programme suivant; 
Entrée ; "L agneau Pas:a* par le 

normand Messe de Dumoat en qua- 
t :• part.es.

* rtw'i« Gioire « Je»ut en • 
soliste MSH Il.vard 

at on Prière par Laml-
g*i«*

. g r.a t aej en - par--.es par Au- 
2« «tes M Le* Béatrua Tousi-
gna-G tec e Houle, Ange, ne Cor-
rier

O 1- o'.o en 3 partie». M ■« Cé- 
Ho i.e, Soprano, Anr» • < l or- 
ait, Ciarmtha Rivari tonor. 

ntuin Ergo en 2 parties de Wio-

ê : Marche de •* Victoae par 
k, «uutenue par M I. Houle 

ro da chapelle *t dirigea^ P*r 
artistes telle que M;re S H R - 

a hora e a remporte u*» éc.a- 
>ucce». Félicitation «.ncéres.

iirandes Piles
M Hervé Marchand eu voyage d af­

faires à La Tuque.
Ml!-' Beatrice Beauchamp de Mon’ 

tenue pa»*er le dimanche de 
l'Aques « hex non père

MH* P*-neiges Ihigré du A'ap de la 
Mn-Meiue était 1 hôte de Mlle Simone 
Ar»eneault «es jour» derniers.

Ma iau LuHea V» igeoia , et Tio • 
Ki\ près en visite «hez M. et Mme 
lier». Mart-hand réceiumenr.

NI E Bertrand de Montreal de 
pas'-i'sc* «liez son frère.

M < «mille Oldcamp d«* St-C’a*!- 
nnr était eu visite chez de» parent» 
a Pâques.

\| RoL'-rt P«*i»s«vn rl* ^f«»otléal é- 
t ut I hôt«* de M. Jeau J. Crète diman-
i be «Jerin«*r.

Mlle Madeline ^ « ;geois de j,»«snge 
«lan» »* farnille.

Mlle L raule Dour et aux Trois Ri 
\.rreN lundi deraier.

Mlle Mar^n \ eiliet de Shanruiigan 
en i>rom« na«le chea a«*n père.

M ‘ b-ries l>« uret mesureur de bois 
e«t de retour apres avoir passe l'hiver 
à Port AJfred

M. ex Mmr Ovila < barette de Qué- 
he* ainsi que Mme Rodrigue I-auraiu 
de^ Trois Rivière» et Mlle (iabnelle 
f^fnntaim- «le S»-Hrannthe aont venus 
passer le dimanche cher leurs parents.

Plusieurs de no« étudiant* a«»nt ve­
rm* leaser les »a«‘ancea de Pique* dan* 
leur fnmitie M Jeau Paul frète. Jean 
Louis I»,,ucet. Gertrude Thibeault. et 
Martha Fourr er et Buaanne LafonUi- 
ae

Béeancour
A F occasion de la fête de Pâque 

plusieurs sm.» se réunirent chez Mlle 
Marcelle Blondin poor pasaer la *o:. 
rée. Etaient présenta: Mlles Françoi­
se et Alice Cormier. Anai» Côté. Rita 
Kamel. Geneviève Leblanc. Jeannette 
Gmgra» et Jeannette Kheault, MM. 
Coroner. Arthur Côté et Robert Bloo- 
din. Tous passèrent une agréable soi. 
lée, et se séparèrent à une heure a- 
vancée emportant un ineffaçable sou­
venir de cette reunion si récréative.

•ou* 1* direction de îl^Jn w ^

de la 8« mcs*e de Leonard t Crw! 
tus de U me*».# eQ D51 (V . *;J* •• 
...... r.. d. h,... 1z*. -

M J„»eph Bloo-l n q. r
*hn *°»» ÛL Pam ^

M. Lmilien Gin*r*« de* Ts
«ièros en promenads heV.
Aroèdée G ingras. “

èn visite chez M 
beault. Mlle- |; ,, . M "
Hamel. ’ *Vll$e N-

Trépamer de HérouxrilU . * ‘
de chez M. Gaspard

St-Rosaire
M ie.» Marcs * DufJ.y t 

Lang.o.s sont ei v«Cance. ,. p" 
dr.n» eur fam .> * ç., r# 

M F X F.„i,r 
R.' ere* par affa re 1

M!!e Dorea Cha „ .
d'un voyage a Shsrbioo-*

L K Gaufrier H iofpomt
▼os*J rejouira par les jautres 
appétissantes qu’il cuit sur 
la telle meme
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GAUFRIER

acasam^n ccNtDAi me me rrcHca

r»t vrai, répondit lr nue. qui perdait un peu la trie. Alors J 
\ • !» i ouvrez pas ti«»p. de peur d attraper un rrfroidiaaement | 
Noua noua levânie* âpre» avoir fait de vains efforts pour gri- j 
otrt «pielque» miette» rie pain et dr pâte
‘ i > ^ j ai de cbagrin. rn e nai je en éclatant subitement en »an 
,!*' que j'ai de ihagrin de vou* quitter, mon c her cure! j

V- p ! c11 » o n » pa» t-.r pleut n» pa > est loul a fait absurde 
le cure sans »apetce\oir que <ie groaaea la nue a coulaient le

c» de ses loue»
Ld un remords subit, je voua

ic ma vie mon bon

Vos aliments 
ne peuvent vous profiter

SI VOUS des &

I aligne

n>o , mon pauvre cure 
‘ qurh-ues pa* de Ions en large 

r n • r» reunait •» dominer 1 emotion 
drinandait qu a se faite jour par

la pott
11 s q u a ^ 
-tait cha

errine. clans tous «r» aiours. 
et me meltie «ians les bra» de 

i . . r » I »
hagtin. rcsia t prov noirement

m '* garde du Buisson.
je dis à Jean d aller en a\a 

I ed un petit bout de chemin p 
le voua écrirai tous le» joli'

-_)e n en demande pa» tant.
lr-lient une fou par moi. et bi 

__|e vou* écrirai tout, «bso

&
iir

Nous ver t on» ç a dit 
\ r que vou» aurez »eta »i

r c'i: r et moi nou» fime» a 
r plui longtemps ensemble 

», monsieur le curé 
:non chet entant, l.crivez-moi »eu- 

*n intimement.
lument tout même me» idées »ur

e curé avec un sourire inciédule 1 a 
■nivelle pour \ou*. remplie de tant de 

,i . . t. ,;,s, que je nr tnp'r pas beaucoup sur votre exactitude 
b \n - ^ ait arrètr pour - ui» attendre et ie v j* qu’il fallait par­

tir je saisis les mains cie mon eut r en pleurant He tout mon

i v ilama moment» monsieur le cureI a vie a tie b
- l a pasaera. ça passera, répondit il dune voix entrecoupée 

Adieu, m m cher bon petit entant ne m’oubliez pa», et metier 
\ou*. méfiez-vous ,

Mai» il ne put achever sa phrase et m aida précipitamment à 
monter dan» la carriole.

le pris 1 ancienne plate de ma tante. r<ta*ee d un côté par une 
malle qui n avait plus He serrure de i autre par d innombrable» 
paquet*, de la forme la plus bizarre, confectionné* par Perrine

* \dieu. mon cure, adieu, mon vieux curé . m éenai-je.
Il fit un geste affectuewt et se détourna brusquement A tra 

\er* mes larmes, je le vis » éloigner à grand* pas et mettre *on 
chapeau »ur sa tète, preuve péremptoire que son moral était non 
seulement dans la plu» violente agitation, mais absolument sens 
dessus deaaous

\près avoir sangloté dix bonnes minutes, je jugeai qu il était 
t-mps de suivre l avis de Perrine. laquelle répétait sur loua les

*on": ...f «ut se faire une raison, mamse'îe. faut se faire une raison'
le fourrai mon mouchoir dans ma poche et je me mia à ré­

fléchir. T • ^

\ nerf» tati^uô et épuisés vous empêchent d#
bien digérer.

\ la fin d une journée de travail il cm bon de 
secouer cvîtc tension ncrvcu.vc avant de vous mettre 
à table -et cela en taisant usage de la gomme 
WnglevA. Votre médecin vous dira comment la 
gomme WriglevA remet et détend les nerfs trop 
tendus et comment son action saine et purificatrice 
rafraîchit et vous remet dans la note—pour jouir 
d’un bon repas.

1 a gomme WriglevN aide auxsi la digestion âpre* 
le» repas en stimulant doucement Paugmentarion 
de la »alive« Hile nettoie les dents, enlève toutes 
trace» d’aliments et de tabac et purifie Phaletne*

Quelle autre bonbon coûte aussi peu et comports 
autant d’avantage*.*

WRIGLEYS

•sr

La Spécialiste en Beauté la plus Distinguée de Londres

Madame JACOBSON
recommande un traitement... et un seul pour 

conserver le charme d’un beau visage

La royauté et les femmes les plus élégantes des Ile» Britanniques 
apprennent de Madame Bertha Jacobson un simple traitement 
domestique pour conserver la fraîcheur et la beauté de la peau.

“de conseille à mes clientes de 
n’employer que le savon composé 
d’huiles de palme et d’olive. 
Il assure cette propreté parfaite 
de la peau qui doit être le prin­
cipe de ta beauté.”

11. 12 Ri-» Do'»», Londsxî, ^ 1

Madam* Ibrr^a Jttkim a #*«»*«<»' Ut pm- 
cff*t d* la ca ’.turi da ta hautt a f » 1,1

jfiaaluW t* haut* da mon* "/wf-

Aax Sas. Il-12 d* U Rat Du* d**t la 
4+artua d» landrt\ h ttOm-.a [ a *L/t **» 
da Bts*ri r^nfadftf l omîtes, d* : 
ftrfâe Jacadrm ajt à .a fin Ce t m ••.« 
défais i nft déux ans Madamt J a. »* -s /»«- 
« «< ’It à ftl»*d*4 !éi dé b/jitSi dé s
fomméj las fias t. liants da Lanam.

r

Après
duupie
repas

«

t‘s» (*ma d K*! dé Sri* cam- 
fmans Us dmuai paumut, dé 
f+.’ma at /«.'ii«, ci-that 
défais la a fi'* da CéafOOrt, 
gva ea+j*r*a* a smst tf *

s' -tj, ^‘zSfat

ISi /

y

«IMF

Prix dé 
ditétl

10c

L\ rovauté et les femmw 
4 élégantes de Londres 

ont depuis des anoces 
confié tous leurs Problèmes 
de beauté à Madame Ber- 
thajacobsondonc l'établis­
sement se troi ve situé dans 
le quartier choisi de Lon- 
dres. Ceux qui étudient la 
technique de la culture de 
la beauté considèrent que 
son enseignement est d’une 
salcur inestimable.

Apres vingt-deux années 
d expérience comme auto- 
rité suprême en matière de 
beauté, Madame Jacobson 

re\ :ent i l'un des plus simples de tou* le* 
traitements de beauté domestiques.

Les conseils précieux de Madame 
Jacobson sur U soin de U peau
"Afin de permettre à mes cliente* de 

protéger leur teint—de conserver la beauté 
de la peau,'* nous dit Madame lacnbson, 
"je leur fournis ma crème spéciale Nourri­
ture de la Peau qui doit être employée le 
'Oir, et je le* prie de *e servir de mon 
fameux Tonique pour la Peau après avoir 
procédé au nettoyage de la peau."

"Je les engage i ne se servir d'aucun 
autre savon eue le Palmolive, car j’ai 
constaté que les huiles douces dont ce 
savon est composé assurent cette propreté 
parfaire de la peau qui doit être le principe 
de la beauté,’ nous écrit Mme Jacobson. 
‘ En même temps, je les prévient du 
d-nger qu’il y a de se servir de savoaj

iuî re sont pas exclustvemenr corn 
!e ces huiles.

rc h

Le pourquoi des huiles de peint 
et d’olht

Jacobson vois dira cjue les secte
dangereuses et impures _ 
de U saleté, du fard et de la crLne

la poussière ti
___ saleté, du fard et de la crLne -
s’imprégnent dans Ici pores de » ^ 
doivent être enlevées. Lesh uil^ 
et d’olive contenues dans le sa ^ * -
olive tendent à adoucir la pea i. à n“ 
les pores et à rafraîchir (e teint n* - - 
Ce sont les agents naturels de la bca-.. - 
la peau.

Au Canada, naturellement, c ^ ^ 
fait bien connu. Les spécialises \tij ^ 
en sme conseillent le traitement Fa • -
pour l’entretien de la peau partout^ 
culture de la beauté est mise en

Le procédé emplové est celui indi-^' f* 
Madame Jacobson. Le traitement va­
loir et matin: faites une mous*e err • ^ 
de savon Palmolive et d eau cha- 
Massez bien la peau avec les deux . - 
pendant deux minutes ahn qucce m- *. 
pénètre dans les pores Ri0Scz.ens/c : 
fétu chaude d’abord puis en r?" • r . 
griduellement. Comme astnnge- 
rinçage final à l’eau glacée est ratrai 
sant.

Madame Jacobson dans son , j 
Londres, Lina Cavalieri . |c

- Bock à Berlines
itli’tes efl bei--fcVienne; Elise

monde entier les •F*c.......... . e
recommandent le Palmolive 
savon le plus en vogue au Cana-a 
AS autres pays.

\A suivre)



[/expérience de nos annonceurs est là pour démontrer que la pu- ; 
olicité suivie dans le Nouvelliste produit toujours des résultats, i JèJVouveUiste Le Nouvelliste est le journal le plus lu par la population 90 p. e. ca- 

nadieiine-franvaise des Trois-Kivières et du district environnant

TIIOIS-KIMKKKS, M Mîl»l *• \N ICII. 1H29

11 C0TE< t0C"ELMa SITE LE innMC OES CIIIIIK SUSPENDUPLIS HÏMHHL P00I L'HOmALCOOKE jyfl y|([ fmi[ JE [| BUE NJ* QUATRE PROPRIETAIRES AU PARC CHAMPLAIN 
DEMANDENT LA SOMME GLOBALE DE $95.000

fest ce que declare le Dr H. Beaudoin 
dans une entrevue qu’il donne au 

représentant du Nouvelliste

DES PRECISIONS INTERESSANTES

fa t q-e 1* Chambre de Commerce 
GranLMere demande que l’MpiUl 
tuberculeux »oit construit dans ses 

nj lieu de l’être a la côte a 
J M '' 1 • •

M jgtre «ugfcstion voulant que ce 
*rf h' tal eot érigé a Mont-Car-

•oue U'Z "* * demander pour quel-
. r4l>0 ret ctablifsement doit être

0#a.;>u:.' la ns le dut*r et. Pour pou- 
Mr rcr" Ire questions 4uc cha 

j u se poser, un de nos repré- 
^tsnts e‘t aile rencontrer le Dr H. 
Brajiio . directeur du dispensaire lo­
fai. pour »v0'r d** précisions sur cette 
' " !l0n du * te de l’hôpiUl Cooke qui 
-«irwer-c a soulever une légère contro- 
ipn*. 1' nous a été expliqué toua les 
'»ctejr' ‘iu: rendaient le aile de la 
'jt< , R Kheleau le plus favorable pour 

t d'un hôpital sanatoi i 
Oa nou. a aouligne aussi le fait qu'il 

*va t une distinction essentielle a 
'»r« entre hôpital-aanatorium et Na- 
Mior.iim; car ce n’est pas un eanato- 
-.am pur ct sirnple mais un hôpital- 
miterium qu' sera érigé au Cap. De 
?;u, IV)p tal Cooke est, do par sa na- 
'■irt, l'erga’ sme antituberculeux qui,
, V'jr* * idle, pourra rendre le plus 
M • a ntptre population, parce 

t>0 p'>ur cent de» tuberculeux de 
vtr* rég n supposés devoir y
être ho>pita tea.

y , co -Eje le Dr Beaudo n a dit 
t r e. ■ » notre représentant: I^a

. -t a « tuHercu oee repose sur ce 
, fondaquo la fonta* 

ç om o facteur de la propagation 
-, ;4 .aie ct les armos ’■econnue* 
f" « r- ".tre la contagion tuber- 

4 4, le dispensaire, *ho«p
•a niiori le* organes de préserva- 

. îfanoe et de propagande 
a J a pensé quM no man- | 

•. pa- d’a tualité de dire un 
dj *•' e du dispensaire et de ] 

/■a*pt<i itjon des tuberculeux.
It D j a re est le pivot de la 

.■ e. 1 <»■ ** centre de dépistage
.«t* ra.ade-. fait l’éducat on antl- 

orgamse la prophy- 
! ax:c et liyg ène sociale et enfin fa- 

ement des tuberculeux.
Maigre *'>'■ a tion dans la vu e du 

dépistage e* ue la prophylaxie ex 
•me p-. a l 'Eii c le, l'effort du di>- 
v' a «v paralysé s’il v a man- 
,-j» placer le- tubcrejloux

LLB.P.JBICUIM
SUCCLOEIUFLUE

C ette me>ure e>t prise afin de protéger le tablier de la 
nie recou\ert rautomne dernier d’une couche 

d*amiésiteet que Peau atteint presque

MAS DK BOY( OIT\(;K

mettre aux règles oe î hygiène iiar.a 
un «Ublissement de cure Profesaeur 
Leon Bernard)'*.

Le tuberculeux qu reste au m.’.teu 
des s.ers. le tuberculeux qu dana le 
but d'a .er -e rapoaer a la campagne 
va dana des pensions, hôtellene> ou 
sanatoria de fortune, où il n'y a 
aucun* 6jrvf.i.ançe .r.éu: a . vc .,>- 
la eat da-igcreux, cc!«. .a e-- un 
meur dft mort.

I y a tellement peu do danger de 
propagation de u malad e dar'- .c« : 
etAhlissements b.en J'—-- -----

Il s’en va de Sherbrooke à 
Québec où il aura la di­
rection de la revue des 
Missions f r a n c i s c a i n e s.

AN( IKN TUIFIJ \ IKN

I>epu * h er mat n î« des c*-
ni ion s-anparticu. .vrement ceux 
qu font 1* -.port Jj «ab.c, et't

n • • : •
pu s le the •» de ceinture du Pa fi*

Q Jébc . . 
O.K M . 
brooke, \ .e

Le II P
■ta- She

dir ges que * j brooke, \ r •. à'
mortalité par tuberculose n’c3t pat | ^uperlcu ' »

ï’èrc Bonaventur<

■n*ar

plu», élevée < hoz le personnel des hô­
pitaux que chez le peuple.

Au point de vue économique '.’hô­
pital sanatorium permet le ravitail­
lement plus facile et moins dispen­
dieux. I*a proximité de* «en ices pu­
blics font dispara'tre le* installa 
tiens coûteuses d'aqueduc, de sys­
tème de drainage. fo**e» septique-*, 
lits bactériens, etc. L’hôpital sanato­
rium doit cependant présenter les 
condition* convenables au sujet de a 
situation, de l'aménagement, de l’ali­
mentation, de la discipline et de la 
direction pour assurer au malade le 
repos et l'aération continus. Ainsi le 
sol devra être perméable, remplace­
ment devra être orienté ver* le sud 
pour assuré le maximum d’ensoleil­
lement et de luminosité et protégé du 
côté nord p«r une colline ou part'e 
bol*ée ceci en raison de ia prédomi­
nance des vents du nord, remplace­
ment devra être suff sammen: g-an i 
pour avoir deu jardin* ou parc pour 
le* ma ndes.

4o. L'hôpital ou seryiea «péc a..sé 
pour tuberculeux e*t *un pa' lion ou 
annexe attenant h un hôpital géné­
rai destiné au triage, à l'observation 
et au traitement des tuberculeux. 1! 
est destiné au malade dont le dia- 
gno»t c est difficile a établir, à ceux 
qui doivent eubir une intervention ) 
chirurgicale et aux phtisiques arrivés I 
au dernier stage de ia maladie. Bien J 
qu’un tel service soit trvs important 
l’hôpital sanatorium peut remédier j 
en grande partie a i'aboence 
service.

NOS BESOINS LOCAt X 
Appiiquons mintenant ces données i 

à nos besoin* Io*auv.
I/O d. a pen s aire org»’ <- ■ • > ' 

pas failli à ea tâche. Il-ra dépisté cha- range- el 
le- contag e ix. A qannée dana Tro.s-R ' ••’’es c f.é

ver:té prêcher i’hyg ène environs un nombre de tub*»’--uVux r-.ritav 
variant de 150 à 300. !’ a dirigé ve-s < -ni d'in*c 
l’hôpital laval 217 malade* dont 63 Lrtuzun”, 
pour, i année qui v^nt de finir. Le* Corporal, 
infirm.eras v - .teuse- ont fa t e,i 
cation hygiénique et ont orga me »a 
prophylaxie sociale a domlcHe.

Mal» la mortalité par tunercu’ose ; 
restée élevée parce qu un trop ] 

grand nombre de malade*. justifia- : 
blés do l’hospitalisation sont re-t-- 
au milieu <ie« leur» et ont propagé ’a j ;a 
oontag on. Sous 1 effort du travail du ohe, 
dispen-jai-e, !« m**rta’.iié i»ar tubarcu- 
lose qui était de 114.8 par 100,Otm ha- 
biients pour le* cinq année* qui ont 
précédé l’organisation du d spen*» -** 
aux Troia-B’v.ère*. a baisfé a 04 7 
pour les 5 dernières années ma * >*e 
fléchi»aaenaht n’est pa* suffisant et 
la cauae c’eut le manque de moyen4 
dliospita iiat;on.

I.a nécessité d'un établissement pou- 
tube-culoux étant al ni-e. à que g*-

donner la prefe­
rence.

Comme .1 êta t impossible d * poiw*v- 
der les. quatre organes d’hospital a- 
tions, ce qui serait l’idéa . on a «-ho:- 
«1 celui qui pouvait rendre ’e p’u* de
service à la communauté et qu; pou- 
vh'* être a Jm.n:stre 'e p us economi* 
quoment, je veux dir» ’hôp.ia Sana­
torium et le site choisi est l’endro t 
appolé Côte a Roche.«au.

Cet établUemem? pourra re.evo.r 
a g-ande^ majorité de no- tuber u- 

leux. Les malade* ne eeront pa» «ou- 
mis a un transport lointain et faii- 
gant. Les malades recevront iei so:ne
qu ,■.. Aor- due et •* m ;
s-era préservée, parce qu’un tuoereu- 
leux éduqué, a son retour d un êta 
bli»sement de cure, n’est plu’ on dan­
ger pour la société, même s'il n'est 
pa» complètement guér.

Au point de vue écoqpmiqu 
endroit peut permettre le va 
ment facile, i'u^age de* servi, 
bîics du Cap de la Madeleine 
qui concern® ’.’eau
le service de drainage.

Mais ce qui est le plu4 
il permettra au malade le ropo> e 
1’aeration continue, es»enc« du tra 
tement de i» tuberculose.

Un **pace de terrain de 50 arpent 
aosurera le calme abso:u. Le terra, 
est suffisamment grand pour perme-.
tre l'étahli4#ement de jardin* et pe
t'ts iar:s pour promenade et c"- 
d’entrainement. Ite cet endro.t 
vue s'étend agréablement sur ’a v 
de* T roi»-Ri»' ère* et du Cap de 
Modelein*.

L’tmplecement e.«t o-iente ver* 
sud apurant e maximum 
sité et d'ensoleillement. I! est proté­
gé de* g-a^ds vent» par une ^colline 
•ituee sur lt parti# nord du terrain.
L* direction de* vont* fait aue ire 
odeurs de* usiné* attegnent 
tonnellement < e» hauteur*.

do t partir pour i’Orien.
L® père Jo.i 'him, ne J -c /n 

fet, est originaire do Su- Soph. 
Lévrard, comte de Nicolet. Il .1 
di* dirigé la ‘'Tempérance’’ a r 
•■t# revu , fra 

Montréal. ! -j ede aj P» r 1 
venture a U direction des “M - 
Franciscaine», une autre revue 
intéressante et au»sl trv ci.f 
<jui tra::e du louven< t i. -:o 
Jan» i c s m; « - ».->

Le Père Joachm est b c.i 
aux T rois-Rivières ou a «-», < 
ct où il a longtemps exerce m; 
v.iéo apostoique*.

1 Notre-Dame restera 
• en cam ion-au 1.» ju *-*

■hain ct qu’elle ne .-era 
a ce même traf lue

L» VILLE N'IMPOSERA
QU'UNE SEULE TAXE

LE BARREAU DE TROIS-RIVIERES 
REND HOMMAGE A SIR L0MER GOUIN

M. fiuo. Henri Kuhichon, hâtonniur parle au nom du 
Barreau et Thon, juue H. Fortier exprime 

le> sympathies de la magistrature

FFS \YO( ATS FKF'-FN FS

fa;t

Notre v;I 
et de t>e* 
voir d’impe 
su rance- u : 
d’assurance 
Juaqu’i- eiic ru- ‘.i 
dro.t ex î-’.era : I.e 
d’anender son reg’ 
4ue les compagnie-.

i qu’a payei 
li elles prat 
d’assurance.-.

tu

Tr L

j -, - qUC »«
! Trifluv en* qu: ont

UNE EMISSION POUR
PAYER LE ,,LAUZ0N”

OpO Mt 
Rhea.

M a

C’est |>lu> <jue trois 
fois l'évalu.'ition mu- 

nicipule «le lî)2h

UNE REQUETE
l e proj«l dt ! ayrandi-^* m* ni du 

l’an ( hamplam, tant* au tonaeil pai 
l’erheiin 4 I. <>ra*rl »‘rut ht-urtc 
hier »oir. a un pr«mi« r ob»ta< U . 1 •
.oui |rri»baM«- di - i \pr«*|ination»

I «• greffier a»ait reeu du c«»n*»#-il la
miaaïun d'oht<-nir des iutrre«»e% leur 
prix |Hiiir la ««nt.- de gre a yre dt 
leurv propr tt l "i C»-h prix t’aLtnl 
aati*fai»ant«, la till<- n aurait pa- a 
rrctiutir a la • d*- - «r « 1
ce-* l'uhlir»

Quatrt de- -in pn.prit-tair* » mit 
rraaéa tint fait tunnailre leur prix

M \»i”u-!« < «Htkt dont la pr««|»rit- 
le e**l porter au r«»l«- d e» alual tou 
}h.u r v1,7Od » n d« mande ' .’O.imma

Le même ntuntant cal demandé 
par >lm«- I I' i.ouin, dont iêxalua- 
tion muniripal* ♦ -1 de S'i.tiUti

M. Benjamin rannetou qui a une 
rxaluntiun municipale «t» $1 l.fiOtt •!
mande ÿ|.’».0u«)

Enfin la 1 ommianion '*e«»laire <*t- 
fre de céder a la 'il'»* pour SI# 000 
-a proprute récemment aequi**- pour 
Xli.HH'. et dont lexaluatinn «.lunin-
pair «-*1 de SI.M10

En tout, l’on demande • 000 I • - 
x aluation muni« ipale «-t «le >2*.000.

II reatr encore a cnnnaitre le prix 
que d«‘mand«-r**nt M le 
(.«-mire, propriétaire du 
Alexandre et Hart, et 
joie, proprietaire d«i e 
Bunaxenture et Hart.

la ville d«*it «««'«‘ir Ce qu 
raequi)»ition d«- ce- terrain-
pou* nir nmimettr«- «lix 
un rcglem« nt d « niprui

La ville va libérer de glace 
tous nos trottoirs

I r conseil a ciccidr. avec I approbdtton du contrôleur, 
que le département de la \01rie municipale >c mettra dès 
aujourd hui à ! oeuvre pour enlever !a place qui rend dan­
gereuse la circulation sur un certain nombre de nos trot­
toir*

I état actuel de .es trottoirs fut porté <* la onnaissan- 
ce du conseil par I r. hev lo lanvier II rappela que dan* 
le passe on avait donné ordre a ix contribuables d enlever 
la ulat r des trottoir* pour le premier avril

l n»* partie d avril e*t écoulée et certains trottoir*. 
pai ticuliérement dan* St-f’h.lippe - *ont recouverts de 
place C est pourquoi il demanda à -*e> collègues qti’ordrr 
*oit d«»nnc-. a 1 mpenicur rlr procéder mini d .itcment a le* 
débla ver.

LES ENQUETEURS

notairr J. \ 
ruin d«-- rue* 
y\ ne H I h* 
n n ct« - nu »*

uütera 
nnt de 

ront ribuabl»

n- B

IL6EII1 PLEIN ET dan»

M i

cl f'

u on e*t impui»sant à >
j #aobeerver, ri on ne peut lui 

mer îe ‘raitement que requiert 
- e\.\ r oi le lais*» contaminer

son entourage.
Déjà !’"• comprend îa néce-sit-e

4 ^ • de/* tuberculeux el le
devra virer c’est-à-dire: îo

• • -a.if -• e.l ’.’éducation hygién - 
-je du fc’ade, 2o la protect on du 
- r j fa a' et d’une façon géné
* e a - été toute entie-e grâ e

1 “ iciion prophylactique du ma*a-
ontagej*. < omment mainteTLant 

4er ce placement des tu’oercu-

M t). H.

quatre

de li Ju-t . p 
paraît . h- ’ ...

Ils subiront leur procès 
})our s*être approprie 
dus billots tie la W ayauu- 
mack 1‘apur Fo.

FF :)0 \nl I

LES CULTIVATEURS EN 
PRENDRONT LE RISÇUE

n v.

a été pr.

et

d’alimentation et

m portant.

De* ciabi .ssement* d’hospitali*a- 
tor répartis*ent en quatre caté- 
rorles: lo le préventorium et l’éia- 
k.»lament post -anatoriale de réédu- 
» :on au travail n» fa^it qu’un. C’est 

»* et»b.i?»ement «lertiné à de* con- 
■ilç«cent- de plourétie, a de* «ujet* 
à intéceder.ts familiaux bacillaire* 1 r>j devroti- "ou» 

g? ou ayant eu dre manifesta 
tor* t u he r c u î eu * e s antérieure», à de* 
lî.el* affr.nts de !é*ion» pulmona.- 
'* peu ri an te* et «liacillairer.

!o Le sanatorium de cure e«t un 
» “cr.^r.i deetiné a 1* «‘ure hy- 

iènodiétct que de- malade* cura- 
**• I «v: «lertiné aux tubenruleux 
•j â-.i ê:-e traités utilement c’est- 

*-d -p nettement améliorable. La» 
ondilionr hygiéniques pour la cons- 
rurtior. > rte. le fonctionnement du 
»'âtor:u-n doivent être irréprocha- 
è*.

L’hôpital anator um est un éta­
lement io'tiné a la cure hygièno- 

:«'étiquf c- au traitement de» tuber- 
: ria. Il est destine aux tubcrcu- 
p-:- de toutes catégories qui y «ont 
0 e* e{ faitér. De par son but, il 
°*- être a proxirrlté de la ville ou 
- 'rntre d’ou viennent ce* malade*.

D»'* a artage» de l'hôpital rana- 
«ont multiple*: “Les malade*

6-r S} rendre ne sont pa* soumie 
^ transporA lointain et fatiganl 

a r\ tmDé df reseources 
'■J.c4 et ne sont pa* eéparé* de 

par de grande- d *tan*
Au noint de vue prophylaxie so- 

4 «oppriment les chance* de 
ae-o:-. en irolant le tuberculeux, 
donnent au malade oméltorabl*

«'4 rexsource.s thérapeutique*
•ptib.es de lui permettre après
*e.o;- variabio et non limité de 

vie «-ommune. Us con*- 
-jent .* séjour le plu* favorable 

0ur p tuberculeux aoumi* au pneu- 
othorax thérapeutique dan* le* pre- 
' * mo.- de leur cure. Il* permet-
• *.ix phtisiques irrémédiable- 

frt perdu* de recevoir le* soins 
-• leur sont dus et comme j!» abri.

• *u«-: quantité de tuberculeux 
''•pt.p.es de sortir em état eatis- 
s*~‘l *t de reprendre leur travail.

pre»en*é» par cela même de 
rustre réputatioa d’asile-, qu:

| ,eri‘t leur recrutement** '’Le Pro- 
yjr T.eon Bernard de l’Uni ver* i- 

♦ Do* stat.#tique« bien
^tro.ée» établissent que au moins

0 «m tuberculeux diagnostiqué*
1 d spensaire* sont juitifia- 

bop.tal-^anatoriu.m.
, ’’ mu?t cipalité* mal informée*

’ro^es de propagation de la con- 
l0’' «opposent parfel» a la créa-, bierfa t* le ^
,R 49 r«,b ««cn.ent* rei->u;r« - ' , • - - rt ' ^ ’

:,1ter pour leur entourage, n-aie q«e qu e«t rn eau*- ( E' * r rtfr* * 
f‘* démontré aujourd'hui que chlssement produ.t ■'*' * - ;
^ ^ndit on» d’inxtailatio i et de ant qui .t nu e et ;• f " ' 

^nameat vont conforme» aux courant d'air généra ««*. modéra, cot 
<!• î’hygiene, le voisinage de* t nu. qu e-t bienfe **- Ln bene. -

• 1 * tanatoria ne eonstitaoal oa * T'’<r “ ,r * '*
danger. L* tuberculeux en ef- 1 au grand a - c’ret l’endu-ani-e au 

Mt ^•r’gereux que »‘ii #*1 aban- , froid lu proteg*
u -mérro et H ne peut «emer c* ■vfert on b*n* es ie

durai

M, ARTHUR BELAND
DEMANDE S40,000.

M. Arthu:

de

La construction du tunni 
h- t-.M a u ri -e ex géra qu’on 
l’expropriation de certa n 
tés. Ix? conse.l u été infu 
g-effier, h*cr .-«• r. qu« 
Bélar.d demande $40.000 .

■ •. • . • . •, noi
St-Mau ri«-e. Le conseil a 
l'ingénieur d’établir un pr- 
propnation/s qu: r’impo» 
suite de a conatru tion

NOUVEAU CHEF DE GARE
(De notre correspondant)

\ ctoriavüle, D Nou- u;-: c» no:;.-- 
avec plaisirque M. Antonio K a r»r- 
deau. fié de feu Johnny Kalurleau,
actu< .ement chef >]e gaie a > f \ . • - 
le de Laval, a été nom:i.< agent l« 
gare local, en rempiaeem-nt M \ 
ch e JV ruer décédé M l a i- Jei a 
e*t un enfant de la par.»#-* »*t nou- 
eomme* heureux de le v > r •••» - de 
meurer au nvlieu de non-. No:- le 
fe .itons de cette heureu-e • »:no- 
t on.

LA VILLE EN APPELLERA

- t • e ■ j ■ ♦ •«■! »' tu! un e xi

1 \ «la1 '. 1 * .(‘ * '>h <
au Ba ■ • a , ou fut adm

' a a I.‘gi>lature ou il fu «
je-; 18P7; coirnifr M’n:*tre dan* 1© « 

hinet Pro\:-v vl de IPOd h 190'; c- 
;ne }*rem er-Miniatro e* Procarf 

• (iénéral i - IHi'â a Î'J20; comme e-
M- ..Ci 1 X- - I» f

M et-ç de a Ju-.Ucà du
■ '. ». :. i ■ 1 i ..
nant-douverneur du 10 ;anv or au 
nar* de' «*r , :■< que 1 moit *

1 e foudroyer «lan-j a.‘compi »*frn • 
de son devoir au aerv:.© de son pa 

Nous • •> > '
be de ce grand disparu, de ce* h > 
me éminent qui a illustré notre ra 

Ni
famille plu? ret-pc.'tueuse.- . -

a .t , V
devra

ï-c JD

Cette a <•« jt on term nee, L ho 
j rable juge H V Fortier s a -an*, 

même temp- l’ nttrprète de -on ■ 
iegue ‘ honora: e juge A n e M 

i .'hand pron«)nça .’allocution suivant 
! M on-ic a r !<• Bu: »nn e-.

Mo eu Membre* «lu B-. 0 1
Il e-t b.en juste que dans une «

ition au poste ■
tnt gouverneur.
<>s allocution- te-:» 
ajourna pour d \ minu 
.'t pour la no'.noire

ETAT PITOYABLE DE
LA RUE HERTEL

’ahoc J. I.

R 7 ié.

: vante. 1 Parmi le» membre- «Lu 
t-'aient présent.- ors de 

rrca a. .,•> remarqua: Me» Ph
r., Procureur de la Cour*rne ( , 

d' - H Robk-hon. c.r.. Baionniei Cha*. 
-on1 Bourgeois, K. Lord. Kdouxo A- 

n. Leop«» d P.'iso. .«*au t. I noii.
1 rn** l’Eta*, et de «*fr grand ' ar.ad e j U frid Car épj •Oe.i-g*- (i ,
. qu'était S r Lomer (lou n. Il a ’1 5*•*T ‘*e Fort.» • J , Mar h 1
| dtnt uno v bien employée 1 t Trude’, Alln-rt Pa ju n, I.
j lu Prov ncc la"» de mu’tipî» - . . M . cotte, Ro-a.’e Mar »tte. A M«

que D

g:ij»g«‘ de Du
M.

xprrmer c- •> mpai 1 
iue^* a la mémoire d«

n ;

. '.é- au Bs ■ u de M mtr L 
- e*t *!g:i«ie par »e- «onna -*a 
a Léginlaîure provm a. . ou

Lucien « 
Léon (, -ar

Lé L

UNE ENQUETE SUR LE POIDS DU 
PAIR AURA LIEU A SHAWINIGAN

UN EMPRUNT POUR UNE NOUVELLE 
PRISE D’EAU A SHAWINIGAN F. L'HON. TASCHEREAU El UN 

OCTROI PDDR LE TUNNEL

Le conseil de v illc charge le i 
chef Longeai de voir ^i 
le** boulangers observent 
h. loi.

i:k( nu\ in st-om.i:

CURB DE MONTREAL
it.nMa de

I. de

la

de um.no-

M
a dé
Maurice Fortier, de por 

te en appel a lausc «ie Mme I. Pa-« 
neton A- Vir contre 1 ••• >orat:o-' i'
la cite de Troi*-R icrr*. I! -ag 
d’jn acci«lent *ui»i dan.» u‘ c uV no- 
rues et d’un jugement d’un m 
d*, p.astre» i-ontre notre ville.

Dans ce* cas, la ville n’a pa- 
surar.ee de protection.

' NOIRE VILLE UEVRA
tera a la prochaine scan* EN PAYER SA PARTce du conseil.

______ j

LK ITBU(

■ 1

tard a fu» l * -n mie 
•• •«:- i,- rmu-.-au

>«1 P

asgtr i

excep-

Quant a ce qur fgsrde 
faut ne pa* ouu- fr:

îo. Qu n’ex - oa
paya de climats q 
spécifique pour * 
eu ose Profe*«eur

r.at

«SCt:

de 'eux Q«
,i ont une vertu 
raie *1 o *a tub^r* 
Ri*t»

2«. Qu r ■ " ' * '
■

ar de carbonique,
j-e d’a'r. Cast u’

pu rete 
pauvreté

-»■ a ade mt'
> à

*$7 on s’il o.*t obiig* de ■ ou- -a : o r «•

cure a j» cu'c «je repo, e. «i a« 
tion « ont nue.

Fnf.n, .0 n de m«> I' « «1« or
fer i action favorable, «-al t-ante. i 
tive et ton.que «le l’a’tituîe le
temperature doy #- cf «le a * •*<•< d 
cli.nats a abri de» grand- mouv 
ment* at.no-phériq je». te vont 
t!«»n* «ont cc' r* q ' ' a eu de p' 
\ om pour la con*tru« t on d'u *.i" 
tor j,:: « * l'Hôp t* Sgnator.u
dont nou» avon» breo.n actueileme 
ne comporte pa* ce* ex.gence-1 d'a 
tant plu* «tac non* ne po^e J >v 
de tel* endroit* dan» notra rég

Il e*t don<- a sou ha ter que d* 
l’ititérét de no* ma la «Je* tube, ou loi 
et «la * l’.nle • : !e a m> t.unau 
tout entière te 1* u * rr‘ j e 
r ! e . < ■ • - r

:..gan Fa »«, :♦ M. l'e 
He’ir. Dereau’ie* a donné un a 
:i:Oti«” qu a la pro ha ne ?can 
»onAf.i «I prc<-entera un r^wl 
d’emprunt en vue «le a ,on*t: 
d’u-ne nouvel'* pr se d’eau.

( «* projet, qu a été longuemi 
«o gnc.jeement étudié par' n«>* < 
euscite un fre* v:f intérêt h*' 

««ntribuahle* qui «ont «• ta \ 
*0. r a réalisai on. On compre 
uct lant ij’ : *’ag î d’une ent' 
trè» forw. dérahlç qu den.a- i« 
r euse considéra' on, et Mt 
nature que e con««e.!, avant n 
♦ ou mettre aux propr.ét*.-e u 
7> nent u'cmpru: t de que ju*- 
■ 1. ■ c* de mi o dollar», h# t u r
e projet qu’il préconise est b 

plu* avantageux, aou* tou4 r», 
;»our notre -.té. Il e»t ce-Tain 

a mo-nr que le conse I a 
j 1 fl'• son programme sur ce p> 
que nou* ne croyon» pa*. que 1

Mui

t a v.:• B \. O ferma 1
' 1-2 po.nt » 4^ î J. é«j.»,.

UNE SALLE D'ATTENTE AU 
QUAI DE LA TRAVERSE

de 2 p

au gtfai ii«» a treveric. i an - n <-> t n
ie. Le Canadieii National a"'* 
ycr le» deux tier* du coût «Je c.t« 
*i-tru,tior. L’autre t er» ae a p«y< 
ir noir# ville.

ra bientôt form» e I. anouwlle organ!
-ation constituera une ho «lu c « «*»'. 
pany' qui po-*»«lrra la T?i-t «i x, i'F.clip 
»e Maevhine la St rom ber g CarDon Car 
buratof. la Sc cnlilla Magneto, l’Am.
Rrown Boverdi et prendra le contrôle un 
de* «1 veloppomeM de la Irolc » Kemy, gle r.

s B«

liqu< r « M

. rn p
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. I'AH LA IM MI. |»( par ax.-^a ETI A'l * 
KM- |'i(A) par ann^a

moil flu français
4 n Lnuisiam.

! r français sr meurt rn I ouiaiARC J n 

forr deux ou trou generation* et il n y

«ri a plus <ju un souvenu A la Nouvelle
Di lean* et dan» tou» le» centre» urbain», 
il est rapidement repousse par I an^lau. 
I industrial sation et le commerce lui sont 
mortel». Dan» le» tainpaKnes. il «arde 
mieux ^e» position», défendu €|u il e»t 
par la vie rural»- Mais la cependant aussi 
:,nn avenir est louid d incjuietudes,

.lu rju i« i le français » était maintenu 
en I oui ianc, mai» non pas d une vie 
propre, par »r» force». Au lieu de cher­
cher au pays meme des raisons de du 
rrr, il I» ' demanda a la I tance 1 es fils 
de» grandes familles furent pour la plu 
part envoyé» en France pour y appren 
dre »ecrrt» du parler de:s ancetre». A 
l'encontre de» I ranco américains et de 
no» frere» de l’ouest « anadien, les Loui- 
nanai» ne surent pas creer thei eux un 
organisme >colarre capable de maintenir 
le prestige d** leur langue et d’aisurer a 
leur» enfant» une formation française 
ran» sortir de la Louisiane. Il n’y a eu 
pour bien dire que la tradition, le milieu 
et le» cireonstances pour aider au main 
t,rn du français I a tradition s’affaiblit, 
V milieu et le* circonstance» sont moins 
favoiabh par» e que chaque jour » an 
g liftant.

Il y a déjà un quart de siecle, au ron 
gré» du parler français, a Québec, I on 
oulignait ce rrr ul du fiançais en Loui 
iane et combien il cessait rapidement 

d'etre la langue parler et rente de la po­
pulation d’origine française de cette an 
tienne colonie fiançaite.

L’abbe I ugan, un pretre français
qui a fait plusieurs séjours en Louisiane 
ne peut s’empêcher de constater cette di 
minution de l’influence française et de 
la langue par laquelle s’exprime la plu» 
haute forme de civilisation des temps 
chrétiens. Dan» *‘l a Revue Bleue ", d é 
«rit. “Mêla.»’ meme dans le fameux car 
re de la Nousrlle-Orleans, elle* (la langue 
française) di parait tou» les jouis. Dans 
vingt ans, lr flot américain, de plus en 
plus envahissant, l’aura submerger. Le 
quotidien l ’Abeille, qui entretenait le 
culte de son souvenir et le goût de ses 
lettres, a disparu il y a quatre an*. On 
ne parle plus notre langue, meme dan» 
1rs vieilles familles d’origine française. 
Que de parents m’ont dit qu’ils ne pou 
vaient l’obtenir de leurs enfants. Ceux 
ci ont honte de leur oiiginr. F.n certains 
foyers, les grands peres ou les grand’ 
mères ne comprennent pas leurs pctits- 
«*nfnnts, qui s’obstinent a ne parler qu an 
glais."

Recul moins rapide dans les centres 
ruraux, constate l’abbe 1 ugan qui note: 
'‘Dans le» < ampagnes, la vague amen 
«aine deferle moins vite. Ln certaines 
* paroisses” ou cantons, les paysans ne 
connussent pas encore un mot d’an 
tfl» is. I a finesse et la distinction de ces 
travailleurs de la terre frappent. On se 
croirait en Touraine ou dans l’Ile-de 
I rance. Il y a la des descendants de ces 
Acadiens qui, avec Lvangelme, vinrent 
en Louisiane quand les Anglais cruels les 
chassèrent de leur pays. Ils parlent, eux 
aussi, français. Mais leurs petits fils le 
parleront ils encore? l’ecole et les inte 
ret» le persécutent même hors des vil­
les.”

Leurs petits fils le parleront ils enco
re ?

I) est permis d en douter. Le pheno 
mene de la disparition rapide du fran­
çais a la Nouv Orleans se reproduira 
dan» le» campagne» au fur et a mesure 
qu’elles seront atteintes par l’industrie.
1 ecole, dominée et dirigée par l’etat. y 
est a base anglaise Le français, meme 
dans les paroisses ne peut s’apprendre 
que dan» la famille, a l’eglise; il n’y a 
point d’ecoles ou il s'impose. La langue 
française en Louisiane est itolee, sans ap 
puis, livrer a ses seules forces pour resis 
ter a la pousser de l'anglais. Le grand 
stimulant de la fierté de ses origines n’ex 
iste plus. L'abbe Lugan le reconnaît. Il en 
a recueilli l'admission déprimante sur 
bien des lèvres. Une petite elite voudra 
bien encore résister et par double souci 
de culture et de fierte de race continuer 
a parler le français, mai» cet effort ne 
saurait durer contre le temps et tenir con- 
ti e l'assaut Je l'ambiance américaine en

cerclant de tous côtes le groupe louisia* 
nais.

Lu défaite 
den “sec*"

Les humides sont dans la jubilation 
et Je* secs sont atterre», quoiqu iis t> ef~ 
forcent de ne pas le faire paraitre. des 
résultat*, du plebibcite de mardi dan» le 
W.*con»m Mais on » accorde generaie- 
lent a dire dans le» cercles politiques 

de Washington, que le verdict aura seu 
len.cni des effet» psychologiques cr en 
tou cas ils ne »e feront pas sentir d’ici 

fte: i La ituation n en sera nulle­
ment changée a Washington, ou les sec* 
sont i' it puissants au Congrès et ont 
i n ar .i sincere a la Maison Blanche, c- 
crit L Avenir Nationale.

Les humides, par l'organe du préai­
dent Henry H Curran de l Association 
i ontre l’amendement de prohibition, re 
garden* la majorité du Wisconsin 
ornme un autre indice que plus de la 

moitié du peuple américain est mdivi- 
« ement en re.olte contre la prohibi­

tion.’ Les ofhcier de 1 association ont 
rr ni des statistiques sur les differents 
I >biseites qui ont eu heu en ces dei mets 
ten p montrant que dans la plupart 
h I.tat ou le peuple a eu une cban- 

en ir> dermeres années il s est pro- 
'> ’H r en majorité contre la prohibition.

Massachusetts, New York, Illinois, 
Dakota du Nord Montana, et Nevada 
* n? cites comme des Etats qui. sou» une 
f< n e i,u une autre ont manifeste leur 
opposition «ni 18c amendement ou l acté 
Volstead, tandis que les secs ont eu du 
in ces seulement dans les Etats de Ca­

lifornie. Missouri et Colorado.

Comme dans son commentaire sur la 
tuation au Massachusetts il y a quel­

ques joui M Curran indique que les 
humides ont maintenant definitivement 
d< ide de ne pas perdre leur temps au 
Sénat et a la Chambre, mais de porter 
la campagne dans les differents Etats.

“La question pour demain, a dit le 
major Curran, est de savoir quel sera le 
prochain Etat qui prendra sa place dans 
le . rangs de la révolté. Il y en aura d au­
nes aussi sûrement que le jour suit la 
nuit. Le peuple sait que cette manie de 
f rojiibition est seulement une preuve 
des efforts que fait une minorité de 
notre peuple pour s’imposer a la majo- 
titc et lui dicter sa ligne «le conduite 
dans les choses les plus intimes et les 
plu* personnelles.

Si la prohibition pouvait réussir a 
s implanter, la prochaine croisade serait 
contre les cigarettes, puis contre le ca- 
fr le the la fréquentation des theatres 
°u la profession d une foi religieuse dif­
ferente de celle des dictateurs. Cette 
tentative de despotisme dans une répu­
blique est une chose que nous ne tolé- 
rerons jamais; et plus tôt nous l’écrase­
rons mieux ce sera. Le temps n’est pas 
loin ou les sénateurs et représentants 
seront contraints de secouer leur peur 
des fanatiques et voteront conforme- 
ment aux désirs de la majorité du peu­
ple Alors nous verrons une fin a l’hy- 
pocrisie des membres du Congrès qui 
boivent humide et votent sec et font 
ainsi de notre nation américaine un ob­
jet de mépris aux yeux du monde.”

Le seul adoucissement a la cruelle de- 
ccption des secs est que le plebiscite du 
Wisconsin n'impose pas d’obligation a 
la Législature de cet Etat, et, suivant îes 
apparences il y a lieu de croire que les 
législateurs refuseront d’abroger l’acte 
de mise en vigueur de l’Etat, maigre les 
désirs exprimés par la majorité des c- 
levteurs Alors ceux-ci n’auront qu’une 
chose a faire, c'est de les remplacer par 
d'autres deputes qui seront mieux dis­
pose» a exécuter leur volonté à la pro­
chaine election.”

Le catholicisme est toujour* conqué- 
tant sans jamais s’adresser aux pas­
sions. et c’est un de ses caractère» les 
plu* distinctifs et les plus frappants.

Joseph Joubert.

I es grandes oeuvres demandent un par­
lait détarbrment de soi-même nous de 
vons donc nous appliquer courageuse­
ment a acquérir < ette vertu.
\ i r Mère M de Ste-l upSrasie Pelletier

Nous sommes fondes a croire que le 
Dieu immortel veut, a la fin des temps, 
honorer saint îoseph, dans l'empire de 
1 Eglise militante, des plus éclatants 
honneurs et le rendre l’objet de la véné­
ration la plus profonde.

Père Isolam. O.P.

I! est une lumière qui ne se voile ja­
mais «. est Jésus? Il est un printemps 
qui ne connaît point d automne c’est 
Jehus' Vivez dan* ses clartés. Restez 
'rune dans votre âme. et que Jesus en 
soit toute !a beaute.

Pere M E de la Croix.

La principale indulgence plcmere est 
celle que tout le monde peut gagner 
sans les conditions ordinaires, c’est 
1 indulgence de la chante qui couvre 
h multitude des péchés ”. (Prov >

Ste Theiese de Lisieux.

Ca lisant Iss 
Jonrnaux

LE RADIO

L* 1.<* rsu.-« •iecrou et,
(jevjeiwira de plus eo ('lus uo de* p*ii> 
•lints moyens «J* «iiffuMon de l'art i»m- 

V u* nt croyons pt* mfa»»* exj
j s* ré de dire qu’il sera, dans moins d#- 
| «•in«i *n«. 1» plus formidable teLnule
er Ihartrt'Jiue don* le moud#* eot,«*r

LE. S PASSAGES A NIVEAU

Le Jfêtin. Pana \ . . i e prt
blême d#a |»a**ages a me «'au comiuenre 
a préoccuper I*» antorilé» ferroetau 

j r*» £»(-<*•' parte qu'on a fin* par «-•>n*- 
, tâter qu lia exigent un personnel de 

plu* en plus « oûteux ' (J't> t e aou« i *>"it (
: faut ou vrai, crions bravo a «eux qui 
I pensent que ai une porte doit être ou­

verte r*M fermée, une r«.»ute, elle, une 
J route moderne. d«»»f toujour* re«rer 
, ouverte.

L HOMME CHIMIQUE

I Aon du Peuple. Pari* L * vu 
venu vont «I en raté h KTali-tn iena e? 
«•'est atn*i qu il» viennent de détom 

I poser eiactement In pauvre humanité 
! dont noua tomme» tou* au point «Je j 
, vue chimique
* lia ont dont établi <* . un honour «le 
■ «.’> kilo» représentait cent decimetres 
j cube a d'oxygène, d’hydrogét.e «t d’a- 
I znte : i*ept a huit jjib'grarnme- «le ►,é;i-

inne, Il kdo* de «-arbon*-, deux gi ani­
me* et demi de fer. 1 kij !•*( «le phos­
phore. eoiian*' morceaux de amie «Je 
dimension moyenne i-r tin«* «ins'aine
de cuillerées «ie i*'

UN BON ATOUT

An

une

niupa-

fair*’ valoir 
ne manf|U**-

!.e chan< elier «le I I«‘ luqun
'' ■

mou part» une ct*e|)entr arm 
le en annonçant un auarplt 
301.16é livre» « lu pla*e > 
prévu «le 7.7.'*k<mhj 1i\i«

Launonce d'un pareil b 
toupie «le semaines avant le 
est un fameux atout «lan- u 
gne f»«j|iti«|iie L«’a conaerv 
manqueront point «le 
auprès de» électeur». I 
ront point — «e qui e*t vrai — d'at­
tribuer ce bon état relatif aux finances 
à une meilleure condition du coruni'Tce 
et h I économie dan.* )«■ dépende* 

L>r«*it, Ottawa

LES SOUSCRIPTIONS 
ELECTORALES

f. J étM’ni eti t, (j«iebn' l^e gmner 
; uement Perguson a fait voter un*- 1 *i 
; pour défendre au\ corp«>rati«»ns onia- 
j nenue,*» «J** nouacrire aux f*»n»l> « I* > 

toraux, chn«|<ie infrai’tiou a «’ett** «I*- 
; fense entrainant «Je* sanctions Mévêre.* 

«■ontre l*** coupable». I»*- forre^. amen- 
«fea et l empriaonnement, «uulà I** «bÛti. 
ment qui attend Jes «Jire<‘te«ira de.* 
compagnie* qui auraient l'audace «Je 
terser une somme d'argent à In ch i * - 
► • élect*»rals d'un parti politique. (Vi­
te législation sera probablement d’np 

j plication difficile II est toujours fa« i- 
le de ca< her la source d'une souscrip­
tion.

L USURE

L« Patrie Ce serait noua fair.- jl- 
• lusion «pie d«’ penser que fuaure u'ci-t 
| plu* à n**tre époqwo couramment pra 

tiquée hile ne fait «pie «Je rare* vie. j 
Mime* parmi le» emplojés «le* p,,M*’- 1 
; Il parait qu'elle «-n fait un plu» grand 
j nombre parmi le» fonctionnaire» mu ■ 
; nicipaux et «-n peut sans «‘raint** pre- 

anmer «pi elle trouve d'innombrable-.
; pr«»iea d:ia*> la «dasse «Je» Malané* qui 
j exercent ce que no« c*»ncit*»yena an- ' 

clin* appellent I»** ' white cdlar " b* | 
(’'«•Mt en effet dan* rat te classe «pn- la î 

■ tentation e*.( la plu* fréquente et ir- • 
1 résiatible de vivre au-dessus de se.* 

moyen», ce qui à la première «lépens** j

I* importante et imprévue, comluit tout j 
«lrf«*it chex l'usurier

I.e* pouv«ors public» ne «levraient-i 
d* pa* «her«*her à mettre a nu. afin 

I de In guérir «ette plaie a.niale?

LE SUCRE DERABLE

La TUibune. Sherbrooke — Ij, récol. 
te dea produits «le l'érable a atteint la 
valeur de «inq millions de dollar* en 
l.L-*; re chiffre est un peu inférieur ] 
è« elui de mai* d dépasse «le plu*

«l un million relui de la *aia«*n précé­
dente.

Ln lOktl. 11(27 et liO. la pr.xluc- 
ti«'n a aussi augmenté sensiblement 
ei le* profita réalisés out été plu» en­
courageant*

Celte augmentation de valeur doit 
être attribuée aux prix plu* élevés aux­
quels le* produit» out été vendus plu- 
t*>t qua une augmentation dans le 
nombre des érables entaillés, et ret te 
hauaae de prix est le résultât direct 
«le 1 adoption plus générale d'appared» 
et de metbofles nHaierne» de fabrics, 
tion.

I*a pr« ' nce de (Québec e^t tou -r* 
rn tète dans la production du cuire 
elle produit environ la mojfié de la ré­
colte totale et l'Ontario, la Nouvel.

e- V \ mâl J*, 
pr^uisent le reste

1^ procédé «le la fabrication du * 
cre sert lieu amélioré en «es der- 
niérr» «nnécs. le» «haudière* «Hiver- 
te» pour le ramassage de la sève et 
! an<uenne bouilloire «Hit disparu pour 
faire place aux «haudière» modernes j 
couverte» et aux évaporafeurs k f-.u | 
tionnement rapide et il en est ré*uité 1 
une amélioration «le qualité dans le »i. 
rop et le sucre. lirAce à l adoption de 
ce matériel. 1 industrie sucrière a pri* I 
une pla*e dans l’agriculture canadien ; 
ne partout off se trouvent et . re «les 
érablière*

t*n ne devra pas ta negi-fr 
i «vfmr.

j_PROPOS DU JOUR
Le* e » ; * ■** verra» dee* T ata-L’n.s *# bl*nt 

tncapablet de de niffrer l én-gnia du probien.e ues
réparation»

Si l’on peut •'en rapporter aux prophètes po­
lit.que» 'a ; • ha.ne élection générale en Gran­
de Bretagne n apportera que confus.on parle­
menta.re ku -n part ne commandera une n »- 
jorué et po»r liqu 1er ta situslion il faaira ac 
nouveau en sppc.er au peuple

i LE GOUVERNEMENT NATIONALISTE EST
A TRANSFORMER LE VISAGE DE U CHINE

Ln “boot'egge: 
mo,s de pr aon 
foumisaai: u 
un reuos. 12 a a.

de Hamilton conia nn* a deux 
ramereie la magidrat q . L
dit-il, l'o (tsion de prendre 
'• qu i* était extrememe : fa-
4 r i

,r outcii.r je a boi»»t

de voea:

tes amer
suspecte»
norvégien.
qu'il a J u.’ 
l'inapection 
boisson.

La loi \ 
«ation* nt 
tariaur

A'.One ’ roulée par le- ganle.:- »- 
n* dan» des t:reoii*tan«.i*a p j- que 
•»: i,a.Menant le tour du truiivpor. 

“Juan**. Il n’a paa eie couL* par e 
prudent de »e sournet’.ro a 

Le? douar..er* n'ont trouvé aucune

«•en: ajoute ma. n tenant le* on - 
na ns.e* aux (Lfrt ulu* d'ordic in-

EN MARGE DE L’ACTUALITE
LA; SU h h HA G K b KM INI N

Le ministre de la justice, I honorable 
Ernest Lapointe, avait sut pris force 
^ens, en octobre dernier, en déchiant 
que les femmes avaient déjà exerce le 
droit de . jte dans la province de Que­
bec. Deux etudes, sur la question du 
suffrage tenu ni n, récemment primées a 
un concours démontrent que le ministre 
de la justiic était bien informé. Le, 
femmes dans Quebec ont commencé des 
1809 à voter et elles jouirent de ce privi­
lège ju'aj.i a 18JO. La loi a cette époque 
ne leur interdit pas spécifiquement le 
droit au uftrage. Cette interdiction ne 
fut inscrite que dans la loi de 1849.

MOINS DK M K U RT R L S

En fonction de la population totale 
Je nombre des meurtres se fait moindre 
en A ngleterrc.

En 1928, il y a eu en A ngleterrc un 
total de 140 meurtres dont 4' appartien­
nent à la catégorie des inf antic ides 
Dans les 99 cas de meurtres commis par 
des adultes, quarante-et-un des assas­
sins se sont suicidés.

Le rapport officiel conclut a la valeur 
de la peine < api taie. On y lit que “1rs 
observateur^ au pays et à l'étranger 
quelle que >it leur opinion sur la peine 
capitale, admettront que le préventif le 
plus pur rn a certainement été décou­
vert et qu'il est utilisé ",

C'est vrai. L'Angleterre pend à peu 
près tous w\s meurtriers. Il n'y a ru 
d'exception que dans les cas d’infantici­
des où presque toujours la preuve a dé­
montre air la coupable n'avait pas le 
plein u ige de son esprit au moment du 
crime ai qu’elle y fut poussée pa” la 
misère noire.

Actuellement il se fait en Angleterre 
une « unpagne contre la peine capitale. 
Une requête réclamant son abolition a 
recueilli cinquante mille signatures. Si 
l'on tient compte de la population, l’on 
doit admettre que le mouvement n’est 
approuvé que d'un petit nombre. Au 
parlement. L abolition de la peine capi­
tale ne trouve de partisans que chez 1rs 
travaillistes auxquels se joignent quel­
ques rares libéraux.

NOTRE POISSON AUX

I. TA TS-UNIS

«Un*

Quoique assujetti à un tarif variable, 
le poisson canadien contribue la plus 
grosse partie des importations de cette 
nature chaque année aux Etats-Unis.

Au cours de Tannée civile 1927 les E- 
tats Unis ont importé 321,231.550 livres 
de poisson, d'une valeur de 35,428,176, 
soit $1,000.000 de plus qu’en 192t et 
$5.000,000 de plus qu en 1925. Sur ce to­
tal Je Canada en a fourni 153.634.387 
livres de diverses sortes, évaluées à $14.- 
J26.561. Durant cette même année les 
importations américaines de poisson 
fra: . gelé ou emballé dans la glace ont 
représenté une valeur de $ 10,407,386, 
dont le Canada a fourni $8.078,456; cel­
les de poisson fume et conserve, $10,- 
663.091. dont la part du Canada fut de 
$3.269.219 celles de poisson emballé 
dans l'huile, etc . $6.623.109, dont le Ca 
rida a fourni $13.955; et celle de crusta­
cé . $6.716.651, dont Je Canada contri­
bua $1,814,698.

Les districts douaniers de New York 
et ilu Massachusetts ensemble ont. pa­
rait-il, reçu près de la moitié de toutes 
les importations, de poisson. A cause de 
sa population cosmopolite, New-York 
constitue un débouché pour presque 
toutes les variétés de poisson comesti 
blr et en CQnsommerait271,000,000 livres 
annuellement. Le poisson arrive a New- 
York de la façon suivante: par express. 
44 pour cent: par fret, 38 pour rent: 
par navires, 13 pour cent, et par ca­
mions. 5 pour cent. Presque tous les en­
vois sont vendus sur une base de com­
mission.

Boston tire presque tout le poisson 
frais dont il a besoin de ses propres é- 
tabhssements. le saumon, l'eperlan et le 
homard étant les seuls reçus de ports 
etrangers. — surtout du Canada. Dans 
le commerce du poisson prépare Dos- 
ton n’est pas aussi indépendant des ap­
provisionnements étrangers. Les arriva­
ges de maquereau, de morue salee sans 
arêtes, de poisson salé autre que la mo­
rue. et de conserves de homard des 
ports etrangers, y compris du Canada, 
de Terre-Neuve et de l'Islande, sont 
beaucoup plus considérables que ceux 
des ports domestiques. On estime que 
les arrivages totaux de poisson a Bos­
ton représentent 15.000.000 livres par 
mois. Sur ce total deux tiers environ 
est du poisson frais ou gele provenant 
surtout des pêcheurs loi aux Presque 
rouf le poisson reçu dans cette ville se 
vend sur une base de commission

Plusieurs réformes significatives ont été 
opérées principalement en ce qui 

concerne les temples

LA PORTEE D’UNE TELLE MESURE

Le go j ve; aewent na* o:>a **.e (Ll
de tutelle", semble avoir pr>s au vé­

cu* e: au ed d<* a lettre son rôle 
ie tuteur du peu.'-e. Non seuiament 
• a ni» f :i a la g-erre civile, s.non

enco e au bngandaga, non seule 
ruent .! a . unc’u de» traites :i m eaux 
avec douze pu:s*ancfw étrangère», il 
m »u*.'i relovi la tar f douai-.er. *

; titue une Banque Centra » d't n s- 
J s on, prépaie le . rer. ement de ëOU.- 
j OOfi hommes de troupe* ;n_it!!*.» qui 
i dévorent le budget de» rncette*, et 
! amorcé une foule d'autre» reformes 
J dont la moindre demandera ne* an- 
| née* pour être menée a bien et pro- 

d i : ** ,1e* frui'. ^ savoureux.
. Ma.» «e n*e.*t pa* de f* g-ani» e:

mit f que* redressement- qu» e ve.ix 
! parler aujourd'hui. La M.llu iuda «iu 

gouvernement, a egard de »e* 40U
millions de pupilles, »’est etendue 
uaqu'aux delà.'s de la « „ journaliè 

re. Or. comme la \,e re haj-c jour 
i a l.-iee d’un rcacau d'habitude* sé- 
! eu la; re*. le.* une* tolérable', le* au- 

t re* plutôt nu .-ib.e». toute* lacrus- 
! tée* dan#, tréfond de i'in.Lv.du, de 

a famille "U de la guilde, il faut une 
grande audace et un réel courage 

; pour y porter la ma n et tenter de le* 
I remplacer par de* nouveauté* qui 

choquant ci qu’on ne comprend pas

Nommera.- e. «jur'iques-une* de «es

«|ue 'e Code 
pression de»

u sinement. El e ne oate que 
e . u onquèta .iiandcUoue, e»t-a- 

J un peu mo n» de troi* • eclea: 
et ou tant ella ava.t tellement pri» 

■, j ave a phy- onomie du Chino;» 
n-. était difficile de se répné»en-
ter un Cé'este -an* cet appendice ca- 
p aire. lequel n'elait evpandant 
qu'un exemple d'esc'av» impose aux 
vaincus par le* Mandchou* 11 dé­
tonna * interdit de la porter, et déjà 
a» c^' *:» a u t Chino > n>«:

u* tout a fait un Chine *. Le mo­
de»*» rhapeau de paille, le melon ou 
e feutre démocrelique feront p u* 

o vident» .«er >e liberté» que
cent discours et mille dérre *

" . h*, mie-, nou» passon* aux
frmn «•>. f e v re * de leur* '’,»e i*» pic-* 

a i- ' ni gnons nforme* par de* 
toutu-C!» barbare.' nfl gers ne.* en- 
fance, la >uppre-aion de cette étran­
ge outume, sous les peine» le* plu» 
• everes, fera plu* pour l'emancipa- 
t on feminine du réleste Emp're que 
Mu* les co.lèges de» révérend* sme­

ll y » «leja que que* année, que 
g : a. e a limitation des occidentaux, 
civ, deux trait* typique» de l'homme 
rt de a femme tends.snt a perdre de 
leur tyranr «* surtout dan» le» vuies. 
Aujourd'hui, c’eet .a loi qu. es inter- 

t; et ca ne va pa» toujour* tout 
seul, tellement le* habituai'- inve- 
terée* ont déformé a men:al.te d«*; 
ma- c«*.

Mais ’e gouverne.nent *e heurta a 
une opposition qui sera tenu e, c'e*t 
.rsqu'i! «avisa de voulou suppri­

me: a •'Corporation dos Mendiant*". 
Do notre point de vue, la mendicité.

te’.e qu’elle »« pratique 
n°n seulament #4r ^ 
men»* ma:* minutie . 
•ee. femme 1 eet. par # ,
porat un de, atel.er, ». 
rr* une de ce» *n 
qui tiennent de 
reux qu: n’ont conr.^
chinois” que par ou :
*• fairs une taee â
^e 1 etendu» de cette 
Or, .©ie. que 0 gouv*> 
c.dé d» conttru e 
grands «entre*. ,1-. , 
a l u*ago ex oa.f j*.
On leur en*egner» 
tout en .eur appren»’ 
tant que durei» 
vront une pari e de 
La chose a »*te ten' 
(nouveau nom de f . .
• uceès, Et voie* poarv 
diant» organ.«e». * f. j 
en f.îa depu * d* 
tendent que a mène 

. • , • „
tou» ie* met e*» ton r. 
honte de mendier, t 
nent pa# e que ce a » ( 
le» mendiant# l.hre** *• 
dans la cotporat.or. 
tépondu a lapp;

1 ’ est, era »em - 
forme n’about ••a qu*- * 
sollicites resseron' Hr 
'.mportunite# de ^ 
combrent les rues

l/e directeur du *** 
Etre public ' a Te* 
Ch&o-Cheping. m'a
plu» audac.eux lorsqu 
tête de suppr r 
.- om p'.ua : re.» de« f .j • . H 
Le fa t e»t que. du 
n u• ri -he, ’I ex *t.* «• 
ému’at.on ext raor-i. . 
pagner le mort .jan.- 
fa:t notamment u c 
form.dable de «apiques « 
peut être estimée a 
dollar* pour toute a 
proprement parler.

ACHETEZ LES MARCHANDISES ANNONCEES
Les manufacturiers les garantissent

CARTES PROFESSIONNELLES

NOTAIRES MEDECINS
Bureau: Tel I8M Residence: 2657

VICTOR AURAN
NO ! AIKL

Argent a prêter Asaurance Collections
St BONAVfcNTLKE IKOI8-K1V1ERRB

AVOCATS
I éléphone#S92

S. H Koblrhon, C.H. Léon Méthot

ROBICHON & METHOT
AVOCATS

Milice Banque Canadienne Nationale 
Entrée: 3i rue Hart 1 roia-Kivière»

Téléphoné 1881
Irançoia Ocailets. C.U La D. Durand, LL &

DESILETS & DURAND
AVOCAT»

34 RLE BON A VENT U RE » CITE

Téléphone lOSt Chambre 23

JEAN-.MARIE BUREAU
Avocat et l’rocureur

EDITH b HANOI T l AN ADI EN NE DE COMMERCE

66 RLE LA VIOLETTE ILL 1524
Dr R. DUGRE

( H1KI Kt.lEN à l'Hôpital M J' *
0»» HAsMaui 0» Part*. Lysa Mrs Y« i 

bsêeiâllté». Chirurfi» e«niio-uriii»ira dei i,. *«h
•»i»u» »t ai|»»(if«

CaasuUaDoa*: Au bu«aau: d» i a 4 p m. tou» (•« ««rt k, 
»*(r a» 7 a g. luaei, ai»««fa»i »t t«»o u>

Dr AUGUSTE PANNETON
SPECIALISTE

Maladie des yeux, des oreilles, du nez et - s g ;% 
L'on«u Italien : 140 a 4.30 tous les après-t

Merrradi at Vendredi 7.00 a 8 10 heures ,
sur renciez-vous

6ûn RL E LA VIOLETTE ItL 426

Dr ROCH HEBERT
SPECIALISTE

Maladu» de» Le»*, de» Oretlieê de Ux (Jorg* et au N 
Heure* de bureau: bal* a.m., 1 a 6 et * a r 

Du^msaHeS le» rntrcrtdi et vendredi 
de 1 a y heure» p.m.

Bureau et hôpital privé 31a De» L«,rg«a Jél U

Téléphona: Bureau Oiy Beaiaen'-e M
Heure» de bureau: 1.30 h a 4.30 p.m. i b a ; ps 

Je mardi et le vendredi

Dr LS-GEORGES GODI.N

Téléphone 329 Casier postal 640

R O (i E R BISSON
A t OC Al t.l nUULLKbLk

142 Kl E NOIRE DAME TKOIS KIVIEKES

Comptable-Liquidateur

Téléphone S2Ü Casier postal 640

II EN RI B ISSU.N
CUUtlAùLL Ll LiqUIL/Aül LL h 

Ondic en mut er* dt fai e Reglement» entre debi 
teur* #t créancier* Perception et achat de compte* 

35 a : * 1 experience ê votre service
142 Kit NOTRE-DAME TROIS RIVIERES

DENTISTES
LE Dr EDMOND BUISSON

* HI Kl Kl, O N-DE N l ISTE 
H El K F S DE Bt K E A l \

s »*•* »«»«•> ira* » «n Le* aair* d* ; I ft ire» 
Bu**«u» t»r«e« la» M»r«n* at jaudii «ou alati aaa t*

Saniadi s <*i*<!'
20 De» borgea Tel 660 I rloa-Kivièrea

TELEPHONE 2261 EDIFICE CAPITOL

Dr ROMEO BEAUDRY
< h'rutgien-aentisi»

Spécialité : extrartiona
Heure» de bureau 0 à 12 AM. 1 à 3 P.M..

7 a 81» I* aoir.

OPTOMETRISTES
NV. Il FONTAINE O. D.

SPECIALIST t I OL li LA VI t 
OPTOMETRIST L OFFICIEL DU CANADIEN 

PACIligUB
Lut J' rr»r ‘ mer red et Jeudi i mm » r p.m 

Vendit et «* n-d de V a m a p p.^r,
452 Kl F ST MAI RK E | EU 963

CHIROPRATICIEN 

A. E. HUNT KING, D.C.
Chiropraticien, t.radué de (Tnatltat Palmer 

TROIS-RIVIERES: f>» Aietandte lét 1913
SHAWINIGAN FAI LS: 2«. Sème Ko# Tél 72S
CRANDMFRL: 121 rue Sl-3a«quea lel 492

Maladie* de* yeux de» oreille» du nex *
8a RI E H \ K1 TROIS RO 1
—

Dr J. A. ROUSSEAU
Directeur du DISPENSAIRE A NT I - V t N Li: t.N

Bureau privé de 10 a.m a 4 p.m de 8 a * un 
Maladie» de» voie* urinaire*, Maladif d-* '• «i

Maladies da U peau
IELEPHUNE 119 28 K( E KUV4LI

Dr ALEX. ACHPISE
DIPLOME DE LA FACULTE DE PARIS

C h i r u > • > » o*n»ral». rairu'fl* »i»T*»1if««
Maladi»* de» femiree «t dei voie* gnaei'e* 

CoeiuMation» tou* la* |owr» «e II » 12 • m„ 2 » t 0 ) • 
8.90 p m Oiiaemair». «rarai «t leudi 7 • » *•«'*•

12 Noyai* ool» Üei fo'f»* foie»»*»* «t

—....................

Dr J. D. F. FAQUIN
Spécialité: Accouchements et maladie des enfanta

Consultations: 2 a 4 p.m 7 à 8 p m. et scr 
rendes-vaua

TEL 1830 81 BON 4 V K VIT RE 1 roi# Kioère*

Dr A. TETREAULT
Spécialité»: Maladies des enfant» Ac< -o* *

Conaoltationa: 2 8 4.30 at 7 » EL. p ^
j 161 AVE LA VIOLETTE ILL IHI

Dr J. LA MOU REUX
De» HApibaux de Pan»

SPECIALISTE
Maladie» de* yeux, creille» r*z et r 

ronsuitalion»: It é 12 am | 1-1 ê fi 9t T h • FJ 
29. RL E H A RI TELEPHO

.. ____—^

TéL 1383 — Rea. 149 468 ru* St-M*»rK«

Dr HENRI LACROIX
f)i»per«saire privé pour malade* v-rcr

Mcdacint générale Malad't» der * • 3
de la peau et du eu r rhev* 3

BEI K ER DE Bl REAL v

43-49 A»c La«iolc(le

HOPITAL NORMAND ^
Dr C. t. Crosa. FR.CS. Stnire
Dr lludnn Normand d urgenic
Dr Joe Normand d«u*
Dr Benoit Jacob amba^nc»»

Tel l««- ,:7
GROSS

t hirorf’* 
Alrder i»f

Kainn* x
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Cirnet Social
*«UL

. u
* r- » Mont'*»

'

Thtrèno Trud* 
Ho - e thevâl tr. d»* Sh-w : 

» • nvitr#< d« madeaio
»• â i^cbrun, récemment.
*' * erno.eol es Mar e Jeanne

. \ ne Herou*. »«f>t e Munt- 

1 . ^ .^ue iue» jour*
u M Mau * M cg>- * CumT.- 

• ea . et Raoul Ht*'.»o:t. de 
^ f Ma#*, étaient lea hut*

; VS N. Godn, re<'*inmtnt
\j4 , \rmand Ciod n et -nade 

f Diane Crete. pa»»ant que - 
a Montréal

v
j.a; ont pasj'é la fin de *e- 

"r ! * , Tro .*-Kiviere*.
** ^ r , l0 >e e« Berth'* et (.-« 

«ndma •on, de Loti «rue. . o'
k ^ < jues jour» ea notre ' . 1 ••

IMtllKiE

ê Ma ?e”, >.a • •'e, d
. Sot e Dame, releva * a un 

. , ved a près-midi le*. mem-
itM*de so i Club.

Maurice Berîniruet et 
O Jeanne Bi*»«n. ga^nè-

Madatn

I *

THF
r Lj« 1« tiodm. rue
. t a heure du the «j -

tho mtf demoM cr 
Marcelle Vlfneau, c?

et de- jonqu;.le> o

. 0 *>*.

bridge

e Lou salie \rcand a 
lee jeudi dernier.

IES GAlflïïS
DE LEVAIN 
ROYAL
Pour f dire le pain parfait

AVIS:
Si tous prenez du LEVAIN 
pour \otrc hante, Chaajca 
ceci:
Trempez une galette de 
LES AIN ICOYAL pendant 
toute une nuit dans de Peau 
tiède a\ec un peu de hurre. 
Remuez bien, tamisez et 
butez le liquide. Délicieuz 
dan» du jus d orange.

U MEILLEURE QUALITE 
EPUISPLUSDE50ANS

la eu c w otiLirr ltci
TOOONTO

MOHTfilAt OutBLC

• I Kaii al, l’auteur îiindou tli* 
| ‘Tn ])laisant prophète”, 

suceoinbe sous les coups 
des musulmans.

OKEIBLE EKDOMMIÜE
\ . V I . • . V ' ' I ... I J
. * ' *

» t# #t • ej*#me:jt » lommagr dan* I

Le gouvernement IL SE CREVE IES VEUX LES BEBES EROEITEN; PRICE
I CETTE SIMPLE MEME

\\»m _ t **«

et 'c'
N\é"

l« • d a

Xolre-Damc du 
Hou ( onsi il

\a
•f^atb* .,,rs 

* . d**11 .• c r t
ma'’* f»*4*1 r* *

, V. * »'• , \ . ..r t.'*1

I

< anadi
Rail

qu i »'
lete”. t

. . I ar ^*

il a été arrêté 
il «te ••Railgiia lîR- 
lu'te “t'n plai mt 
'et i nta un Kn*nd 
i». Il venait a pe»-

lieux <li

1*1 r* 
lr 1*

auteur d un
N'

111* ;j Anaka- 
! itt • a. aient 
utes parade.

•ercueil vide.

«mil*»" » *ur
V« ur “

ot

M . -U
O k - «»•' 1 e > «
N f’«*«i B « 11© * •

’ a«ie a Dru m tnond • . * i .1 ,■ - M
JohmvV Clout .1 • M be rt
b«*« : de pa^-agr* 4 !» , i« .D«-

M le Ma * • Ko*e, G .Jbe • le • louti» r.
M !..icien et N - uan.l 1 1 ' er de
Diun.r e chez M J « un-
v he le

M rut* Eu. . vle Larocque . t *a f Ue
Ger m • . - e a Diuomiondv.. t c hex M
Sever n st-r> erre

M rî Mme Ov 'a D onne «
.»• e St-Cyril •• a:n*i qsje F- u-

nu B: • Montreal chez . lou;*
B ru:

M e? \1 . Dé*.ré Th.bau'. e» Ro-
!aml i hez Ml ne Thibault a .■» < ytilîe.

M et M 1 i«> Franço» Cordlea u et
g enfants de Druiii-noruv i’ 11 eî

«on pi Tl* M Frangoi; Cordeau
M « Ro*- N ”4 Ijiroc 1 - 1 éri-

'e Lit•oeqo** de Tro *.Riv « s. chez
leur p «!«* M Faut Larocqu”.

Mie Bernadette Le mre de Vont r.*-
« ,* h e z «on piere M M 1..‘ e

M « Ro*-e Fil:»:*. H’uno ^ v 0 n n c
B -»n en p 10 menade

II. H » ipiiia
ch«v M ne Vve V ne B r.o et 

in garçon Gerome St-Pierit 
M L'aNiie Paul Mayranu d* S'‘-* 
ut ie a a* -te *.i servie î r M le

NOUVEL IPPIREIL TELEVISEUR d • i.
H \

L'EMIGRATIBN ITALIENNE
VA E» BIMINBANir

Lof
DUJUt

t tant ue auivre

: . Bel
oûuV gagnèrent >* pi x.
B . un. Simone Biron. B :

ci pern 
a polit.

> ihé: me?de.noise..e:

et de- oeiiet* o r n aic n1

DU 1RIIF fflÜN

A'T li. < M J .lu . i,* ! .IIOAI, t M j
.‘{77,000, « n I92â «le UPJ.Ooo. * tl l 
‘JTO.OOO. «*n l'.iJT .lu *J Is.iMM). cj|f,

à M2,
pour l'année entière, i! n'atteiiid 
me pas lôO.OOO. Il v a lune, d’an 
année, une diminution très sen* 
nombre* de. tmigrantr ' cia .« 
sut prenat.i puistjue leinigratK 
sinon tout » fait interdite, au 
«oumise a de-, mesures re*stnctiv 
do vi nt nét« aaalrc ment la limit 

Kn nicu.e ten c.- uu< d :;u<

g’ AT
924

'V ^ ..I k

ait.il.

iiiuaiue* la

Ksperotr

M [ma N 1 icau 
««ont a.le*» as* *ter ai »ei 
i; . La the «le > .Derpe 

M F « ne De a a - 
Ilenr . l’au de M *nt » éa ■

i e v *• n u e
ou «ta 

.o liac- 
üu chan*

l « arme!
de M.

garçetn 
-a ta-

’ !

k. •* Le “Graf Zeppelin” , n .
; debut du moi* de mai. r' intr 

. yage aller-retour d’Alle •, l)U 
N* u York, dans le but de de- (mn . 
prati'juement la possibilité , . ;<j 

ervire tranaatlantique i« • 
fonctionnant de façon te* pcu- 

. hiffrt

Itaii

V.îc de la ‘lioodyear il que
, à Akron, O 

New-York, où il va régler h-;., .u- plus
i voyage. H a annoncé que b m suite, miu 

• n”. (jui est venu p«*ur la
• .T , aux Ktats-l'ni*. en oc-| <•
• vt de: cr, partirait le 10 mai pr<>-

ou aux alentour* de cette date, 
fl compte quo le dirigeable repartira 

m..- . Allemagne après deux jours de 
a i.ukfhur.st, New-Je*r'«•>•, et 

«u 1 quitte ia de nouveau Friedrichsha- 
fen après ne s’y être arrêté que deux 
joun». le temps nécessoiiro pour faire 
.« plein d«* carburant et permettre a 1 e- 
çu page de prendre un peu de repos.

la route que suivra le dirigeable sera 
' ■ .év.cnt voulu, selon les con-

• : • <•-phériques. Ce double voya- 1 «*n 192.*>, « t on pc.it e*. e vaij' ■
aller-ret.-ji tiendra lieu, en réalité.1 |>re • ' ie! - ’ • m* ;« l.'*" - . •

• '•ri e i.’Mt en vue du tour du ni«jn-

. ; ■ : ' LES CORRESPONDAIS
v ( • seulement à Tok o, Sa”

- e. et Lakeharat, Nev Washing !» I

Lu phi- !'

,, ,, . - pu r 1‘» p.'UA «*s 
pi i« i * m > n ii*« <i«t a il.

punit s «t
W«.llit U
il «‘st >i hiuiple qu’il 
à un pe»st« récep. 

irt« * ou otilmajre-. 
• «l’Mml** «I l p«**t>* e-

• unisantes pour rien arrrmer a 
rt D'apres le calcul que feint 1* - 

journaux italiens, il > auia.t eu depui- 
l'établisscruent lu ri g nu* f;»*.< -te 1 
568.U00 Italiens ayant eTu.^'c, et 9N2.- 
OIM) Italiens, qu apte* avoir emigre 

P ■
sorte- que* la perte totale ne serait poui 
l’Italie que de «.'56.000 habitant*. Le 
même office «ic statistique donne «le‘ 
indication* précise* sur le nombre ikv* I 
etrangers fixes a de neure en Italie F- » 
étaient 60.000 « n 1^91. 62,000 « m 1901 J 
72.000 en 1911. UO.OOO en 1921, M'UH h

™ 17 CLOUS 
SUR LE COU

LES BRAS ET LES JAMBES
M. A. L. Wilos, Sapton, Man . nous 

écrit: “Durant une coupie d années j’ai 
eu des . > is, dix-sept >ur le cou, le* 
bras et les jambes. J'c -axai toutes 
«.otte« <!o rerredes mais aucun ne me 
donna des résultats appréciable;. J’em­
ployai alors deux bouteilles de

M et Mue Hr to? k - ui-'.*. el. >te 
Perpétue chez M. O- a: Laubert.

M S -ik.'i La: .• m . • uu ■« ■ * *«| 
couvent de St-Lvone' .. .v*r. ?i»n per®
M !’«u Lare» que

MH® A
!e t hez >on ;»« :e* Perte Kx ►-

M et Mme Vd Amyot le Mohtréa! 
h M T D u b c.

M '!c r« :«* Berge : on ;»a- qui !.;i ' - 
temps a S t e - B r g 'te chez d— paie: t«.

M I.CO* de !.ar, ,ue < o. / . <• . gar­
çon a Drummondv; e

\! \ I Bla
garçon* Maurice et Armand *• nt ar­
rives par ic, apte* «... r passe une pur 
« !■ de i,. v c r a ^1 1 ‘

M (ieorge - Sil’ci* i* StGei* 
, ||me \ '
M Ph-: ppc l .i. iMf i- Mont : e a! 
M « • M . \ •• B -n i * : un

M Louis fl ton

GAIETE
I 1 MM » I M \KIM

I RKI) THOMSON
DANS

"JESSE J1ES"
I n • ortelle hialoire de J *• 
•Dm. |« bandit, qui a*ec une 
?*■«<.::,|>««nse de MO.OOtt. pour -«a 
««pture, mort xiu «liant a v»cu 
D «n» «n dehor* «l«* la l«*i. Ne 
m*n«i « • pa* l,. plus grand film 
c« Hue«t .de l'année.

F.N PU S:

( oinedio v\ K« \ up

Ko reel, de New - Y
.i c t ^ t* i J p rév' i i 
des corre^pondan: 

I Maieon B’.üt

II*

B. ft. B 
,c ■’ Mi

.<• ctifcme ut i ar 
Ltd, 1 oionto» Uni.

on àv • a
\f r> ♦ M ne 141 u : r : 1 .i< îo de

«• chez d*'* pa «i*ii‘. »< a
ot rc-I 'n •?
M. Benja m » et M r* \.il > «' La fond

■ Dru-n m0 nd .e «liez a ?r e M ne
* >* i.ar old
M Fau M.-ar! nou f, , • té*

>ur a «• r t ravai.ie dan* "«)j.
M • Eva Ma* otte <1, M«.iu:

)IÇ per ft M Mai *v.tt«*

\ ^ •
: a1 : e do troli neuvu’e*

La P rém éré a St-rru...■ «. -. V. -
er, d;t« r. euvaine de« Grâce» < iu 4 ci i

Le 8 » ouvrât
•nheureu Martyr» ? a n a i ‘ * » i«< « j

ee > 16 fête de* B
. i * Knf n, > 1U JM*'« -

lit la n e u v
• St-Josep

a. - préparatoir- a 
h. notre augu*»' p

Ce* neuv a .ne* f u * en- - < l \ .
g J krite e 
j ours di
1 r n a ' \f* *,

e t e, .« . • \ c i n p ■
arid.-< -anit * et avoir me» i
j:*-ante . nte: e.»*ion.

y «'‘".'leu

HUIT ESPIONS

9 10sur
étoiles de cinéma rem­

ploient pour garder 
leur peau douce 

et souple

Jeannettn Loff. jolie étoile de Pathé, 
*ii? Peu importe le climat ou il me faut

t : IVC
«;• c le Sav -«» de Toilette Lux conserve 
toujours nia peau très douce.

de“Mon enthousiasme pour le Si 
Toilette Lux n'a pas de bornes.'' de. late 
la jolie M<iiy Nolan, étoile de 1 L'iu 
versai. ‘ Pas même les savons français 
1rs plus Coûteux ont gardé ma pr.« i si 
merveilleusement douce.”

U;NE peau vraiment exquise captive 1rs bien cr savon b anc délicatement porfun 
coeurs Hollywood sait combien cer 

tame est la victoire?

elle doit avoir une jolie peau.'‘ dit M
William K Howard, directeur de Pathc. liante est si soyeuse, et api
“Car sans la parfaite beauté de la peau, une 
artiste ne peut espérer faire la conquête du 
publ ic, meme si elle a tous les autres talents."

Neuf ‘-or dix étoiles de cinéma em 
ploient le Savon de Toilette Lux. Il suffit 
de regarder la peau de Jeannette Loff. Mary 
Nolan ou «le Nancy Carroll pour voir corn

donne une peau suj>eibc. Rien d étonnai 
que tous les grands studtos ont fait du Sav<> 
de Toilette Lux le savon 11.«;•<.. ci . » 

Si une jeune fille desire avoir du succès, d artistes?

Vous aussi 1 aimerez sa :y?<

est si veloutce. Employez le j 
également et pour le shainj 
comme les étoiles de cinéma.

4 t '

• ■ ' ‘ 1 t Y

Savon de I oilette Lux
/ ri luxe qm nous trai ez i -f I II ^

SMON ARTISTIQUE
Ru# Bonivrntiire

î 1# l>«ui i et I eléjince ’
* * ' » tii.ef# urlauuc# ti
/ #J«»utef un riche tM»u«iurt

■ ;ai>es lotie maison 
e »1 «..y; ivier l«-.* #ut»cri.n 

Mcl**!1»; «tu ÎO n A ■ t i v.
• U## «iiit» #«t tnllinte#

TELLPHONL. 25

CAPITOL LUNDI
et MARDI

Son idole, l'argent Ne peiit retenir ranionr

C.«T«NRC,!- Ml
RMCIOiT^
rui liîllf or ..

U m STREET P.
ip»t*

fULLAMCVA UkHfy CAOTHl

PâUt LUKAS

C ( Anjmnunl ‘ ccVj&

La pluv urandf mil cractualitc* ch’ rannèc

I # «ouric f«»ll«' «1rs prfil# *pr« ul:«»« »'«r à II )»our*r « f leur Hr-’cp 
tion inéiitahlr c«n»<térihér* d#n« nu iuc »p«ci«lr per «lr cr.v.l* 
artintCH. I** Capitol est le po nu r . monlrer rritr me **«nt l« «

grand1* theatre» «t* Montr«*n!

Comédie — Beuie — 2 aele* de vaudeville

vous,** Aidera

Hrurr# dr burrsu

3«n * t JO r.M. . I r tolr « « v 3U

D'J. H. REMINGTON
l)r# hôpitaui de Nrw-Sork

Spcci»li*te

Maladif# dr# enfant#

Operation de la gorge 
Kaion# ullra-«Hilft

i] S I E-Jl I.IK ItL 1176

si 1 EZ M Wt.FK U
< afk mandarin

*aei#« c#f# a h Plat#n
' 'mis voubr bien tnanc"
*' fnft «oa rrnaa à <« «nf*’

^ 1 ,i'»ndfx r* o if % t
f *f'a u»ii^»uni bien apprêt#.
T*#1 a rt* r#n«i« a a#rf 

**•1 «n# «lit *•«< r#vl#air#r.

CAFE MANDARIN
°»* ®l#t#«l Tfl l?lt

Impérial I l N DI KT MARDI
.« grande étoile roman»-que dan- 

s««n nouiea® tri«»fnpfie

--

\«e« : I.KMTSSTONK KT NIKS ASTIIKR 
Lne histoire qui ne* le* cède en»rien a “L«\e e! à 

“A \\dman ni al lair^ ’

D ANS tous les grands ma^isins im>dcriu's «.l’ameublement'*, il \ .1 «.!« > \« n«.K ti
1res renseignes sur les carpettes et sur la ta^on «1 en taire un «.Ig>î\ judi 

vieux, bi nous projeter d’acheter une carpette cette année, consulter un de va s 
vendeurs d’expérience.

Donncidui tous les détails concernant les dimensions et le *»cnrc de la pu « «. 1 

laquelle vous destiner cette carpet.c . . . déenverdui rameublemcnt qui n 
trouve, la décoration murale, etc. Vous \errer que ses conseils nous scr«>n. d un»
grande utilité

Les nouvelles Carpettes BARRYMORi. s«ynf maintenant e\pi>sées. Idles 
«’offrent en des dessins et couleurs d une grande beauté toutes grandeurs 
qualités pour tous les besoins prix modères.

TORONTO CARPLl MK». CO.. 1 IMLll I) 
htablie en INVI

117*) King ''f. West 1 ««ronto

s
'v

:• • <. y -. N : m

CAR PtTTl 
BAïunsiOui

Garanties Îrs Wiltcmt
1rs \imin«ten 

les ^ixt'nie®



LE NOl \ ELUME, lkol> lav 1EKE.N MAUUi D AVKIL litta

du
* \» -<»»••» •

L’OUVERTURE DE LA SAISON DE DASEBALL SE FERA LE 19 MAI
ALEX MOORE FERA BATTRE LE GAGNANT DE LA RENCONTRE 

BLUTEAU DUFORT AU FORUM DE MONTREAL, LE 17 AVRIL
L«i première partie sera jouée au Cap en­

tre ce club et le Trois-Ri\ières et nous 
aurons la deuxième le 26

LES ARBITRES SONT CHOISIS

\ i/iioin, />/. i u.Lh:

. > v

'+ d« Qutbte 
\1 * i «• t K r •

UN ARENA SERAIT CONSTRUIT POUR 
L'AN PROCHAIN A DRUMMONDVILLE

(Juel<|iH*s sportsmen sont 
actuellement ;i ctudier la 
possibilité (1*110 tel projet.

I N H \M{1 I I

Bonne nouvelle 
pour les fervents 

du baseball

l«« <*lr*«lr« «tu frrmin «tr h«- 
"'«II nu «J• I T a i«n
'*mnf rrparren rf en lx»n
• lit M\*nt l’ouverture de la aai* 
*‘*»n dr haoehalt. I KTillafr*

defrrt uni un rrrfaitl 
nombri de marrhes eoi*t par- 
I ||•lle»»lrnt «-«entrer* et de*» 

sont hri«»rM I »«• plu* la 
toiture neat (m* etanrhr Tout
• rla rrmi* en bon état

I «• i-op^etl et le contrôleur ont 
I a« oraMemeut arruetlll la r"-
• l'irtr dan** n aena SAUmiae par 
M \rrnnnd t>arlepy( notre popu- 
laite «|>ort»maii.

Le vainqueur aura h rencontrer un des 
plus forts aspirants au championnat 

welterweight du Canada
M

LES AMATEURS DE SHAWINIGAN
î.a grand* rai!* de 1 Hôtel de V; -

* e -i dénia n toir le ren lex-vou* de 
tou* e* amateurs de boxe et ceux*ej

■ '■‘t «• dôle ter * ple.sir «ar 
' * que lev combata ne manqu*- 

■ »m d'intérêt. Le* deux boxeur» 
pr , aux ont pratiquement termi-
• *• ir entra.ne nent et seront en 
me*u «■ dp donner le me .eur rende- 
-t.ent possible.

It'uteau dit qu’après ?es nombreu* 
*t:que** de re* dernierr* sema 
ne craint pa» de monter sur la 
I! a exquis plus d'endurance 

m ta l que et il est très confiant. 
! r ’ - • -id bien ne ;>æ perdre de chan- 

n %e dépen»e.r »ans compter 
ir « onaerver le titre dont il est ••

I est consc.ent de eu valeur, 
■ « sait aussi que son adversaire 
.. a -en profiter de »i*a faiblesse- 

rtufort de son côté espère oien ajou­
ter un nouveau fleuron a a couron­
ne de auriera. I! ne negl jfera rien 
pour acquérir et quelques-uns vont 
même jusqu e u accorder un kno. k 
out. Lai chore peut e produire nia • 
il est plus prcbanlc quel * . gagne cc 
sera par décision, ha science con­
sommée de l'art pug 1 que et ra 
m se e ga le rég i . • J » 
a o croire.

Comme nous l'annonçion *. her. 
Bull Hébert s» mesui-era a Bob Steve 
autreifois de Fort \V an Bien que 
reloi-ci ne s'entraîne que depu a 
quelque» jours e-t certain qu’il
fera bonne f;gu*»\ h a 'l<*ja n. - 
le pied dans l’arene. I a fa t face a 
de» adversaires redoutable* et ce >e- 
ra un bon copain contre 1** tenace 
Hébert.

lus rencontre entre Coni-ta'it B.u- 
teau et Jeff Srn.th fait l’objet de

ncr a.'e. et ne sera pa* 
T.ée. Smith fut tre«» ap- 
que fois qu’il monta sur 
Bluteau de son côte e>: 

>:i nouvelle qui n* man- 
e 'i a.re. Il est rare en 

(•ai : èree entrent e- 
• même ombat. Les deu « 

nous venons de parler 
x rondes chaun tand s 

bat princ pal entre Blu­
rt i*erâ de dix ronde*, 
combat de quatre ronde 
?n préliminaire.
•i entre K.J Borna > et

IM Hom ©-. Ce? deijx jeune* »ont tre* a ete le cho
capables et très ai tif» et donnero: ont été choiif:

M. Ait*x. Moor©, «eiébr© promotcu th er, Louis
d© boxe de Mo nti nou» annon- <■ j choix a été
qu'il a . ntontion de faire rencon- adopté par
tr©r le va : nq j ©ur de !a rencontr*’ Tout a ete
H u y eau- Ilufort au Forum, a Mon* ' un© ?a..?on «

de a guc de iia»«- 
du Saint Ma jri e le­

ans ia salle du club 
s il a été off cleile- 

#• ■ • 
ira * jouée cette année ai ('up de 
a Madeleine entre le club de cette 

e et » club de Tro;* Hivicn-. La 
iate a été f.xee au IJ ma:. La secon- 
le part e sera jouée le ‘J6 mai aux 
f'•ois-R. viere?, entra le club de cette 
..e et le club de Shawinigan. La 

• •• • ■ >ie aura ! eu a >haw.n.gan cn- 
>'• rlub*, Shavrin gan et le Cap, 

2 juin. Ce sont les &euiea parties 
c-

ant. Les autre» parties J la cé- 
! ; a seront Lxee.s sous peu et nous 
'it été dwutee* au cours de cette 
a publieront.

P usicurs importantes questions 
■«••n-c.,ée où le.* clubs di’s trois vil- 
« Trois-H:vières, Cap de la Made- 

• ne et h ha w. ni gan eta.ent r«*pré- 
entéoe. L’un© dfn plus importante^ 

» arbitre*-. Ceux qui

Un
Charles Gau- 

If. Gauthier. Le

-irant, a.-eo l'un dea plu 
rants au t tre de champion 
weight du Canada, 
i- Bluteau, cheJ de poli- 
go Pulp A Paper Corn pan 
■ nf en :na*gis toute un© se - 

.
! -pos tion des sportamen de 

îalis «jui von .liaient » 
. at do •'ercredi soir. Le* 

S lo aux MM. Lav g!l© C* 
pérent iju'aj moins 2')0 

d<- Shasnnifan lai - vitn-

organ:«at on est parfait 
icnts adoptés aont les p 

©it certain que tous

L

. .. « ft
quelques jours et de bons hommes 
seront «ur le** équipe*.

Le* directeur* de la L gue »e rap­
pellent de Pencouragemant que le 
public leur a donna Pannec dernière 
et s veulent faire encore mieux cet­
te annee pour donner satisfaction. 
Il y avait a l'étude une pe* tion de 
certain* particuliers déeireux de for­
mer un deuxième club tr.fluvlen dans 
la L gue. Cette demande, apres dis- 
cuc^ion fut refusée par l'assemblée 
et jugea qu 1 était mou; de «en 
tenir a e q^i faisait le* années 
dernières.

,1 a franchise de chaque club de la 
1 gue devra être envoyée au Prési­
dent Poulos le ou avant le 10 ma ■

Parmi les membre® préeent on re­
marqua, t MM. Harry Poulos, prési­
dent de la Ligue, Gérard Duval, se 
creta.re, Raymond Gélina.s, repréf-on- 
tant du club de Shawinigan, Arma- 1 
(ia-.épy, représentant du club Tro *- 
Rivière», Migar Darg*. -epreuentant 
• ii < !ub du Cap de la Madeleine, K 3- 
g.ir Manel, Pierre BeÜefeuillé, R - 
rbarl Rochefort, Ia«rry I*an:othe 
Ray Cl utter. Oscar R. -hard, Arthur 
Prince, Emile Bern.cr, Emi.e Berge­
ron, etc.

.-era t^ue
sou» peu.

LE CLUB DRUMMONDVILLE NE PEUT 
CONCOURIR POUR LE CHAMPIONNAT

dront a Shaw
Le

«* pour cett- 
ont de So­

il 1'

mercredi so r. M 
•ai o rga nis e r 
traniportera tou» 
venir ici pour 1»

* pa- ouverte pour 
\ ctor Bluleau ve J 

n t ra n spéc'al qui 
• eux qui voudront 1

Pour des raisons inconnues 
les organisateurs l’arrê­
tent dans sa course.

SKS M( TOIKKS

MORENZ N'EST T DANS LES APALACHES 
PAS A VENDRE

eur

LA CANIPCO 
A ETABLI UN 

BEAU RECORD
l rs joueurs ilr 1a compagnie cTe 

papier dr l'International 

jouent une partir dequipe

de 770.

M M \l RICK GAGNE

ON CRITIQUE
CE BOXEUR

Demande/, les

Bières et Porters
OLD

TOWER
l a r»» client produit

I F. ( AKHONNEA!
agent

2, rue Richard
Tflrpfeüfle ITél

-

J I *
>ue
■r 4.'"r. m
-.and; n. 4
,30 r area
1 <iou te*.

1 43 ' IJ

! ! 4 112 133
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WJ 770 634

î l f) ! ‘1 14*
107 KM 142

4 95
as IX! d>1
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ti: 132 JOè

Montreal, 0 — ‘ t '•ttc
e«t tr°p ridicule pour a r . .*
declare h cr L «'1 Hart g ' » ' du 
Canadien, de x N H L ' i.*' n
; I. la - ' éta t rai qtis How e
Morenz, •• fa eux centre le l’eq i pt 
montréa » *c, »era t vendu p. Jt E *0,- 
O'TO aux Bruins, de Boston

"On semble vouloir jeter la dixcor- 
de parmi le» membres du ouV, »jou- 
t* Hart. ‘Ton f d’ahorJ courir le 

■ -.i l q ie Moreru terait v nJu aux 
Ranger* c* maintenant c'e»*. uu tour
du B--t.m. Morerz ne sera wndu »
aucun club de la N H L , notre 
centre terminera sa carrière de pro- 
fetsionnel avec > Canadien ou : t de. 
buté 11 n'y a paa un seul a** ttob 
joueurs a vendre '.

REBELLION DANS LE 
CLUB DE HAMMOND

New York. 3 — Mainte ant que u 
saison de hockey est finie, on parle de

ment pour la saison 1929-19:50. t her 
le» Rangers, on dit que L hing J "h n son 
sera échange pour Hooley Smith, des 
Mare* n*. tandis que I>o Hourgeault et 
Taffy Abel « changeront \ n de club. 
T.*us les joueurs seraient cependant

iee Douve' «v*. car le col Ha ">*n 1 r ■•.‘•t 
guère pla »ant Bill Ceok a féclare qu’il 
ne jouerait plu*- pour le» Rangers, et 
plusieurs autres équipier» son* ieci le* 
à suivre le mouvement rebelle Ham­
mond a dit qu’il renverrad Rus> Oat 
man et Gerald < arson <lu club, et qu il 
es remplacera'! par tro « joueur» du 
Springfield, de la ligue tau*]'- V «i 
came On se ,!«*•• ;«ndc eT au -'a plua de 
eucc* - que 1 i»- l engagemant do My­
les Lanes, qui fut une faillite complete 
Hammond a\a'T rofuxe d engager Andy 
Blair qua’d il - g-* T.ane». p-iurtant 
Hiair fut la sensation de ! annee dan* 

. N H ! •
de l.vvse; Patr*» B'occjpr .c» u-

Han n k. Md . 9 — I,-* coureur»
du marathon Pylc auront ce*..o »oma - 
ne la tâche dç gravir le? jiouta des 
Apalachea pour »e rendre u Union- 
town. Pen.sylvan e. E^d. G tndor. le 
uegre de* Seartle. a diminué la d.st:. 
ce qui le séparait du po u er le 1 «
■ aie, John Salo, qui s-c cia •* -vc 
dan- .e total de» étape-. t ardi.er 
n'es1 plu» que de 21 minute a * <- 
re de Saîo. Peter Gavutxi c'Angl *. 
terre, en arr.vant deux neui <prex 
Gardner so cia?«a tro.sièn’i ■; Vrîhur 
Newton de l'Afrique Sud | • ne 
dan» le total, soit t rouie ne d 'e- 
tape avant-hier

Quatre autres courcui * na
donné la cotjr-e a Lo Ang 
que les deux frères Karl ‘t lual 
C o o i », de Belgique, Thomv? - le
nègre de Hamilton, et Martin .1 *!!«:)- 
yen, de Rockford, ne pur. ''. ; < r.drc 
part au depart «le Freder; ?

SON OPINION

ment aoue la main. î n’est pas le seul 
a avoir cette idee. I n autre ge a't de 
la ligue Nationale e-t aus«i d'onmion

»

.
terme© parle le g* rant de t . .. unati 
He i«. Jack Hendrick* "le? ('ub*- .«ppa* 
ra'N-ent certainement comme Ira h a m - 
pion» de 1929 I s **nt gagne plus Je 9U 

• • * an io-- • tout « 
ve? des service» de leur me Heur lan­
ceur, Hal Carl.son. C ette anné* . ce jou­
eur r.*t en excelle'te rond* et de 
plu© il» aï gnent Roge*? Horru-by au 
Je ?ac. ce qui cet une garantie de vic­
toire. Seule, une malcha- c révue 
pourrait tan les Cubi • - du
championnat.’’

ROCGO DEFAIT PARRA

A MIAMI ?
( ’.rarwater. Fie., 2— Personne 

sera t surpri? «i le» Robins quitta.ent 
cette ville pour aller a Miami, faire 
leur entrainement l’an prochain. Le* 

• ueur* ont ete certainement aatiafait» 
de leur aéjour ici, maiw par contre le» 
depenae» sont trop ele'tc© car dee 
qu’un joueur e?t blessé il faut l’en- 
\ * \ * a M sc faire • . e*
Si l equipe eta t a M am v aurait 
beaucoup mo n» de dépenses de voya- 
f

(Pre?se Canadienne)
Toronto. 9 — Steve Ro.'c ?. ancien 

champion anadien poids. u . a 
défait Routh er Par* ». Ic !**•** . ur ac­
tuel, dan* une bataille <d d.v ronde* 
hier »oir.

Le gar* de Toronto eut cessa
avantage, ex- eptè a * .sc; c ron­

de ou il prit le décompte

ASSEMBLEE DcS
JOUEURS DU GAP

( Pe notre correspondant)
Prummondviüe, 9-—La poupe emblê- 

• *
•lant de la province au hockey ne sera 
détenue cette année par aucun club.

pe fait les club» St-Viateur e* St- 
Françoi» Junior qui devaient •~c rencon­
trer en finale a Paréna Mont-Royal 
n’ont pu obtenir la patinoire pour le 
jour convenu.

Le Canadien Pelorimier qui détient 
la coupe depuis trois ans a été comme 
on le sait élimine par le P'ummondvil- 
le. Ce club ne peut donc réclamer cette 
coupe pour la présente année.

Les clubs en iee et. .-eront donc quit­
tes pour reprendre l'an prochain

Le orgat -ateur? du tournoi avalent 
d'abord invite le club local a concou­
rir pour le championnat lot-que notre 
club eut défait l'ex-champion et sc 
fut montre le plu* dangereux con­
current, le? organisateurs refusèrent 
de permettre au Prummondville de con­
tinuer dans !a course. Cette conduite 
peu sportive mécontenta naturellement 
la direction du c'ub local de mér e que 
tous le? bons amateur- do la ville. La 
conduite de Lecomte, chef organisateur 
fut d'autant plus impopulaire que celui 
ci p’avait aucune ra.-on de refu.?er 
le club local. Ce monsieur agit même 
d'une fai-un fort étrange lorsque la 
direction du club Prummondville tenta 
d'entrer en pournarlers avec ui pour 
avoir de- explications. Il t;t le muet ne 
répondant même pas aux impel? télé­
phoniques. Cette conduite lni--c sup­
poser que le club lov'iil a'-ait donne la 
peur aux am «leur de la l '. tropole et 
que ceux-ci craignaient «le voir partir 
la coupe pour !a cutn;agne.

M. Audet gérant du c'ub c-t ad.' a 
Montreal la se c dernière • t i , 
une entrevue avec l orgai.is «leur.

Les inscriptions pour les c- 
preuves du turf sont plus 
considérables que jamais.

LES SAUTEURS

New-Yor k, 8.— La direction du 
Queen»'* êountry Jockey ( lui» dont 
les séance© ont eu lieu au champ 

\ lu^furt, est heu eu-e d'annoncer 
qu’elle a reçu pour ses diver©©* 
©preuves du printemps et de l'été un 
’rombre d'inscription© beaucoup plu» 
con»idérahles que jamai©.

En fait, !©» turfmen ont apporte 
au ciub un encouragement trèo récon­
fortant. D'après le» chiffres du »e- 
eréia.r© Henry Peb'.cr, les inacrip- 
tions aqx vingt-six classiques sont 
de 2611, soit 180 de plus que l'an der-

L’étàbi vement Rancoca© a n - 
112 candidat© ©n nomination; l'éta- 
Missement Greentree ©n a 125 et H. 
T. Whitney, 124. Seize inscrit*» appar­
tiennent a des turfmen de France.

I.en Hand cap Brooklyn a sur sa 
liate des coursier© toi» que Blue Lar 
k pur. Genie Do.an. Ironside.*, Tw nk 
Artel Cry«ta! Pennant. Kentucky, 11 
Distra î on, Jack H gh, Osmand. 
Com.-tookery, Black Panther. Na© 
sa k et Victorian.

lav Dwyer, qui aura une valeur do 
$27,000, a réuni 91 candidats dont 
B ue Larkspur, Soul of Honor, Aqua- 
»tei!a. Xylophone, H gh Strung, 
Tw ik, Mr; Foo, Jack H gh. Afri an 
I,auric. Neddie. Comatockery, I>r 
Freeland, Vermajo, Double Heart.

Le (irand Américain, une affaire 
de cinq furlong? réservee aux juvéni- 
!©.?. a reçu 232 adhésion©. •

Chez le» sauteurs, on rencontre 
Manton au. Skedaddle, Bangle. Tara©

I n© a#semblée dw« joueu - i* base- 
bail du ciub du ( ap de a 'lad© ai­
ne sera tenue vendred foir. à î1© 
heure» dan© !a »alle du ma. hé.

»
' te» a y ae» «ter. On \ d • liera de© 
proje** à me*:re a execution your if
bon fonctionnement du club durant 
a prochain» «a-son.

4t> léi 94—415
• 4

117 112 131 -332 | 
I

IM 114 147—454

•»» 671 MT Stlt I

Midnight Show
Organisé par le club do

MILLIONNAIRES
Samedi le Avril a 11.00 P.M.

AU THEATRE CAPITOL
GRANDE VI E — COMEDIE

V AUDEV ILLE SPECIAL
Billet* e© «ente aa theatre. Retenri le* votre» de» maintenant

MERCREDI SOIR. 8.30 P.M.

SALLE DE L’HOTEL DE VILLE
26 RONDES DE

ERNEST BLUTEAU
ARTHUR DUFORT

Pour le Championnat de la Vallée du Saint Maurice.

10 RONDES

Hull l/cb( rt vs Tony (ïclinas
Six RONDLS

Constant Hint (au vs Jcff Smith
SIX RONDLS

K id Bornais vs Pit Homer
QUATRF RONDES

RESERVEZ VOS BILLETS
A L’AVANCE

CORON \ CIGAR STORE, rue Notre-Dame 
Al.ML GODIN en face du C. P. K.

/HPH" HAMEL I MIRE J. M. BUREAU REMEt 
U «E | m H||)|[l

H er so.r, au début du 
|cane donne p*r

Jeune»*© ' L.béraie d-** T. '* 4
re*. Mtr© J©an M»- r BJ ô©j /,

prérer.*.e à M » ,
m©l. gardien de buts du *, r
K v ère© dan» U *J0 ,1 Jrt4

au commencement a© ,4

au jugement des amateu- , *
utile. On sa t qj® > ,f-a w P'*4

*
vper«onn© ^

m®nt l'heureux gagnan* f- , ? 
rent *T1 a gagné «e© ...

Zeph’’ HAMKL, ’* faiiu cerhi.ro du 
club Troif-Rivière.- de la ligne de 
hockey indépendante, h qui Mtre 
Jean-Marie Bureau, président de 
rAüSOcia'ion de la Jeune*se 1 bera- 
le, a remi* hier aoir la coupe qu’il 
a ait offerte au joueur le pi i? ef­
fectif du club trifluvien Hamel fut, 
au dire de» amateur», l'étoile du 
club.

Mtre L.-E. Fortin 
est élu président 

du club T.-Rivières

Hier noir, dan*» la «aile du clul» 
de» Millionnaire©, les mrmhre© 
du club de haMehali 1 roia-ltitiè- 
rck ont fait rélection de leurs 
officiers. M. I.oui* Emile For­
tin. avocat, a été élu président. 
I e vice-président eut M. Edgar 
Hamel, rt le secretaire >1. Paul 
Emile Ouellette. I e propriétai­
re du club Troia-RIvièren eat M. 
Nrmand Gariépx, et le gérant M. 
Pierre Bellefeuille.

I ne Hotiftcriplion seca lancée 
par le* officiers du club d’ici a 
quelque temp? pour permettre 
de faire I organisation. Voua es- 
péroaa que tou? ?e feront un 
plaisir de teat ailler de quelque 
manière au succès du club et on 
peut être assuré que foutes 1rs 
offrandes, si petites soient-elles 
seront reçue» a'ce reconnais­
sance et plaisir.

MLLE GLEN COLLETT 
PREND SA RETRAITE

Pinehurst. ( N . 9 y r p 
Collett, de Providence, a rtrporté i-- 
cinquieme championnat io v„..
et Sjd. cr. triomphant de M r \ ,
Van Wi«, de Chicago, f | f, - . ’ 
le match final.

Mlle Collett a dé m< 
rite a tous point» de 
du concours, elle

■ * pjpt» 
au ©ou

donné des perf«> 
manctB qui ne «eront probablemtnt »
«urpassee, de sitôt.

Mlle (ilenna Coll©tt at;. z • , . 
de finale en éliminant M ya., 
Turpie en mi-finale.

BON TRAVAIL
Washington. 9— La - - n c»--i 

renient des Sénateurs s-t !a tneiU.i 
du club depui* fort longtemps. L© 
joueur? ont remporte dix v;.-toirp«r 
treize joutes contre leur? advtm ■© 
la plupart de la ligue S*- nale 

Les statistique© montrent que Wt Sr- 
nateurs ont ete supérieur, a leur» t 
versai re» dan* tou» les département* 
Ils ont conservé une r. enne de * 
au bâton contre .268 ;* ir p- 
club©. Bennie Tate. recc\eur. et Jn* 
Cronin, intérieur ont frap,é retpe.*. 
veinent pour .560 et .53?

ON REFUSE

Ht Huffy. Birleycor-, Irodden,
Hock Nor : and. ?aor«tat, A I.ight 
et Jolly Roger, tou© des candidats 
de force exceptionnelle.

New-York. 9— La Cor *• on Al­
lélique de l'Etat de New-York a 
de réinstaller Ed. Strangler Le* , i-- 
rien champion du monde a 'a lutte, q.. 
perdit «on titre contre fi-? Sonnen-I 
berg, il y a quelque? mr ? Lews 
©u©pendu parc® qu i! ne . va t .- 
traitement régulier pour t»* Hat* ^ 
et aussi parce qu'il n’était jamais diu 
l'arène quand il s'a* ?sait de 'ene 
un adversaire; il fallait ’'attendre p • 
sieurs minute» durant l'art de le r • 
apparaître.

VETEMENTS SOCIETY BRAND

• Sorter? Bn mi

VOUS NE POUVEZ VRAM 
PAYER MOINS QUE S40!
Lorsqu’il s’agit de vêtements, vous «che* 
tez quelque chose qui ne se mesure P»* 
à la verge!

Car en outre de l’étoffe qui • servi a 1* 
confection d’un complet, vous acheter ’<• 
style de ce meme complet — cette chose 
intangible qui fait pourtant toute la dif­
férence entre une mise correcte ou médio­
cre. C’est ce que les tailleurs appellent 
la “coupe”!

Quand vous payer $40 ou plus pour un 
complet, vous payez pour cette qualité.
Et c’est pourquoi nous ne saurions trop 
vous recommander d’acheter les Vête­
ments Society Brand ---- ils sont faits
d’excellents tissus, leur confection est 
soignée et leur coupe est correcte!

Les fabricants de Society Brand son*, les 
plus grands spécialistes du paya en ma­
tière de style. Ils réussissent toujours a 
toucher la note de suprême élégance.

$40
MAGASIN ROYAL

21 Rue Des Forges Trois-Rivières
C’tST LA COUPE de vos VETEMENTS QUI FAIT -0*
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ENLEVERA T-ON A L'ARMEE L’HOTEL 
REMPLI DE GLOIRE DES IRVALIDES?
•fu\ mu' désirent cette tran^'ormation 'emlilent ton 

fondre rénovation a\et profanation et van­
dalisme avec urbanisme.

LOIMMON DKS( HEFS

fct Je “Jem.!.tense:
t Je* Invalide#, et pour u on 

e de»»<‘ n icendaieux. écrit Jea 
rt0 -, dan» “La Fifaro’ o-t e* 
fr#;! d abord le mueeo de .’ai 

on raléfuerait a \
ijc i on eaiieratt u V r>a te 

rocedera.t a d'autre* nodil** 
et «uppresuon* du ;n ni» go 

njc aooteux et, des ma.ntenair 
ragerait rm*t«lîation des ?er 

a jn m.niatère dan* une part 
«caax que l'on aonge h Jésaff* .

»r.
L* nom du minutera est meme pro 
••.e. N Y la *on* pas echo, car . n» 

ig s*» de choiair entre tels et te 
i.»oajx admin atrat.fa et d'accorde
ai ai» c* qu’on refuserait aj>. au

I*ojr tout Français de coeur,
• ► ' r r-1 a- 

rjx de sa vii]e et f.er d'elle, le
oi> e'r,<‘ ' e ** P°>e pas: !«- monu-

•

ra - demeurer exciueivement ré* 
,e 4 Je* » Itteirea, au eul*

- ■ .»m:e* « a mènerai on f dèle
'* - re» v ctor fcuse*.

On aesure que la Comtaiaiion du 
1' -a ne nat onai — orfaaiame cer-. 
'r* charge de reperer et ajrtout de: 
re ipércr le* édifice* de#.fnés. se-, 

oiit ivesa
'°u* e rio-n “d espaoe* perdue” —
* occupera t en ce moment du dép’a- 
cmen*. dj mafae n central du ser- 

v A d»* 'ante établi, préc.#éi ent. aux j 
Invalide*. La, pas d objeciio.i. Dca !

P0B

MAUX DE TETE

T T NE DOL 7 MKE <îe causes differentes peuvent amener un
mal de tvte. mai- il n y a rju'une chose à faire pour le 

soulagement. 1.’Aspirine est un antidote tro^ efficace contre 
des douleurs pareille'. Aycz-en une provision dans votre 
bureau, («ardez-en chez vous. Les personnes souffrant de 
maux de tête subites ou fréquents devraient porter de l'Aspi­
rine Bayer dans les boites de poche. Jusqu’à ce que vous vous 
en soyez servie pour un mal de tête, un rhume ou la névralgie, 
vous n’aurez aucune idée du soulagement que l’Aspirine peut 

vous donner. Elle donne sans cesse un 
soulagement complet et rapide aux millions 
d’hommes et femmes qui s’en servent tous 
les ans. Et elle n’affecte pas le coeur.

Le mol “A*p ' ne e«t une marque de labnqat 
enregistrée tu Canada.

SPIRIN

nr A V FOIN T M F! VT TO 
H R H. THE rilINCE OF WALES

Rappelez-vous!
I.r

G®ip,dl©wi’s
OIN

est le Véritable Article
Garanti distillé et 

embouteillé à Londres,
ANGLETERRE

Fowl/ 7Au-dessous de Preuve
Le plus limpide, C 

le plus pur ^ 
et le meilleur

La base 
d'un bon 
cocktail

dryGia

% m
Pas xsk, //// Pas

d? matière v// d’ingrédients
«oloranle

m%\v vil M préjudiciable!

»p#c a (•ta» ontf fêit va ® - que a 
praximré d'un» va.» ferré» «trait 
prof t*^ • « calta dépendance a j 
*;orp* mad cal d» no:ra armea, et a 
ir.odorn *at on da» melhode» est trop 
ouao e pour qj »r. accurate» .1 n > 

ao : pas souscrit.
Ma * voulo r chanftr a daauna 

t.on morte dt eat ad t, 'ât>!» pa'.a 
dont 4 #açaj» pur». 1» iong toit d’f- 
Jo.se* »t '« dôme ap erd.J» too*. *y- 
nonymo» d époque e voua r vouer 
et‘e architacturé .nspirce u« i.ar* à 
a contrad. t on de locata re« *iv;!»t 

voulo.r rat rer .» ra. qua re de ao»
» F-

trop poudreux... —- de omora dx 
D6ma Luatra, vaulor, anf.n, nfl;-
g*r au tombeau de Napoléon a 
sence de* uniforme* venerab as con 
sarvea i on oin d» j . comma un» 
superbe garn.son ne fantotn.i, ^'tat 
una aoarrat.on, c t*t une faute qj 
na aéra pa* comm:»eî

Ma:nta avis, de* chef» ’es pa* 
uatio» et la» p’us raspti'tr*. *e 

d'a aura man fe*»a* koatiVe*. 11 est « 
aouha ter que !aur oppoi t on diacre- 
la ma * très ferme a*, tre* signa, faa- 
*e réfléchir ceux qj voudra ent con­
fondre urbanisme avec vandalism» al 
rénovation avec profanât.ou.

Qu'aprea -ala on etud e et mina a 
b:en tout un programme canaistapt 
en un regroupament immobilier dæ 
m n'itère» a r'» gauche, qu’on
las fasse voisiner selon un plan qui. 
a 4 fois, satisfera les de» r» d* aim- 
plification du fonctionnarisme »t
• ihérer» plusieurs contruction* h'*- 
tonquas. ou tout au mo.r •. archa:* 
que» quant a laur objot preeent, rien 
de mieux

*
le l'Hotel das Invalides temple uni­
versel de tant de prast ges cl de sa- 
cr-f ce* frança e Sur '•*. pa> étran­
ger*. qui, chaque jour, vont porter 
dans la grande cour d honneur, pu > 
dan» 4 chapel!». rho;r.’nag<* fervent 
d’un coin de Tunivers. une leçon a» 
lève et «a dégage: conservon* in­
tact a l'extrém:té de la perspective 
fameu*» ce pa a a s.mpl# et mega-
• ahia, aux pierres disciplinées, aculp- 
tée* -ehau**éex d» trophée* sans 
nombre, “aux canon» monatrueux a »a 
porte accroupis”. qui, lorsque l’ho- 
rieon s'empourpra des faux du soir, 
laisse le reflet du sole:? tramer Ion- 
temps, juequ'a la Seine, sur l'allée 
prom.ee aux maréchaux.

LE NOMBRE SEPT
Sept a toujours été cons dé ré com­

me un chiffre sacré par eaux qui 
s'occupent do cabale.

1. y a les aept merveilles du monde, 
es sept jour» de la créât on; e* sept 

têtes de l'hydre; la* »ept sage* de la 
Grèca; le» sept callinas de Home; le# 
••pt bouchas du Nil, le» sont enfant* 
de Linra; les sept électeurs d'Alla- 

[ magne; la guerre de eent ans; les 
ept jours de la semaine; las 7 note* 

de mueique; les sapt couleurs du 
pr sme; le^ v»pt sacrement»; !e« «sept 
P'aumea de a péri tance; es sept par- 
t.ea de l'office, 1» chande er a '•apt 
branche?, nous changeon* da peau 
tou* les *ept an»; nous avons, norma- 
lemant sept fo e la hauteur de notre 
tête. On pla<'e à sept ans 'âge de rai­
son — ce qui n’est pas démontré! — 
Nous devona, suivant la eageese de» 
nat ons, tourner sept fo.s notre lan­
gue dans notre bouche a.ant da par­
ler.

On prétend que c- plus sage* pé­
chant au moine e«pt fois par jour, 
»t qu’ l faut eept fo.s tomber de rhe-
11
que nous éprouvon» une jo » très vi­
ve nous nou* déclarons au septième 
cial.

Il y a les eept péché* cap.taux, la* 
eept vertus théologattv le- sept 
femme* de Barbe H eue et f,s sept 
lieu»< faites par le* botte* de l'Oger

En fin a France aat sou* le régi­
me du Sept années.

“J'ETIIS COMPLETEMENT 
DEFIGUREE"

J avais tellement honte de mes bou­
tons que j'avai* envie de me couvrir 
le visage chaque fois que je rencon­
trai* du monde. Je fut complètement 
déveaperée jusqu'au jour ou J'eaaayai 
le Mentho Sulphur de Rowle* dont trois 
ou quatre application* suffirent a amé­
liorer mon visage”. Le soufra est une 
chose merveilleuse pour clarifier la 
peau et a masure que le soufre fait son 
oeuvre le Menthol cicatrise et refer­
me les tissus. Cette double action du 
Mentho Sulphur sou» est nécessaire. 
Des ca* qui durent depuis très long­
temps s'améliorent souvent en trois 
ou quatre jour» Mémo ! écréma ne «au­
rait résister a cette merveilleuse corn* 
binaison, qui soulage instantanément 
toute irritation. Votre pharmacien vend 
le Mentho Sulphur de Romles en pot» 
Eaaayex-le. Assurer.vou» bien qu’il 
porte ie nom de Kowle».

LU PETITE CUISINE DE 
Il FIN1NCE1LLEM1NDE

Pour disposer le» experts en laveur 
de l'Allemagne, une campagne inter­
nationale de presac est préparée duo» 
le but d'établir que la France est au- 
jourd'hui dans un état île prospérité 
admirable et que la misère de la pau- 
\re Allemagne mérite d'étre pria» en 
considération.

A ce sujet M Jaeque» Seydnux ra­
conte une petite histoire assez sug­
gestive.

Il n'y a pas longtemps, dans une 
réunion fort importante où se trou­
vaient des finan* iers étrangers, le pré­
sident de lu Reichahank a tait l'ex­
posé «le la richesse fictive de l'Aile, 
magne, de mi pauvreté, de sa misère 
reeüc; le» auditeur» éta.cnt tout at­
terré* !/♦* lendemain, l’un d'eux di­
recteur d’une grande banque éfrnngè. 
re, alla le trouver et ne put lui cacher 
Je trouble profond où l avaient jeté le» 
déclaration» de a veille: "Puisqu’il en 
e*t ainsi, il nous fait prendre chea 
nous des mesures immédiates pour ne 
pas risquer d’étre entraînes dan* une 
nouvelle catastrophe allemande Je vais 
donner à ma banque l’ordre de cesser 
les relations si fnictueuKes qu'elle a- 
'ait commencée» ai* l’Allemagne, de 
couper tout crédit et de retirer tou» les 
fond». J'aviserai d'ailleurs mes collè­
gue* de* autres banques de »• rt#> situa­
tion.”

t'e fut au tour de NI Schaeht de pa­
raître consterné l| jugera ses grands 
dieux que ce n'était pas cela qu'il a- 
vaif voulu dire, qu'on avait mal compris 
sa pensée, qu’on pouvait quand même 
avoir confiance dan* la situation finan­
cière de l'Allemagne, etc 1*. ban­
quier étranger sourit et * an a : Il ne 
donna aucun ordre à sa banque il ne 
donna aucun ordre à »a banque il 
• était aperçu qu'il avait assisté la 
veille à une répétition générale à r j_ 
ange du nouveau < note «les experts

SAVEZ-VOUS
jr a aaixantt a*!*,

Jxpana et» »nt vacants • jr . 00 ut
Ai nti

qu s’.mxc ner i q ,« » soin
*: surtout • ««•

fau»*»s d»m» sont d»s cho»*» mad»r-
na» »» trompant bcx^.oup. U*. :*
qua l «irs utnts *n ivoira, va r*
au !.utzv ans avant J«»u*’Chr »t. pour
rama i dont»
•tx a- - t • n u • s sur dJ fl d^r o* des
rivais. HrrodoU , !» p»ra d< • h. s : o -
m- * , dit qx» >» tîff.vpiiaas ue la
cinq u c m» dynxst.e conna ss« a►n! !«*

La

L»'
pa-

P»'

ve-* dents et »*.*.»■ »*
L y a des pat*ag*a dana

r«* qui nous portant a rro.ra 
•j et Antoine porta.tnt d** 

i dents
grand resxort é jna tron'.re n» 

iua - sous.
t‘‘*r,ne d’or ou de ^ra na de 

b» t !a voii
a-*e gn* aux enfanta japona.s 

e de* deux ma ns 
-v routes 'es acole* p-r. ques 

he «n enseigna e ;au échec». 
• b’ancs n’ant pas l'ou»« êusrt 
if !ea negret I.a mfime chose 

a ehes es an maux, 
aqje plat qu'on sert au su.tan 

r et signé avant qu’il no ojU- 
j » te de peur qu il ne contian-

Taraingoums mè e*. e p quent

|U * i'*• 
■ne |ui msn'.f, a ftoie .c n'a

D<au est toujours prêt â nou» d- 
ner son pardon; pourquoi na ser;u 
■nou» pa* toujour* prêts à la lui
mander?

P Van Tricht

L* SECRET PE I.A

Beauté de la Peau 
et des Cheveux

FAR L'EMPLOI régulier quotidien 
du *««•■ f aflrarn *1 l>TTtp!o 
temps â autre, de ' ifaaueaf < ■f|ea-
ra. ie» femme» partout, '•ot décou­
vert le eecret d'une bea ité natura’,- 
J*-. I h Savon, parfumé et pur. pour 
netto>#x rc)npuent. antiseptique 
curât.f. pour faire d.sparaltre bou­
tons et irritations

Savon _25c Onguent rôc et She. 
Talc 25c. EcbanHlIon de chaqua 

grati».
R'adirasar au Dépôt Canadian

#. T. Walt f •mp»*T Ma. Sloatréal.

U DECHEINCE D'UN 
GRIND SEIGNEUR RUSSE

.i . Umpi < ! i : / a .
a * • ma £•«

t j e convidérabla, eant million» da 
roub.e* d.t-on. Ruiné par la révalu- 
iton, i ea: venu a Pans, «t fina a- 
ment t échoué sur le» banca de la 
tre • r-ne chambre correctionnel!». Et 
cala pour vol- ,

v 1 avait fa
na -sanca d'une Américain», Mme 
Mahony. Thomas. 11 lut fit !a cour, et 
demanda *a main. En attendant le 
ma’.«gc. sa f.t conf er par « le une 
bagu» pour la faire réparer. 11 de*- 
sert t e diamant, la remplaça par un 
* a p h r anc. f* n'est pa* tout. I 
in h a d ner Mme Thoma* al une 
de vc» a'- es. Mm* Salomon, dan» un 
re*tau’ant ru»»e Au daasert, celle- 
o. # aperçut qu’:! lu: manquait un 
bra. e et qu’ai e e»timait a 60,^00 
franc*. Ella aoupçonna le comt* rus­
se. et au commissariat da police ce­
lui-ci avo i* I/» bracelet fut retrouvé 
cher un b.jout:»r auquel le comte 
Tatiitscheff lavait vendu pour 8.500 
franc*, at on c restitua a Mm» Sa­
lomon..

A l'aud «ne», défendu par Maître 
T vu ray Ta a*. M Tatuscheff expri­
ma de« ’•agreta. invoqua s» gêna. Et 
r tribunal la condamna à six itoa* 

da r"

UNE ACADEMICIENNE
On a fait quoique bru t de 

c»~ iature éventualla de Mme Moll- 
Me «e a l’Académie des sciences mo-
ra'e,, *t politiquaa, et l'on » rappelé 
à *v propos celle de Mme ^ur,e1 qui 
e 1H1* na manqua que d'une vo.x 
so- elec*, on à \ adé fe de* scien­
ce*

Ma « personnes no «’eet avisé que 
*.a Franco potaédait. 1 y a peu de 
temps, une académicianna régulière­
ment é’ue e’ dont l’élection avait été 
approuvé» par un décret

Cette femme étai- Mme K Murray 
Dike, présidante du Comité améri­
cain de** régions dévastas, qu rient 
d* mourir.

L'Académie d agr . u. urè de
France îa compta.' dana * sect on 
hors cadre de ses membre» étranger* 
seule avec deux rois, S. M George N 
et S. M. Albert 1er

IEMIRIIGE DE LINDBERGH
Max co, 8 — On dément da sour­

ce autorisé, a nouvelle publiée par 
.e “Boston Travaer", d'apre* laquelle 
le colonel Charles A. Lindberg et 
Mlle Anne Morrow auraieit décidé 
de eéle+ire- leur mar.agc le 9 juin 
prochain, a la villa da a fam.iîe 
Morrow, a North Ha an Ma re.

La date et le lieu du manage n’ont 
pa* encore été décidé*, et il* feront 
assure-t-on, l’objet d’une declaration 
officielle, lorsque la moment sera ve­
nu.

»liW»P!i,

jpninilliersJf 
^ bouteilles

par jour
pref^rrntr du public c*t un éi|fTia 

g Aaidrnt H approbation !
I.Vicdlcncf mromparablr de* DRY 
t.INGER Al.F> dr GÙRD de fait, de tout 
brcuaagr portant le nom de <»t RD eat 

___________ ________ __ _____ le réaiiltAt d'une

INGERATES expérience de plu* 
d*un dcmi-aiècle.

lia «ont «i drlieietit 
que aouq Ica ap­
précierez au plus 
haut point— com- 
mandev-cn au* 
jotjrd'htii.

AI)O^ATiC GINGER ALf CiNGin OEER APPLE NECTAR D&V GINGER ALE

i n ■

<JP ^ -e

Oui. elle est en Séeurilé
bhui qu'hypothécjuéc! m

F T je suit hwin $atisiait — même s'il m\i fallu awumer une grosv'
1 hypotheque pour obtenir cette mataon. J asais calcule qu il rr*'* 

laudrait 10 ans pour acquitter l'hypothèque. Puis je songeai - !
mr fallait 10 ans pour paver cette hypotheque, comptes faurjrait ! <r 
temps a ma femme pour le faire «i je venais a mourir î* Son nom, 
certes, ne resterait pas <ur la liste de pâte de la C ompagnie

Pt voici ce que je fis. J en parlai a mon père et lui demandai son av . 
L ne hypothèque est une excellente chose pour obtenir un ni ison. me 
dit*il, mais elle n’offre pa* une sécurité complete. Il mr conseilla alors 
de prendre une Police de Protection d Hypothèque dans I Impend 
Life — tout comme il fit lui-même dans sa jeune^'e — et de couvrir
I hypotheque dollar pour dollar.

C’est ce que j’ai fait. J’ai enlevé ses dents a Thypotheque et aujour- 
d hui, que je sois ici ou non, je sais que Jacques et Mane, ainsi que 

leur maman, garderont leur maison.

II en coûte si peu pour cette protection ! C’est tout comme payée un 
taux d’intérêt un peu plus élevé sur l’hypothèque. Et je sais que même 
si je vis mes dépôts ne sont pas comme de l’argent dépensé en pur** 
perte; ils me seront remis plus tard avec une jolie majoration. Cette 
Police comporte encore une clause d'incapacité totale qui e*t très 
rassurante pour le cas ou je deviendrais incapable de travailler.

t^eclevr — atezootn une hypotheque sur cotre maison ? hxrtcez 
aujourtf htn pour obtenir Jet renseignements complets concernant la 

Police Je Protection <T t f ypotheque Je l'Imperial Life.

THE IMPERIAL LIFE
ASSURANCE CO. OF CANADA

Bureau-chef ------ TORONTO

buccurxale: 147 Rue Notre Dame 
Trois Rivière».

Till tiiii i i RT?rrûfutf

PAIEMENT DES REPARATIONS
Berlin, fl-» pr*’:

me» de*, réparai or 
ntre les main* de

i cinq u»* 
été depo 
ent gêné-

:•* reparation. Tl 
de mas

Jusqu'où iriez-vous pour vous procurer 
Id certitude dune meilleure huile?

Surhant <|n'unr meilleure huile aiguifie un four t innnemeu t 
|»lu* doux, mie plua longue vie, une pin* grande économie et 
sine meilleure valeur quand v«n» faite* l'Aehange île votre 
voiture, vois* iriez proheElement bien loin pour être certain 
d’itvoir une meilleure huile.
C'eat ce que fit l'Imperinl Oil l.imitrd—en poursuivent *e* 
recherche* juaqu'nux région» tropicale* de l'Amérique du Sn*l 
pour a'aaMiirer le eontrftle du pétrole brut qui aert À La 
Vahricatioii de la M:irvelobe-,
Nombreux aont lea pétrole* hrnta à notre |*ortée immédiate, 
et ai |ea raflinerie* le* pin* v*«te* et le* plu* moderne* du 

C An*d* avaient pu dévelop|»er une huile aiiH*i bonne que la 
Marveltihe en ae aervant «lu pétrole brut de provenance I«m il*

• la a* seraient empre**é* de le faire---Mai», leur « bois tomba
• or le pétrole brut péruvien, parce qu'il* découvrirent daun ce 
dernier toute* le* propriété* eM*enticlle* A la febrfretion d'nne 
huile plus pure, exempte de carbone* «le plus grande con»i»t- 
aoce-—en d’autre* mot*, une huile idéale jxmr la lubrifica­
tion de* moteur*.
C'a choix du pétrole brut péruvien * établi tvn nouvel étalon* 
type comme base de meavire de qualité de* huile* â moèeur*
•••Lea mécaniciens d’aéroplane*, le* acheteur* le* pliia difli* 
eile* à «atukfaire, ne cachent pas leur entbmiaianirie pour la 
Marvelube, pareexni'elle leur n**u re n ne phta grande e«>ntinuite 

de fonctionnement avant qu*«l aoit nécessaire d’examiner et de 
yeetifcer I* moteur, et anaan une pina grande mesure de sûreté.
' on* ponvez. bénéficier de rea même* avantagea et il existe nna 
variété de Marvrlnbe exactement ap|»r<»priée aux exigences de 
votre voiture—t onan It ex le TAhleau *le* Rsrom mend* t i«*na 
Marvelobe que voua trouver** affiché partout cher, lea meilleura 

ws art banda et lea paatca dr rav it aille mra«t de gaxaiine.

%fl«irvplnl»p
One Mcillenrc Es&cncc extraite tlu Pctmlc Unit PcnivicB

/

■ Vf l>L
•’Ain.Mai

ois xaatiTEi»
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ENLEVEZ VOS CORS
IVEC CE UOUIOE
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I —VI et V srd M
— M e Ma:ia-Ra*e Araeneauli« da 

VIort-ra chat *0*1 par* M Jea:i-Bap* 
t.«te Ar»aoaault.

M le* Mar a et A •• Car éna»», de 
\ tor:av: e naz M. Jtweph Baldu
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da \ cto
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^*,a Laura

Xu.

Arthaba»*4

M. N
Princaeiiie dan

eon Lâchant*

* M et Mme Lut :en H ouenar de 
V. tonavi * chat M Jo»eph fu r e 

— M- Jeau Louis Lachance, Vf. lina 
Laval.<a «on:

faraüla J P*rL* four a.iar fa re r- kfmer. tv 
i oan* Oueît.

Vf'ç A!:re Lachan e éîéva dp , Thbeaut *: V| Ro - a
’----- - faire >
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l.uiidi ma fi h cvif• nf ♦* ! lu i Ir» fuiié. 
f inil»- fjufrenirre nér- 
ilr.VM|.'-f a I A».- il. J»1 
arin » i m»-la (|* un?.

Devrais-je prendre des

Pilules ROUGES
pour les

Femmes Pales et Faibles
Voila une question que tout**» Ira femmes et lea jeunes fillet devraient se poser. 

< '■ remrde r*t utile a toutes les femmes, mais surtout à celles qui font 
un travail dur et pénible, aux ménagères, aux ouvrières que 

leurs o<cupation8 ont épuisées.

/<

At

M

l a JEUNE FILLE en a besoin durant la pé­
riode de sa FORMATION

La MERE de FAMILLE en a besoin durant 
la sublime époque de la maternité ou il lui faut 
un regain de vigueur

1 ~a FEMME d A(»E MUR en a aussi besoin 
durant la période critique du retour d’âge pour 
aider À la circulation de son sang et lui éviter 
des troubles dans ses fonctions organiques.

"Durant les premiv rcs années de fr n mar-ig*, lorsque 
’ i » rn gv«r^*.sr, ^ perdais beauro’ip de forres ) «vaia de 

des dottleurs d estomac, tira faiDleaaes de 
r rr tieamoup d’autres malaises rjiii tne renvlaienr la Vie

• «hlr | «u re» .'H a1 \ Pilules |\^ uge» que plukieu-% jeune*
1 ' e* ni’a' vient recomman ires et j’rn obtins de* merveille*. les
I rtiièree I- itrs ccr j ,n prises m’ont translormée o>mplctement.
I tard, je n he^ifai pas 4 prendre de nouveau ce» tonne* 
t ‘e* lorsvj r je me trouvai en même position et toujours elle* 
m ont donné les force» rf le courage dont j'avais trf*anm. Je
• i 11 • -1 ,* i f e d [' e» Rouges qvje numtenant je les donne

a • e* t e i v' « << •ai* é* -• bien f«ir‘e I c'en fait usage
• • one!cjue» bemaine» srvilement et déjà elle en ressent le*
1 . • » effet*; • ela me donne I v'pérancs qu’avant longtemps elle 
♦rt.i forte ev coït à fait Lieu portante.’* Mme I*. Proulx, 2U, 
Leonard, Québec, P. Q. i-ü

r*i/u e« ROI ist i partout ou p.tr la poète 50c ta boite
ou J pour f J .25

f’r tég, , ,,§ et, ru géant le» Ri Iule» ROLGt S

an > 4 .v * » « n r l'ta
. O L N f iet MON T H t 44.

ECRIVEZ
pour notre jolie brochure GRATUIIL 

Santé de* Lnfant*‘’ illutlree p*r 
BourK^oi*, envovee au* mere* 

de famille aeuiement.

i

N

/
.f

< M
lai

tirciihilioii

9*<kiiif un TubUsiii
i \ < it ciil.it ion n d m ii 11 ic c»t lino 
b Ir |hhu F - ... Iauto*
miiltn vv|v*t« - qui >illoiiti< nt le» rue» 
lotit mi t.ibl* .ni animé et cha- 
to\ ,int . . . m .n r au I )l ( t’

I IM ( O \ou» |M'rniottr.i tl • tr** 
«ni %ol.mt ti uno voiture au»-i at- 
t ni v .in t<* que ««» mi|htIh*» .mto- 

I L)l COofln uno
^dtiillM* de coiiU ui» orc'qiM' -.tn» 
lui « t |,i Nclcction Lnn'ci^trfo au 
I )f t 11 \ ou » .i>-un* il Un travail 
t oiu}»*irablc À celui tics
prandc^ fabriquer d au*
lomolûlo».

\ t'iicjt à notre « t.ibli'»c. 

ment. Nmi» vous de- 
fiiontr»Ton» avec quelle 

l.qudltê mm» |NMI\oll.s

AUTHORIZED
AUTO

RF FINISHING 
STATION

tendre à votre «lutouiobile I u»j»cct

« t I éclat du neuf.

Iv« fret ion F nreiii-tréi*

1 ♦* refection de tons les automobiles 
h t»» p.ir le IV.»..lé IM t O doit se 
plier aux rèules ri?«Mirriise« d« s ^Cana­
dian Tndu«tries I united’*. \ eetfe fin, 
« iM.fiie travail exécuté par un I ta- 
bli»»rinent \ut«>ri»é IM ( f\conforni«- 
ment aux niéfh«»des ap«:eifiéra par les 
I al Mira toi res llint, est enregistré au 
bureau-chef de la Division r’Flint 

Paint a ud \ arnisIT’• 
fabricants du Dl CO. 
l *e*t la votre garantie 
d’un tra\ ad au IM i < t 
.« u t hr nt iqne, < «mfor me 
aux méthodes «les Uhora- 
foirr». I xigex VNitre carte 
«I enregistrement.

MURDOCK BROTHERS 
Trois-Rivières, Que.

< * > v ni v \ i m»i ' i it i » < t t Mirrn —nivi ^to^
RDttr

rtiNt ruxr ji v x n m ^ »r

|. < - eiic-iif. Muk-s Neatvr
Ib.vj. h* r < t lèiid. itellemare.

» .inju - . ■ f !»• .!♦• ni -.'il époui M 
Kiuib* l^ilreinn. VI'I rt Mid*-- .N»*.-- 
î. f I' m. -' L. '.Mg» « har
.. ( I ' f • •
Kl/. ;ii J» m !b ' t«.r 1 iiMiii.vnd, M 
I... - « • 111• i: f . • i t ■* «I»• St - Ale* i -
«Ir- N;i|M'!*-"U « ji•-aubtiu de Ht-
f . M t l l« IM.’Uar.t fier-
f».j (!> Mntr. .1. M «t M ni.; Kphrem 

M *Hi« in j. - laifreniére «-f 
Ml> Mar!*- Anna lait réméré dt* St. 
P».»liii.

tiffiMi. !.•. t|.* m* »». - !♦••» Séiuinari»
1r* if. I. i* .1 u. - »lr* Trois Itiviéres 

II.Mi<{Uet» hpirituel- !>»'» *«*1111111 ri*,
f. <!• I K MM. rt Mm«*'
Phil.j'i’. I* •i-.'l.ur. Philm» iManmnd, Ki­

ll II- I • < ond, i ha 1
b*» I -I ■ .ar>J N» »t*.r laifrenié.
• • ^ .......n » sn ubon, t ha ries 8d
«•••rbemi, Kphreni «iiiiiiion<l, Ali.h-.ii-
! P 1 ■ . O’BHea Alla of
Réal «iw 1 n 1 • >i).| »Im Néiuinairi* «Jea Troi- 
1» ' 1 »• I imillf Iiioiti» Ljifr. niér.* <!•
Ii I: ■

SyiMiiaUi.» MM b - K|.li
j ItruiK-l .'liif < 1 •' M<>ut-<.'ariu*l, Alpli->ii- 
I >■<' I.»• --nnl < r» .ii* St-Timolhée, AIM 
et Mriu- «L.-in*. Paul ®t Kmilirn 
lu -, h*-in .1.- Sliawiiiigan. .1 t». Plou 

1 1 H’clli* et R
Klliutt. Ml!#> t . Allurd d«* ShaHinij(j<ii. 
Preiféri' Pu 11:. il.> I r..is Itot.- 
re-. M mi.- .1 . . j fi .1 iiieau, W ilfrid G*-. 
11 lia>. Lu.h.l |J > • li.-ar, F'.lix lUij.in 
MM W illir.Mi Ki'ui.t. - Alexandra H.*

• ' 1 II •••• . M
1 II VIM I * • I' ■
I rluiiii <I -. pli laloiiard P.*

• !"i. A A iiuiixi • • I .s «}et,rz-
f .1 rb'.iui.uia Arthur Iai*'* tte, Nr 
l‘ iJ'h.T VliN* \ v •• Vimilr ltcl!.‘|l)Ui <
\.|..||»h.' Ll!i"'f. |-'«'r.liiiand I ».'.*>«-h.—ii - 

• VI I ' II* r g
St-Alexi», I aiiiill.* Piuiipi» laifreinér.- 
IrèiM' Itr.Ml.' .i . .L-^. jth Itiiiguette. Ma 

! i*. M ' Il
net.

Mil •

laindi matin a i* heur**» ont eSi !i' 
en notre étfli»e |.arois»iHle le» fnn 
radl*H il.- Mm*' VA» Iteniumin PL 
né.- Geor-iua Juli.-n dried* * a l’flL'. ,

M • Laorg.anna Prou U et M’ - 
Beat e Bélîvsau de ït-üregu.rc 
• ü-1 ’ jeveruj dam» leur fani'le.

M ue Napoléon lherr.en de N <j- 
:>»>>« ijueique lamp» chez *4 f.I- 

M n* hJrnorid \ gnoau't.
VI e Irene Bergeron. .i*»t tutrice 

«r- 4 ëe pa*»sr -a fete de l’ajae* 
u %ë fa nilla 4 Alton Jonet.on.

VI. et Mm® lionat Côte et M. et 
M © Alfred Da.nar* en pron:©nade a 
Arthabaeka cher M. A;fred «'ruteaj.

Vf et Maie Roméo Hou’**, de V
- Mma f% \

■JT « U /t et w . If r 1 Vfar eau
M. Gerard Gagné de Montreal e* 

Vf \nton’o Gagné de V'i. tor avili© de 
«ige à St-Va • ; r.

Vf ne A' de TaSazard, de \ ctor a- 
• chez «ou pere M Philippe Bu*-

Vf > .ar.* 4. f’ourn a e 
iaon V g’ieault »ont a.ie* 
•e« a St-S'orbert 

VI * Genevieve Len’.an

Monsieur Hervé Koax «i 
pa*>e quelque* jour- dan» » 

Vf Gaston Labonte chez 
VI Raphaël I^abonté

Ville P'eurette Houle ett 
j’un voyage au Cap de la M 

Vfademo ieilo Marie-Ang. 
:ie pasnage dan* ta fa nu IL*

M et Mma Km. c Drouet • 
A- j * » fii» Marcel et Gas.oi - 
voiler dis parents a Vicior.i 

J* | Monsieur Tanrrede lot. 
e voyage a Montrez

e
St Maunr© 
A. f red Lu ■

VI H.

»ouna ton» yne 
Le* é'evea du 

v'»‘ter .eur* f»

>u rtr © dan* »a fam .’e a Be ai
M

ouvent de Pr.m-evil.e pa->a 4 va.an- 

ve d» Pâque* chez .-e- parent* M \ 
niédé.* Lava!lee.

— M. Fdouai i Hebert et Vi re \ 
sene Hebert «ont j* \> v ter M ne 
Edouard Hebert 4 hop.tu 1 \* * >
baaka.

Vf un» eur Vaiéte Lemiej» 
nu d’une pro:nen4de d© que. j 
i he/ son frerg 4 M otn r r.» .

Monsieur Paquette en voyj 
•a famiÜe a Beauharnoi* 

Monsicui Robert Lap 
Hyacinthe de pa--affe ch /. 
rent.» M ( B Lord

Moniteur Da v; Dcsha c- 
ecoie Po.ythccn que de M m;

EE SEUL REMEDE
W ME SOUU!

I II '•neirur du qUeb
'ilul
le* rem.

Ir.rm |„ Hii,,,, ,, ,;•"*•;-•■

La Baie, Shauiniyau

b... D

■ |.**iir |.l* ur.
»<ui époux bien ailnt 
le « inoih et «l.'mi * 
entant», f fille* •

V i«-tor «I" 1 hu,\ "f 'v H t luirl© ! ’
N ni G11 • n,. « 1 it . Alt! •. 1 tll'

1. :^Hn * •• Gtlliilll* •, • »rj;«'* ♦ J#»
M "litréiil ©t « >\ iln «li Si l'aul il!. M

F!d«mar«l .Dili» n • Vu un ). M oln m©
11 nier Uilrtn f Alz •ma *. M , am© l»o

•t Kivurd (R..-.•- Vinii • i «I©
> mit Uugén© «I» • >l:lgU< © ©t Lji rj «le

mit l'aulin El le au*>t * us-i a:\ i»« tu©
ifauts.

ï.«* her»i«-« tuf •haut© j»ar M. «b-
1m Lamy u •«ir.' n**i*ti rotuni© «liu-

«•" et «<»u* iJin«r« «le* n bbé* Lnfl. b©
f| w n ni 1 •*iijrt«» ©•■il

t "n.luiMiit In «üpouille m«» rfellr M.
A r • >■ m Dell. mai «*

Portait In «r«>i x Mm. P • r,- «■n.
tr» |>orte ir* étainit : M.M \;.vi»*r

! 0 Julien, Neat
• • i :

Le* tertiaire* qu» neeomi.Hunab'nt *• » 
j oit eur* êta .'lit Vf « *•!* in* \ a \ .< Ju. 
lie»'. V.Jolphr ( • 1 iin<*n.i, .Ni»t**r Lain 
but et thlilou Herger.ui

La .jnefi fut fj.ife par V|e 
N- '*>r T^imhert et Odilon IleripToi'.

« onduisaient I.- deuil: le* infant*. 
'1 et Mme Oviia Plant, et 1. !• :i|» 
Drum*, lotira Plante de St-Paul.u «t 

i V
'lue Vie Philin* l»e*n»Hr..i* r de 

• u-funte, VI et Mm. Hem I’.• . • r ti 
n*i. Iu»r la Truite. Gertrud- P. 1 

L A i M . Mootl • ..I, R . \ ,
Pj« »ne. I!l<*nb.'tb De’ *, -

Remarqué» dan* l a.. - ^ mer f.-s 
" .!»• i'Aaeoropthn MM v ,
' o ent, Hector Daiuj li - - |{»,
I *.-• be.»ue* Alib-rt «. nd Albert
Dr.nleur. Kphretn Do r. Ldou.rd
D o.le»ir, John u* Du. her, \a»ier du- 

■ u. hi* I* . I , :4 ri IIi'rmGda*
' nn^taotin. Ileiman Paquin. J'iaeph

», G j Ph

Eoutez-les
Cnique ter !

I e* pet il * sont rharmr* d« la 
manière don! le* Kicr hrispi. • cra­
quettent quand *oa« *rr»ec dessus 
du lait ou de la creme.

ft aussi quel reial de s*»eur. 
Hutte* de fi# rôtie* drnntleuv 
|H*ur le deieûner le lune* «»u le 
*«*uper I \cellent* pour fair, de* 
honh«»n*. de* m*. ar«»n%, de* «ou. 
pe* i he/ le* epirier* KaHr nue» 
par hrlloet * I ondnn. On «ri 1 
« >•! nou*e»u

Wvr 

. RICE 
l cd IKU*fdut Mtisms••••% •# « ».

rice krispies;

I; . ’te Xa*i«T De'aud. J Ld D
Henri Dubamie. Pu rr« Juin n. 

N • 1 Juneau, Patrnk llouclier, et

—A i'érahliâre do Vf. Atari© Lafre- 
nierc, un groupe de jeun®* gêna et de 
jaune© fille» «e réunirent dimanche 
dernier.

Kta.ent pré-eht» Vf!.©» M.- V'*g«- et 
G. I^joie. M Veillett©. B. St-Loui». 
G. St-Loui», D. Samson. Y. Picard.

— MM. A. Dery. !.. Beüemare. O
île» fleuri Uailly, M. « t M J-'e-.h i, K. G-. î M Lafra H

IV.,pou de «ilunU’VIére. MemUm* V- M >D©. M. Cn:elie-’ -, P ju 1*
h I..- 'rhitKal. uu. Alfred Mai». John-‘ < Lajo e. \ -• I.-u ». f '

Boucher, MaslMd Ld vallée, Philip », R. La I
p.tdlé, Ih>«nini*pie I^avnllée, H.** t,.r ! Laf• • t r- 

|t. . h* r, V\e «iigüêre. Vve l4i*|.*u. «uir | I.a ga -'té et , . .r
Vfi*den»oi»elfe» luiurette Iflai», The-I ren' toute 4 ;<vjr ;.e. na un f 'a n i 

V in<*ent. Lu* jeune et D.-rtha li«>u- *a a qu :n,eu eux et e t garda c
Mime-Anna Delle nare. < f . r ■ ^ . ou

Pihdes 
Dodd pour le Rein

'• J I lier ul.f %«i(jf | 
dan. le do. «t d. ,

Ste Helen©,
«otiffrai* d© «foule 
de maux de tète”. ,
"• de c©« ©n«f o
m’a soulagé e-t 
pour le* rein-. J> 
boite a ma porte© «:

■ •
fait, f'our me maint 
*ante, jVn prend» u 
aut re".

Le* Pilule* de I» 
détiennent leur pop 
promesse» que 
du bien «ju’elie* f.,r 

Les Pilules de lu 
>ont purement et 
tnede pour le» reii 
cisaeot pour qui b

Ileur fonction qui 
bang de «es inipurel 

Ltl sang pur qui 
1 '‘organisme apporte 

I nourriture d • 
ica iiiaiiitcmr «n l •

rit di

e vota
NOUVEAU

FRIGIDAIRE
au plus bas prix 

dans

Phistoire du

Frigidaire

• » et muni du

Frigidomètre

æ

Ft fFtiii cabinet qui ajoute fie la beauté a tonie ryi*ine . . , toute la mnrhinerir étant

complètement enfermée . • . façonné en a«*icr rmmvrri «In hni fserntanriTt IFneo • • • 

laquelle rient » ajouter, re qvn r»i frc« appréciable, une garniture som joint* rmailtre rjt 

porcelaine. au«ei facile a nettoyer «pie la porcelaine elle-même. X pied»* rubea «le rom 

partiment alimentaire; H pi et! h carré*» d*e«paee «le rayon. ^ w

la pèm* gravée ©alr«r «v*» ■’•H 
À l’hisfasre »♦# la r©f rtgeeafesoa ©Uirtn^a* 

I rvgséaira à mm prsa «i bas qm* pmremnn* n*
pins Lsaigfiempa poar s© le procurer.

1 «-f© off ©n© d«n* 
. . nn noN«©an 
f«sr©© d «tlrndrc

Tl U a i4»aif©4 ira rarari©rt«ü^u©« ©•©©•(«©IL» da Fngidair©.

Il ■ I© lam©»a Fngtctomcir© ... la i»4Mi«©ll© amrlioration 
©«©laatT© da mmm++mn Fnguéair©. ©t «f»© L Ersgidatr© *©tiî peut 
'«*»« t «Msratr. f ©«© arnrHasration so «ta p©rvi©i «L- rrglrr «

'prrswrf d© faire des émmmmtmern d© «aas^anx d©aams ©\i 
grass* a» frasd ©itrrmc.

Il ©a« *il©»©v©«i« ... ai s«Iras©iras qne *«*»• n© Prtitmdc*
meme pas a© m©«tr© ©a asarris©, arraiar aa fa*ri»oanc*. Il a

• c© platrjHii m glac© antrsHvcrffrnr© brrrrf©* «fsic l’oa me r©au*a 
q«© dans le Frigidaire.

H ne demande atienn© inMaüation spéciale. Il a a he«o»e «p»© 
d'etre hrhf dans n importe quelle pn*e de eowraaf •© t-ssa^ant 
a U main.
L© m©ehant«f«t©. dan* la i»a«© du rahmet. n’©*« nnllem©**t 
©nrnmKrant. Von* ne le *«»»©r jamais . . . n'a*©r ïama** ■ '• 
nettosrr . . n’avrr ïamai* a * penser. I.©* ra*an« abiw©»». 
lairr* «ont place* aa*er haut poar qa© *«»«* ne *a*©r pa* «»hl* é 
de *na* pencher. I t ils «ont ©©pace* paur permeilr~ d » 
placer Ira rrripu-nt* «tu bouteillra rleret.
Vrrrte* *o»r la d©mi«*rr amelioration da Frigidaire.

Il *oas faat an Frigidaire. < 'est I© temps d'en fa»©© I seha» 
de* maintenant. Voter au toard'hai m©m« oa Noatra* 
FrviiHair® • , • dan.* nuire sali© d rtaiaga.

Il n y a qu un seul h riqidain --- et General Motors le fabrique

J. L. ROUSSEAU,
187, Rue Notre-Dame

Lorenzo Rousseau 
A. Sauvageau 
A. Roy
J. E. Bertrand

Trois-Rivières
Nicolet 

Shawinigan Palis 
Grand’Mère 

La Tuque, Qué

•L tëif

Bc-
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nNos Courriers |
St-Zcphirin
pABTlt l>t SUCRE 

.rant M Krnf»t Marcotte, 
* temperature a donné un

* .,Lte a *a lucrerit. Parmi le» 
prciente» on remarquait: 

\f • O Ally et leur» enfant* 
\| Dttf. Lucien Hauhe. MU# 

J‘ hl,e MM l bald Laha>e, 
, Marcotte. Pe*ire Marcotte, 
netl,- I aha>e, Kache! Ally. S,- 

** !-naje. Cermalne Allard, M
y Ldi-uard A »rd lit

1 \ a ' ste-Clothilde. MM Al- 
v,4 Aimé Marcotte. Cèles-

‘('o.-rhcfn*. ain»i que »a dame, M 
E Mlle Franvoia« Hoia

Ho.vert. Béatrice Allard 
v m .e Marie-Jeanne Mar-

v Mme Sorbet t Marcotte, 
j Boisvert, de Ste-Clothilde,

y , Kranvoi» Jutra» de Ste- 
,!*■ Marcotte, do 8t-Zé- 

\ .,rd Marcotte, Jean-Baptiate 
e .-t ne Marcotte, de St-Zeph - 
t. Vrilleux. Mjlhrd Deacé- 

>• i iphefe, M et Mme Kme«t 
\ Allard de St-Zcphirin, 
Mine» Arthur Lafleur, Oml 
, K nj£ de Ste-Rrifitte, 

Faucher, Lucien Lemite de 
Km. le Marcotte, Arthur 

Kn le Raymond. Philippe 
V • Alice. Cecil# et Marie- 
Ma i otte. Elphège Marcotte, 

.jirt dentaire a Montréal. 
,n et Albert Marcotte.

•nee r est ecoulee avec entra n. 
u»a a j «on de la muaique d'un 

‘•pique-nique". I^c violon 
. Aimé Marcotte II y 

llaiMttion, chanson et chanson 
s eux temp*. Le «oir tous se 

• cr che« M. Oiivide Mar-

» Q'

DIV ERS
Cloutier, étudmnt la mé- 

vieitait son pc:- v 
ainsi que Mlle \ ale- 

Montréal a Pàqae?. 
l e 1 copold l am re son! 
irt de -ucr© chez V L 
p La Viaitation jeudi.
. Jutraa. N P.. Mme Ju- 
«•* a La Baie récemment 
rnest Jatras.

l’rinceuille
^I labl- * Akule iVllenn. prin« i. 

i;,Normale «le Nioolet est 
viager l'ftques «-he* non frère 

ledger PelUriii.
I\! |. ,n « hnries Snmvon. «v.« it

Antonio Samaon étudiant 
de St-HuttetHU Charl" - 

mi I P L M*nt venus passer leur 
n,. Pâque a chez leurs fkarents 
fl M I.r »n Santon.
I < >|me Koinéo Nadeau et leur

> \ rtoriaville. visitaient Ma-
p «. P Nadeau dimanche.

•| ... «Y, .ci Yvonne Côté de la

carde.malade a | happai du St-Sacre-
ment de t^ueUc.

'Ille Aurore ICbeault de \ictoria- 
ville vikitait m.u oncle M Norbert 
A'din lundi dernier.

Mlle Annette Rcbitaille du C«*u*.ent 
• I.- Waterloo, |»aMe aen varanees de 
Pâque» vbea »e» parent» M et Mme 
l*. A. H dutaille.
M Pbi..pf.e Ian Lati' e e»t de retour 

d un «Diane «l'affaire» à Québec.
Mlle Médora Ilernier garde malade 

de <éutb« retourne' apré» avoir
IMi>• »e un- bnuainr dai s »« famille

MM rernand» et Ju!.» Thibodeau
, « .dl.-gt .! Arthabasia passent leurs 

va.au. e» de Pâque, chez leur- parent» 
M «t Mme J A K Thibodeau.

MU. Mariette Picher de Q.jêbe. T,aM.
’ ' ' ao i • » M. AdoJ.

phe Pi«-ter
•M 1 abbé It»»cer Itorval vicaire à 

' nétaaj Ro ne'- eet venu pasvar quai- 
que» jour» « hez at*» parent » M. et Mine 
<■ P. borval

Mme 1 aradi» d*- Nutonaville viaitait 
son ami.' Mme Joseph Tbibeauit 

" x '• : « aiifaa# #| »a t.
'• Marie Pau le «|e Plea«i«vtlle sont ve- 

Pâques dan» le» lamilic» 
r A I <uv»un |>( Monn

M P \ Poitra» de \ ioriaville é- 
nier.rcdi par affa re»

Vietoriaville
A LA CABANE

1'■ P-’ n temps e»t un saductaur, qu 
«Mt piésentar .ses charmes sou» dev ««- 
pects tout a fait aimabîa*

En outre de nous verser un soleil 
P.US brillant et plus chaud, de donner 
» » nature cette atmosphere de jeu-
rc.*e inspiratrice, il trouve Je moyen 
de fa re pleurer nos erables canadien- 
re-, larmes d'oi que l'induaU.e a sj 
changer en sucre »ucculent.

Aussi, nos gens «>n donnent ils a 
'*ur joyeux, et no» èrab! ere«. eilm- 

np .-rs uepu s plusieurs mol*, sont elles 
devenues bruyante* comme de* nids 
d‘oiseaux. Un peu partout.. >ur le som­
me* de no» montagnes, comme dans !o 

' • ■ • ' :
rho charmeur nous apporter le brio 
de* fêtes h la cabane a sucre.

< es jours dernier», un groupe d\v 
•ur l’invitation de Mademoiselle 

A.dea Laquerre -e réunira .*nt a la 
sucrerie de M. Joseph Jolibois, de St- 
Noibert. Le» jeunes gens s an donnè­
rent a coeur joie et degu»tcrent a qui 
m eux mieux, eau d erable, trempette, 
redu t. s.rop, t.re, sucre en grains a 
en u«er î.i palette. Il ne faut pas ou 
bliei non plus la g: i larde de lard a la 
broche, le* crêpe*. H* oeufs dans le su­
cre, enfin, un banquet sucre en regie

Quels que aoient les charmes de la 
f i^ane a sucre, :! faut bien cependant, 
retourner a :i maison. Mais encore, ce 
retour fut-:’ ptecéde dune agréable 
trans;: on Ln effet, l’organisatrice de

/M MEMORABLES Fl \ER \ILLES Ia catarrhe affaiblit 
le* pointions et cause 

les maux de tète
Ommeet «iirayer la catarrh#

M M « ■meroo, ..u** réaid* ata bien 
<**u. Wbiie'a i'ove, N H. viapt
d*' d* • • ,> i un moyen simple lout eu 
éiat.* etf u arrêter le* refroldi»-
seiunit» et le* 

I Du ail! quel*
e*-oulem»Bt» du nax 
* annaas", ccTit-*Ue. 
atarrhe du n^a et de 
sujette à de fréquents 

>*■
 ̂v\X

Le maréchal f'èta.n, 
rhe militaire améi 
du maréchal è och 
«entant» d.» tou» les pa 
généralissime nés arme.

de» f.
du de

Un sa.t que 
dern er h'»

freane. Mnertine (iu '• ....... «•
Laqueire et Flore Marchand M 
cien Fontaine, Rosaire Mar 
tave Bcihumeur, Eugene !• 
Alexandre Fontaine, (»regu;’-e 1
Ha 1 '

MOI VELU LOCA
— M. J. E. Alain, manufactur 

de retour du Lac Edouard, ou 
Irai!

l'endroit. Le >eune A ., n - --r. c

^ortl!a va r
— Madame 

gnéc de »a Lavi-'i
M

<au parti de plaisir, Mademoiselle 
K . t Rousheau de L,,1'b<v . ! Aidéa Laquerrc, voulut b.en prolonger 

. i.;ur temps . her leurs pa- on amabilité jusque dan» l’intimité 
M < • Mme Albert L’bte | de son foyer; et le tout *,e couronna
A IL berf agronome est re- par une veillée, où la musique, le chant.

•é ■ ' Cirant b • ■ ;.
r'« l'invité de - i .'"cur J Fi ren* part a cette belle fête. Mes­

on Bard. i Ichioisalles Blanche Roy, M Anne Pa-
I >"rval .-'t h1'1 \ ' 1 A g'-le Laquerrc, Fva Moreau, Y-

'I Marie lïlatnhe P-.rv.il ronne l i on, Blanche Moreau, Lca Du-

POUR VOTRE DEMENAGEMENT

S"*

CONSULTEZ MOI SA\S RETARD
Nous faisons des déménagements partout ou il y a des 
routes, nous assurons vos meubles contre tout. nous vous 
assurons un service très rapide et nos prix défient toute 
compétition.
" '»>u* avez à déménager, venez retenir votre tour san» plus tarder 
ft nou» serons prêts pour l’heure indiquée.

EVITEZ LES ENNUIS D'ETRE EN RETARD

V\ V \ V \%*V*+«V%«%%%%*+*++%*++%%*V****+*%*+**********+******

Al DU PCDUAIKI 16 RUE BUREAUHLr VI. utVfmAIR trois rivieres

:ncnt en • y age aux It.it' I n 1 
visiteront leur frere M. Fm,.e Y 
nier, de Lew.ston, Ma ne 

— M. J. K Drouir, ^ mfYdue u 
banque d»' Montréal, est allé saluer 
F’rovo»t. chef de la fanfare belg. q 
avait connu lor» de son îo.ent vo\ 
en Europe. M Drouin a assisté au t 
cert de cette fanfare a She•‘Tonkc, 
en est revenu tout a fa t (harn.e.

— M. George.» Cantin, echevr .
• Ile h Daveluyville, ce* jours <iern 

M Alf. Farad,e eet de ret-mr 
voyage d'affaire a Montreal et a O' 
wa

'V
Guillaume, est venu rendre v «-ite a

M
— M. Jum > j, ( 'jrt' -, • • v<-nu

dre visite a V •• nuta re I he* -
•'

Jonction, était de pa e- ville
jour# dernier»

— M. H. < hampagn. •!,• M nt: 
était en ville, hier.

— M Arthur Fréchette, gerant. • 
banque Canadienne Nat.onale d»1 F: 
ccvillc, était en ville par affa re.

Manseau
• M FETU DE FAQ! h.

Mat née. bac -e ■ e- •)
à sept heure», pa- ,<• Rev. \h F.oiix, 
profc.sfeur au Sém.na ro de N - ■ t

G ran d'messe, a neuf heures et 
par M. le Cure \ if’ Le • i 
mon par le Rev. A!ph. Roux, r . a 
ré»urrectd>n.

L> n - i
bile direct on de M. J°s Sylve-t-e 
chanta par'aitememt la me?»e ‘'t *iu° 
que# cant que» d*1 circonstance - "
c '

Dans Faprès-midi, vêpre- n deux
heure# par M e cj-é J. A Lema ',v

A F occasion de Pâques V *s < m 
ehetière réunissaient a la lemc.i i de 
leurs parent# un groupe Tan­
ta ent présent?: M ’es Th^r* -e et
BUndini
Cauaacpcal, Simone et Lu e Sou -
Annette Benoit, T. Baribeau, 'a 
Ba .* du Febvrcs M Anne c- A -c T.* 
febvre, Angèle, Anne Marie et Ma- 
guerite Pari#, Lucile. Françoise, Ki- 
îher et Madeleine Crochetère. MM 
Raymond Charron. E. E M . Roland 
Marnoaa, de C harry, Alfred S 
iYt* . n trottUr, -■ 
d a# Bergeron, Elphège Ck n a -. Lau­
rent Crorhetière.

Un euchr#, avait été organ -* I^v« 
gagnant# furent pour les M ies 1er 
pnx. Alice Lefebvre. Prix de con-o- 
ation: Blandine Savoie

Prix pour le» m*s»ieur«, 1er prix: 
Gérard Soucy. Prix de consolât «n: 
Elphège G^lma#.

Mesdames et Mesdemoiselles
Protégez vos pieds contre l'humidité 

en portant des

SHU-ETTES
Les jours pluvieux ou humides

Profitez de notre grande vente de

DEMENAGEMENT
Pour acheter vos 4*Shu*ettesM en bas des prix du gros

SHU-ETTES
Pardessus très léger pour la

pluie, toutes en caoutchouc, 
pour dames. Talons cubains, £ri;$ 
ses ou brunes. Grandeurs de 3 à 
7 points. Spécial à

1.69
MENDELSOHN BROS

195 Rue Notre-Dame

LL

MM. B:

M M

M \

- MM. et }L e» Afre J Savoie. G« 
r »rd So j . Pa*';.k Trotter, Rolan 
Ms iu, Ga
#• Blandine Sa.-- o, S.mone et Lu 
Soucy, Alico et M. \nne Lefebvre, h 

tes MM B<
lard de Lrurdc».

—Mme (taud a# Bédar 1, de Charn
• » mj . h-, HM !'

trick et Elfe Bédarl.
Hya

»on père M Louis Roc h.

V 'tes « \ l Ali
HHoZoM. \ r M-lifnt «i- ► nte St
Ifa v > • «lu lâtarrh»- «-fc-aicijt «
TALKII"/*»M punitive qu el,
las -e M-'ciont de» rhume?, broru hi- 
te*. * tf i uu»*m#nt» et du « atairLe Trai­
te ni. nt deux moi a y eonipria un m- 
halat- • <a*»ut< boue. <1 •“*: grin-
,1fU- I# . « AlARKHO-

P» e

Jacqi

M c

«a P
M

Wcn e

B a

>:que eu ?nc
i g> et Sav®> 
e ,, « harron de 
.-e un# qu ntaire

\ Charron, opérât 
I Char - <>n. étudiar

*: jeun:.
M m o H 
La ma.rc

—M R a
mé f- a chez >c# \ror
».on do Pique»

— M e L. Barlbe» i do 
Faii rc chez MM Charle 
Barbeau.

— M' rcredi darniar eut 
g ale e « # er »■
faire de M. Antoine Gué 
»<*; ce anniversaire au*»'
Raymond M. abba Ac 
offe ait.

Un grand nombre de parente, d a 
m.a at de paro-‘siens se »ont fa t un 
devoir d’a»» «ter n ce# services af n 
de réméré hommage » ce; her;-, d.spa- 
• , - M ■ •
tre et quelque- jeunee éco *"rs f rent 
les frai? du chant#

UDISPIRITIOHPROCHIINE 
DE 11 UNDUE INDUISE

Worcester, 9 — 
meyer, po< t r r: cr.1 
iiepartion d<* i li 
épanouissement ra; 
raiment amerbair., 

rence, »ous le» au* 
Hadassah. a "audit* 
pr.ma.re eupéne-urc

M Louis Unter 
ique, .-i p-ed: la
ingue anglaiee et 
a de d'un idiome 
dans une conf<-

nices du Junior

v.ron ût)0 perKtnxa* or.t «#s.»té. M # 
Dance ^ Grava péri d*rte du J^- 
n er Hada»sah a W ora#ater, pi*e* da.t 
et la nrefa»>#ur Lor.ng H Dadd, da 
"anivaaaita Clark a nre-enté le cen 
fértmvar.

D'après M t’ntarmvayer 'a argua 
angia.»a ai De a que. o eoit ea a*>- 
t nae « prendre p ace perm; et» au­

tre» .angua? nu rte», la at n. Par. an I 
frac, l'aapagn* N ou» auro'r a- 1 
lor» uue .anguc amer- a ne avec no- 
tra propre diet onna • • tout ce qui 
»’an auivra nocca* ai ramant. La an- 
gue âTiénca n# est de» - pt.va. fa ta 
da »yî aba* courta» L a g ai» est stat - 
que L’Amér » n est aatat que ou dy- 
na.niqua. La* mot* aont te eg aph - 
que» dar» leur br.avtta. La :• gùt a- 
wer.ca.na a»! avant tou a r.

M. Untfrmejar onLr ua ui*ant que 
déjà plu*:eur» écr.va r.» # en »arva «nt. 
notamment I.rne~-t Hemengaay, 1 he" 
dur* Dra.var, John Do# Pesos. She- 
aood Anderson et H !. Me-;kan \ 
vant da term n#r caafér#IICè V. Un- 
tarmeyar a fa • • tare de plutieur#
poemes da »a pluma, la» expliquant et 
la* commentant. L a aussi fait la 
critiqua da nombre d autre» poème*
La soire# a e:e ta» interaa#ante a

CORS MOUS
Argent raan» si (huila Emeraude

Moone ne fait pa» dispara 
Ira la douleur en 24 hrt»

/JE/ V HABILES CA Y \ LIE RES

vjfrrr:
»5i V ‘

r <*f- ** l
e\ rOOKSON • t TRIPI

IV- i r ez.\ ou « un# boutad!. «i HI I 
LU EMEUAUDi: M(»« »M. *\e. 1 , 
fente que » elle n** met pn» fin m \o 
douleur? votre argent vous» heia prump 
teno nt r«iiii.-.

Q . - ,
bien de temp* vous Souffres ou que!!# 
que «Oient le» préparation* que vou 
ov- #*>«»»• * « et'e h'iiie puissn ii
nient pénétrante e»t line préparât -v 
qui affianehira vos fiieds de toute «l«»u 
lei r due» a u \ cor» ou aux oignon- e 
qui voua permettra d'aller n import 
où axe* tout I# «ontort désiré.

LH U IL K F.MKRAUDF Mo«»NF .* 
me neiJIeuvemeut pui»Aaii*e que ,î# 
millier!» oe |^*i «otme* eu ont «'bterc 
deae réaultalN êt.»miant» dur? !♦• trai 
tement des varices Tous le* plinr 
maciens en vendm; heaui'OM.

FETE ENFANTINE
Quand \ou, venez a

M e1 Mm

Pau

r MONTREAL
Let rez-voua L

dePaSaDe
APARTMENT

HOTEL
I IU rue Drummond

A 1

CREDIT
Vous devriez profiter de nos fa Mites de paiement pour acheter 
a notre magasin les vêtements necessaires a toute la lamille.

Notre assortiment est sûrement le plus complet du genre aux 
Trois Rivieres et nos vingt-sept années d’experience dans la 
confection sont une garantie de satisfaction pour notre clientele.

PRENEZ L HABITUDE D ACHETER CHEZ

GOLDENBERG BROS
184 Rue Notre-Dame Trois-Rivières

Un Ancien Tonique d'une 
Valeur Eprouvée

lTn breuvage très agréable à prendre, qui 
stimule l'appétit et facilite la digestion . . . 
qui renforcit et aide à résister aux malaises 
que nous apporte Tim er.

Recommande partout par 
les médecins.

L'annote# eltaaé# 
cat la médian
«l'annonce la 
meilleur marché»

VOUS POUVEZ 
LOUER 

ACHETER 
VENDRE 

ECHANGER 
N’IMPORTE QUOI 

RAPIDEMENT 
A L’AIDE D’UNE 

PETITE ANNONCE 
CLASSEE

A quand votre 
Anniversaire .7

NE laisser pas votre papa oublier que cette 
année c’est votre anniversaire de bicyclette 

Il vaut mieux lui en parler assez longtemps à 
l’avance afin qu’il ait le temps d’y voir, d’y songer et 
de se préparer en conséquence. Il voudra naturelle­
ment savoir quelle est la meilleure bicyclette à 
acheter. Dites-lui que pourvu que ce soit une 
C.C.M. vous serez satisfait, peu importe si c’cst une 
Red Bird, une Columbia, une Cleveland, une Per­
fect ou une Massey.

5 Caractéristiques C.C.M.
La C C.M. comporte bien d’autres 

points de supériorité, mais jugée a 
ceux-ci seulement, elle mérite d’être 
considérée comme la “Reine des 
Bicyclettes.’’
1. Le Pédalier Triplex, qui permet 

de pédaler avec souplesse et 
facilité.

2. Le Frein à Roue Libre Hercules.
le “petit frein à la poigne solide ”

3. Le nickelage bon pour durer 
vingt ans.

4. Trois couches d’émail cuites sur 
surface inoxydable.

5. Pneus Dunîop. absolument garan­
tit.

>

Bicyclettes
OCM

TTrfect. Columbia, Red Bird 
Cleveland, Massey, Gendron

Hiusi Joycycles C.C.M. pour Enfants

Procorer-vou* le cata­
logue C C M chec le de 
poaitaire le plu* rapproche 
ou éenvet directement a 
la Canada Cycle A Motor 
Co^ Limited, Weaton, 
(Ont). Montréal, Winm 
peg ou Vancouver.
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BOURSE, COMMERCE ET FINANCE
UN CALME PLAT REGNE A LA BOURSE DE MONTREAL; OU ON A 

ENREGISTRE LA SEANCE LA MOINS ACTIVE DE L’ANNEE HIER
Hr.i/ili<iii, Ni» k< l » t M.issey Marris furent 

I» s titres l« s plus transités. Des 
«ours nettement irréguliers. BOURSE DE MONTREAL

i? I 0

29,305 PARTS VENDUES
( l’rr^se ( dtut'l .rt\ur )

* l ri (aime rxtfênir a marqué la séante de la 
M nlfe il hier et «r fut la plus petite séance en record 

»- née | n fermeture on comptait 2 5 re< uls contre 17 
« m' venne de, J't titres représentatifs haïssant de 

rt'i en eut <i samedi I es ventes totale» ne furent que 
j■ .i ■1 Ir inar» f.'- de^ «ddi^ations etirr^istra pour $77,-

au pair
titre le moins inactif de la liste ave^ 
.•rt^ et se signala par sa tenue ferme 
de | 2 point après avoir changé de

I
te rIe / M rjr point I.) apres ries avis 

*/nie a «ni^menté sa production a sa 
.'»ir faire tare a la demande soutenue

IT I lan fi. lu s négociée

I 4

TORONTO

de 1.0 55 part O »toc k ferma a 70 1 4 rn L*3 I h/m i r Te an
Iionnacc n» l’a per

ir^Mtré» par M'/ntréal f*owrr, Steel )( C <» lit Kamoi 1 ; A y # m
» 11 ' • i « , Ha k • f Montiral, innij>eg l ire* 70 (irn. * 1 War

10 Ha ton Br Igr
« édèrent «lu irrram on rr-rnarquait Natio- lluilll k*er i i, .

-» Asbrsto? ( (k kshutt Blow, Industrial Al ':■«! N, 
hc VV«, 
.1,1e. Moniini'>n Bridge* rt Bank of Uommerc e 240 J » IV 1

U. Lyall (un struct
10.1., Vta»*c Hiirris (

1 . J. s. M t< he l
KG VL ni r • s 1 L. H

ES DF. «W ' 6() ’«o Natio 1 ( a r 
Brew.

t«> 40 40 Og Ivi e t «.ur M
l’oit XI f r •«1 r.

*7 4^ 4fl • 5 q . 1 o u (■ r
-'*0 Sinon H A v «

l.o io, 17g
1

/'‘.♦O h ha \»i oiga W a
naja

U L'i- ti
U.WqlT

V • ■ u . l«a ( umm «•ne
. i ■ Hontr éal*«».. 870 Neva Sco ..i

r» «lu b avril î j. f„jrn.> par L. ( L Beaubien 4
lî»'J Notre-Liante, troi»-E;vneres.

Ou>r. Haut Bas
r z r* < o L’t I 40 40 40

(>ra .n < lawi l A t M 51 .’.O»
• f orp. Lui U 13 13
•• < orp. non-rum, pfd. 40 40 40

S jgar Ref’s 11 N ! 1 \ m
Bower ( A 4»'4 4ê*a 4*
Power i B» 30 30 .70

•I t

d. I*

A V

I.td

A I*. (

A i*
MU

>0 J;..

BOURSE DE NEW-yORK

MOlts I Is | t

CURBOE MONIREIt

UN BltNT AIT

t \ c %|h^t niut ' MR E U* 
I KOls t{|\ U Ul- ^

♦un h HorMMivst ü*

Km

KEATING & M RAE
Agents de change

t litbhê «a tMlt'
|< rts d* N»»-York 
fioarss de Montréal 
Curb ds Nc»*Yorti 

(>rsio Coton
...........  Wlst .. ...
| |il| ItkNqt F DU i OIIMiUCt

'-.ir*u tslt sr»»»1»***» rsR*

Msr DoogsII 
rue H» r t

Telephone

çt MacDou^a!
IIi

L’ACTIVITE SUR 
LE MARCHE DE N. 
Y. DIMINUE HIER

La décision de la Cour Suprê­
me affecte passablement les 
ventes de la journée.

GAINS ET PERTES

9 la sésites a’hier à îa
B(,„rse NeV.s a sté la ,-lut ca.ias cn- 

;epun !e début ds . *nr»<* et .a 
\r on connue au court «i^ la jour* 

r »e .e la Cour Suprême, Uq.'tlle tut 
re ‘ue * Washington au tujti d- taux 

, T pour cent a eu pour afîst df fa ­
re K»-niter le» vendeurs el a.'hsteur» 
, • « ms temps que la »r.uat»on du

• eJ.t fut loin de t'ameliars/.

( era t dan» l'.ntérèt Je tais 
re*aé#

la s.uation ds*> sv ^#.on» .ilustri- 
le » était favorau hier Lacer a 

tab i ji nouteai record .«t v‘r H nry 
Dtierd.r.g, du groupe Soya! Djtrh

deci- «»n ds la Cour Supreme *f_ 
grandement le marche dt Wall 
ou un eapérait un juge, ent fa- 

e ,oncernant le taux Ju 1 four 
Njr les émissions ntv»-l)orough 
rent une dégringolade de 25 

On « attendait aussi u de; dé.
-Jan» les cas des cmi-i^iuiis St* 

et O’Kalîon, ma:-, elîe»*ci ne 
t pas rendues.

• ,rêts sur demande reii'ijye.és a 
,r cent I>e» ventes d»1- nuerent 
dant et au cours de ia journée 
•vent ‘J.îiy.bWi parts ch trig» rent

< e fut la journée 
nui» e l'J mars iern.ei

.u?

eurs courtier» sont d’opinion 
marche doit ra.entir »*.« a''t.- 

•cndant un certain temps, ce qu

FUSION OF HUI!

..hall a déclgré que ses a 
même eta.ent d sp<*»e* a -.ier a
maintenir ceils » :uat on ia/o ah e. 
Anaconda a perdu »ix poin j n«iaat 
que Green# t'ananva en a p- 'd » plu» 
de 7 et la lede.a. M ai a

haeun A ne rira n /
r» n de U po nt*. ,, t 
uorth fit un g» » 
liera! Motor» et

• U»
»>BL,

^hfjralar 
r - iau»»i g an po nt chacun.

NOUS OFFRONS 
SUJET A VENTE PREALABLE:

$22,500.00
Columbia Maie h of C. Ltd.
Actions privilégiées convertibles à 7rt cumulatif
Les détenteur# d’actions privilégiées auront droit jusqu’au premier jour 

de janvier 19 32 inclusivement, de convertir telle actions en une action du 
stock ordinaire sana valeur nominale pour chaque action du stock privilégié 

Chaque action privilégiée comporte un boni d'action ordinaire.

PRIX $100 L’ACTION

PURANT MOTORS
I>uirant Motor - of « ar

er 'Cmehtre tlt* latin*
en r • glut re un nouveau

on et «le li vrai son t
On -e prépare » fairv1 «

i res ,«• pGntemt»*. I.a fiia
• affarre-s «lu premier

»at pobr rem pl ir de» c
’Am érii^ue du s ud. par f
figernent intervenu entr
urai • Motors ( .

! .1 -Qu»- r A St-I.a*rence
l, r " *• i" annonce qu’elle a * 

i.j,- lc< a.-tiff;. les entreprises et l’é- 
ni, «* Ment le huit c«»mpagnies d.» ra- 
•, iga» .,q importantes. La nouvellv 

.ag- e pi.^sé-le iou/.e groi» bateaux 
le rav,galion fluviale ainsi que dos 
remorqueurs et des barges a vapeur. 

I i **que:>e • & St-I^wrence va. g.i- 
L •• i ' fournira de* er-. <e 

. / i r« eu' rc Toronto-Hanu - ton et 
M, • ri• a 1, entre Montréal. Sore! et
!«■,. oort» de ’a rivière Riche «eu; — 
p tre Montreal, Sorel, Trois-Rr. i»*re< 
r* q i*- '€■ ; entre Matane et God- 
bo .* Baie Trinité, Pentecôte, etc. 

l..t upagnie fournira au-^i deux
■ « de traverse absolument 

• £uf -re, î'un entre Caughnawag-i 
< la»; h : ne, desservant le trafic de !» 
>f» . .ationale de Malone, et '.'autre 
• • •• la Riviere du Loup et Tadou*- 

« dernier service, pour le jnel
t>agnie emploiera un gr * tra- 

! * c r «l'une capacité de cinquante 
a..* .t.ileA .sera fort apprécie par les 

-t» et les autorr.obiluites q.: 
jrroif» a nai descendre la ri.1» Sud 
iu'a a Rivière du Loup, traverser 

Tadou.ssac et rejoindre a belle rou- 
e nouvelle qui traverse le district du 

lac St-Jean jusqu'à Quebec.
La ‘Quebec ^ St-Lawrence N»..gu- 

I
I *u c..»-;r du * a -1 h J a j Je(j j 'a. (•*'- 

/e”. La '.upagn.o projette de d j v e - 
opner et d’étendre se» service .

Téléphones: 2271 cl 2272

MacDougaL & MacDougall
Membres de la Bourse de Montreal 

Membres du Montréal Curb-Market *

''12c line Hart Trois-Rivières
S • i Qtr.na emjotti /• vë

M f einand Panneton et M Jean Panneton

$12,500.00
FAMOUS PLAYERS CANADIAN CORPORATION

STOCK COMMUN SANS VALEUR AU PAIR ^

Le groupe de théâtre», réparti» dan» tout le Dominion dont cette com- t
pagme a le contrôle, a procuré de» divertissements à 25.000,000 de sperta- ê
leurs, qui ont versé $12,100,000 de droit d entrée au cours des douze moi» '
terminés en août 1928. J

Les profits net de la Compagnie, disponible» pour le» dividende», figu- i
rent maintenant chaque année pour $4 00 à $3.00 par action du capital or- J
dmaire. J

PRIX $51.00 L’ACTION

LOUIS NORMAND
INCORPOREE j

BANQUIERS EN VALEURS
TROIS RIVIERES {

SUCCURSALES A VICTORIAVILLE ET JOLIETTE |

M.

R A d \
IL. !

/. ; \ b ut: t y is49

THE BRADSTREET COMPANY
i\< nwroR \Tl.h

Bureau-Chef. B46 et *548 Broadway, New-York
l urraux «<•»»« le» principalrs %illca des ttats- 
t m*. «tu i Ai«ada. ( aHa. Mniqur. kuatralir rt 
s I «.ndr« *. Angfrtrfra, a»re une Mal# rret»n- 
» ut de r«»rrr*iN«ndanls partout dans l uNivera

BUREAU A MONTREAL
/ i/rfr« e ShAURhnessy. Ch. 710

4*7 rue Mh.iM

mmmm
Membra da t'urb Market' de Muntf

Ppdclallté 

t aie u r a uns.èrrf

| Telephone 2560

38
rue St -Pierre

Idtlice !*pénard

Aatrea

QaeHee. fherM.mke

VU NM II* VI 11 F «ï< Ol VIR F l»t s I. 
«.FORME* \n ( H win. VIN

AVIS DE SOUMISSION
I ’ • ta «1er» eachatdea r- . - !.«
I conitruetion «l'ure maison d'école dans 
I nd ement No 1. St-Gaorga» • 
j' h»n>t.J.»yn. PQ. pour ta municipalité

««cnia*ra de *t-«iecrge«. seront r«;ue« 
;uaquà «ept heures P.M , la mercredi 
« «i x a>nl 1 au bureau de M. 
Ph Turcotte, aec.-tréa. de la muniei- 
l « ité ^«•<•talre de St.Gnorge*.

| I e* plant le* devi# seront Xi*;V. .
,.» et j«>ur» chei M. Alfred fîa. n, 

j » I>r»ucct, George» où les ?ntre- 
| preneur» se procureront tous le* dé­
tails et renseignement» nécessaire» a n.

I ai que îe» fermuîei de »oumi** nrn. 
t et plan» et devi» seront égaloment I 

visibles tous let jour*, au bureau de | 
M. Ph. Turcotte, aec.-tré». de la muni-j 

•a té susdite dar.» Pccole No 1 A. 
de quatre heures à sept heures PM. 

l e, entrepreneur» pourront obren r 
1 eas ement de M 1# »ec.-tre»., tou» les i 
{déta'l» et renseigneirent* reee » *es ' 
! ainsi que es formule» de •••mitsions. J 

Nu .c «>umi»»;on ne »era eon^t«i.-r e 
j m elle r e*t faite sut une formula

I’ fourni# par la commission scolaire et! 
a» eompagnée d un cheque accepté par» 
un# banque u corporee au montact d» 

j 10 pour cent de la soumission, fait a 
• ~dre de !a V.oaimiss-on aroiaire de 

j ««eorges.
I i,e» soumissionnaires devront s’en- '

Cou; tiers en » «leurs-miniéres
Membres de la Bourse des Mmes de M< rural

29, KDE HAUT TROIS-KIVIEHES

Ce bureau csi relié p»r fil privé a«ec le* Bourse» ds 
Mmes de Montréal et loronio.

Nous ciécutona ica commandes aur toutes le» Bourse# en 
«aUura minières.

Telephone 2058 HENRI BRUNEAU, Gérant

Annonçant
Un nouveau service de passagers, de fret et de 
traverse sur le Lac Ontario et le St-Laurent
La fc*yuebci* and Si. Lawmicc Navigation Limited*’ annonce 
quVIIc a arquis l«'s actifs. Ir?» «'iilrc|»riscs et p€#k«| ni peinent de Imit 
«•«impa^nies «le navigation im|H>rlaiites. I>«*n rouverture de l;i 
navigation» la <'ompagni«k fournira un «-«‘rv iec* e«unplet de fret, «ic 
passager» et «le travers à <Iiv« r^ points «lu la«* Ontario «*t du fleuve 
^t-I.aurent depuis Hamilton jiiMpran Golfe. Douze bateaux à 
vapeur modernes, des barges à vapeur et plusieurs rcni«>r«|tictir* 
seront employés aux différents ^<*rvi< «‘^ qui siiixejit :

. gng#r à employer le plus possible des 
j . •urnahers et ues ouvriers de ^amt. 
I Georges.
I I-A Commission scolaire de St*Geor-
i 1res ne sergage à accepter la plus bas. 
| m aucune de» sou® t.»ions.
’ Muaicipalite scolaire de Ft-Goorg.?#

ra ruRCoriE, •cc .tre».

QUEBEC PARIS

MONTREAL

L. G. Beaubien & Cie
Membres de Ig Bourse de Montréal 
Membres du "Curb” de Montréal

Maison fondre k Montréal en 1902 
I tablte aui Trois Rivières en 19!'J

Examen Je portefeuiîlca.—Avi« financiers

MIÜIIICE UHGLOIS, Cirant
153 rue Notre-Dame Telephone 1180

LIS I RülS-RI Vif RIS

Division Montreal - Toronto 
Hamilton

Division Montréal - Québec

Division Montréal • Sorcl - 
Trois-Rivières

Division Montréal • Sorel et 
Rivière Richelieu

Service régulier de Matane a 
Codbout, Franklin, Baie Tri­
nité, Pentecôte et Baie Slater,

Service de Traverse de 
Lachine à Caughnauaga

Service de Traverse entre Ri­
vière du Loup et Tadoussac

Ib-part dTl.imilloii.tmiM les aanir«lis: 
Départ de Montréal, loua le» nier«*re«li». 
i Nrréta aux port» intermédiaire»*

t inq Mixage* par semaine»—Arrêta au* 
ports intermédiaire*.
^erviee quotidien.

Deux vox age* par semaine—\rrcls an* 
porta intermédiaire*.

Deux v<»\a^('* par semaine, le bateau «init­
iant ^1atane I* mardi < t le x<'n«lrr*li.

serviee reorganine *le t«Mil«>9 I*** div minutes 
f'omprenatit tr*»is j:raml* bateaux «lotit Heu* 
axant une «upaeité *1*' «piarante automo- 
bilr*. < e »erxi« «* <b>**4*rt le tralie «le la route 
nationale «le Mabme.

Serxiee régulier «|ii«»ti«Jien fourni par un 
grand bateau traxersier «l*une rapaeité «le 
« implant** aiil«imobib*s. Ce service unit la 
Rive î*ii«l à la Rive Nor«l, permettant au* 
aut«»in«»biliMtesd<* fain* la tournée Rive Sud 
Rivièr«,-«lii-!xnip—ra«l«Missae «*t «le suivre 
la nouvelle route «b* t hieoutimi et «lu l a* 
St-.|« an jusqu'à Québec.

Poiir taux *lr fret cl autres rmaeignctfirnt*. ««rnr£ à n«*a 
ageneeo. én»imérée# ei-dessous»

Il VXtll r«>N A TORONTO
H. V. >chram. gérant de «li«tri< l. I ntre|M(t No
dr la Commission «lu llutrr. Bj*> de lu rue 1*1. Regent 
Wellington. Hamilton J

MONTREAL
Rurrau. *2. rue t.ollmrnr 
Hangar \n 2.
Iciéc \ iclnria—T hs. Pré»«>s1. Agent 

Vt t RM ;
Rurrau f.hef. 2.» ''‘aiilt au Mg|«‘|at 
Hangar No 19. Ha»«in Vmiisr. V -Ja« qurs. Xgrnl

iRois-Rm#:iti>
Rurrau rt hangar/rur Hull» u»« .J. V. Ihifour. \grnl

MURLI
I. .R. t>inn. agent

2201

Xlarqiielle blTA 

llarlnMir ëi-Vt

«SM
2-W>b-’

t;2f

Quebec and St. Lawrence 
Navigation Limited

“Du coeur du Canada jusqu’au Golfe

»



LF NOUVELLISTE. TllOIS-ltlV II lUS. MARDI '» AVRIL l'L’O

ANNONCES CLASSEES
JèÆuvclliste

CS"
TAHIK AN NOM t8: —
Minimum u# 3) M"t •% tour 23 »>ol nu #t un «nu
mnt additionnai Trn>a innnMd» nnur t 00 T»nt » u nv>u 
17 ()0 »«ur 23 m^t tt 20 du «nt aidititnnd»
NalMdtuet. f1«o«0lHM. prui-hêln» Mariadr* m.iia*** décè». »*r- 
%t. fs nuuitrrdairc» grauil mmum* r*ui. • .u«unt« |*o ir 
lAivk cl â>i,r«*- T. cci • iMir uim 4^.«m ,* lor»,**
ord’uaD* «*hdgu« mot •Jjitioaael 1 tcc ..

I AlltN RIMBO! KStMfcNl l’Ol K ANNONCES 1 \.\( tt- 
I LES APKL> PAHLTION

Lts Annonces ne sont pas accepters par télépho­
ne et sont strictement payables d'avance

Apportes mis annonces au bureau 
ou ches I un de pua dépositaires

Pharmacie Normand
Bu* Nalrt Osms

Magasin Coron*
ftus Nstrs-Osms

Alfred Letourneau
si ft us Sts-Julia

Pharmacie Aubin
Csis Sts Juli* s< Bt-Msunsa

Pharmacie Normand
Bts-Csclls et it «sort#*

Paul Gauthier
20^ Avenus Itïitlsttc.

CAP DE LA MADELEINE
Courir»*» Adrien Cloutier l*harm*<ie l.aharre

28 Rue Ful*> 41 Rus Itranf er j’1 Rue Notre Dame

J P EMILE DESSl R! \l 1.1

ÿ » A%»»eiaMas»M%aM%saa»aa%»A

i va; st hxt; eut:/ i \ /; unun:

. KVMJ MERE

A Louer

..-■K LOGEMENT de c^nq 
' ^ k âvec chsmbte de bam, 
Pr - 1 vendra. Pi • - >

, Luelti O ii' V J '
' *-• bi-Lou1*» tAL 16b- M.

L eaa (4734 MarsÜU-1 tno:iJ

~ -ru ,on prvee. * »p
Ih.mbm de ban. chauffa-

.“l* ,,u baii'-- r»"»»- VdrTV'M A:neault, SU Buulcva.j M-
:s:4. (25-2 A 6-3fs

(2510 A % : 6-3fs)

. KH LR loeement de 0 ji cce^ e*

> Ssdrej^er a 2b bt lranvo:- 
\«vr. te 2208-w
i __________
b.TrMHQÎE LOGEMENT - tue 32 
MfH t ch.uffr, frtBida^re. fixture 
'U; éiectnq-f. menage fa.t a neuf

-r rents. chambre de bam. bu-
inde dépdnat. i»«nd pa« •-i-det « 5 ..

. S acrc-.trr * M
Ha-.:, té: ÎK80-W.

N. Aboud, "1 

2523-A \r.8-jfs

, . r -rmcnM d^ 6 et 3 appa
Jlr., chambre de ba n. S adresser 

, y !>. benoit, 6113 St-1 r -Xav.tr,

. 2327 Avt .8-6fs

, 10' * R Magasin avec loyer privé 
Viême plancher » désiré. - fié coin 
... y et St Denis. S'adresser a

Forses. Tel. 2M.
t 2542 Avr.'.t 3f 1Pc*

M ATELAS! M MELAS! Na jeter Pa 
'o* ' eux tnatelaa nous en réparons «i 
veitdcns de toutes sorits. Nous isp*
• n* rt tembourrons les Chsstsrf.e'.d, 
aets de saluns, etc. Kcpolistasg* <Je p a

os « g; a-nuphone». S'adrsaaer a .1 j- 
é I • :

M iur.ee, Cap de a Madeleine, le 
1617-j. (4714-Mer*23-lmi)

NOUVELLE METHODE: Langs- 
en:, gne par !n pos.e, succès garant 

4 i* le. n
* L-.r detail». Ad'Csscs a S A 
l'vi.t.er. St-Loaio. Co 1‘ortntuf, Que

4t.'2l-.Mar»S>ino \

MIRDI9 IVRIl

RDRA — EAST riTTIBURGH • 305.8

• 10 p * — Frafeamme du s u»
dio.

• 30 p. tu. —• Oichaatre
- •

versita ue FiUeburgh.
7 15 p. m — Cancert steré.
8 00 y. m. — deauar Btrdmbtrg. 

CarUon.
8 30 p m — F’ograT. re M chalm.
9 30 p. m — Mtnestra ■ hollan-

4tii.
10 00 p m — Mi «rts 5 .ema»

lie».
10 90 p. n». — Orchestra 
M Cio p. m. Orchestre
11 30 p, ns, — Musique Slump*».

kïW — CHICAGO — SM 9

i. 00 p ns — Off je 
ê 30 p m —» Orvhesitt 
R 4j p m. — Orche»'.if 
R 54 ni. World Book Mss 

• 00 ; m — Sextuor Stromjerg- 
CarUon.

7 30 p m — Orchestre
.4 Ott p m — Numéro liseinal 
s 30 p m — Meneitrels iio !rn- 

daia.
9 00 p ir — Clicquot fly b Eik: 

aies.
10 00 n m — Neuve le*

10 10 p. m. — Raa o Ke, n Oi 
pheu.r.

10.20 p. ir. — Oreheitre
11.00 p ni. — Orchestre.
11 35 p. m — Orchestre.
12.00 m.nuu. — Jnsomn a Cui’
12 20 a. m. —- Orchestre.
12 43 * m. —• Orchestre.
I 00 a m — Orchestre.

i>\ DKMA.NDL n emprunter $40*». u 
*500. l'jfiâ de 7 a brr n ntérèt. Den-

»
de *1500. h.c* - a Castei 30, L* Nou-
vellisle.
Ô ÎS1Î h 0 3fs

Perdu

LOLFR belle chambre meub.ee 
3 -if LEvêche

2351-A

.’Y,) p;. n, appartements ihi. '•
...v- ne. « ‘ cleetrid'je. S’adrr^t r
y r. Benoit, 603 St-Fr- \a *

•l* ' (2526-Avr.8-6fs)

"Chambre

■ AlOV double r.T CHAMBRE a 
i.ÔtÉR dans un bas de maison. L5»Mi;e 

hf *eléphf>ne et enu chaude. ^ a-
<»« . -m uviotau.. .r S_,to

» VENDRE r**its d'automobile*, tou- 
-, ‘ * marquee, aussi pneu» usages 
f.-jtes grandeura. Bon marché. **
rtHir i E^E-m Milt Sto., I . 1~4 

... (4744

A VENDRE serins “Roller” * ’ n “• 
■'ur't-'f S’adresser a 5 rue fct-Ho- 
evé a lira la* ru** S te-Mar e et St*

Morris ________ (4008-Mar^-lmu s,

s NLNDHV. Qrcrland SfJtn. 4 Por* 
.?I. 4 ( ylmdtes, six mille milles de 
r, t. ô pneus comme neuf, narga 

*dre cr 116 fcta-Ursule, apres 5 heu-

(2492-Av r.6-3f

modèle 26.
n

S'adre?

A VENDRE c he v role 
:'■rtse 5 pneu* comme nettf^et rem 
< aeuf. Bonnes cor

? (2538-Avr.9-3f

PERDU d rnanrhe le 7 a U messe de 
8 heures a la » athédraîe ou sur la rue 
un > hape)»t vert monté en o* Pr ête 

■
10 (253i-A*r.i»lfa)

Offres d’EmpIoi

$.0 A $. i. l'AK bh.lAi.NE PAYE

l[* .■ soi:.( itation. Ecr ?z a Auto
Kmtte* Company, Toronto, Departe­
ment 17.
j (242â-Avr.i-lmoi*)

\ l'F MANDE un je u ns homma avant
un pc i d experience comme commis 
prépo e aux marchandise* 'Sto<k 

I êtn • . a
■ . ' >i ireetr: à Amer can 5c !<j fl.00 

..es Ltd, ■■i De* Fo:bos.
2506-A n r.6 -Jf s

VI HffO
riA;5MU

L

---- —, - ■■
R -e^ et Mme A be ft Be' e- 

feu psssert quelques J »yia s’hes 
M r* André Moud*

En v s 'e kei M Jeffrry U. «deau 
M • R •* 1 a Roy a c**le occasion il 

'' M '
A .ir .j f. # Yvette. M
et Mme Ah • Marié, N an J>, A*h:.la 
N •• b * -
.he Mar e A pheda Chabot de Le-

\\

He

Hen
B

ca

a . o. r 
'• n » g a

lient.’ y 
n frere

f L . ■ For' er de **.-Hjaein. 
IM U ri B.lodaau Dont1 Jos* 
M e lather.ne La» fe « Gcili. 
/ M Urrele Trottier

he

M F aid

M.
He

beu
M..f

L# Barbier: “Que pensea-voiu du roi 
l e t ' ent M i opinion e»! '»emhla' - 
I* barbier: Ma » vous ne ronn»i *• 
1-e citent. Non, ma vous avec u

0 Ai> p m — Msne-tr»!» ho1 land a
vv

tics.
10 30 p. m. Programme 1-reou-

mfn
11.00 p. rr — Orgie 
12 U0 m.nu t. — Nouvelle*.

MERCREDI 10 AVRIL

W HZ. NULV ANGLETERRE jO.’S

K DK A - E AT PM i *BL K'.i

'N DEMANDE 7iT.éd a’ement jeune- 
f ilrs Une « nmme servania et l’autre 
l our faire s i .-ne. S'adresser à 29 

.'• Nia irta
2033-A' *.»-3fs

ON Dfi MANDE immédatemert une 
axigéai ^ a Irfi

ser a 30 St Ers-Xavier.
(2ô<0-Avr.9-3f*

SERA'ANTE DI MANDEE pour ouvra- 
g*» gér.éral dar* famille pr vé* S adres­
ser a 165 Boulevard St-Louis.

• ; 2532 Av : 0- If»

JI l NU MLLE de bonne apparence 
'iemandée pour ouvrage facile. place 

ur dr\c ■ vendeuse. S'adresse: a M. 
St L ' • u i -, Thil*odra i Room*, l'.o Ave
La. e 11 e mardi et mercredi de 2 a & 
heuics P M.

(2339-Av : .9-lf* <

Remerciement r
JULIEN— La famille Théodore Julien 

u * • ,*• * ncérem-nt le* persumee qui 
• ■ gné. leu i u

.i- n du i«M'ès de M. Philippe Julien, 
- if par offrandes de messe*, fleur» 

u ; i» t* spirituels, service* rendus ou 
as- -tanc< aux funérailles.
7 ( 27>41 - A v r.9-1 f* >

' VENDRE rhaisc en chêne et 
Baff-< .-•.j tt t en BCaj<;'i. t 
jadarf. table h carte*, etc. S a 
» >4j \ • ue Laviolette.

2516-\v

Irt’-st

\ \ E‘ ' ■ < xturcs <le mmc.*- '
a<r ’ r, pupitre de compt
hsj. Ire ‘er a 103 Des b or

(2511-Avr.6

' M ' * • MENT COMPLET de
on a .endre à vente privée de 2 

• bet - et da 1 à 9 heures p n 
N'î. :■ 11 j ('hàteau. t2417-Mara2b U 1

M£l > . ' VENDRE: lit d e: h
iTir • ' ivoire avec panneau

-•. : aide «.n rotin, ph i 
cia, fixtu - * l'-etriquc s. etc. S.ii- 1 
^ : i ; d st-Lou ».
: ( 2529-A vr.0

i \;;ndl am eu blement de aal.- n
i1 re m coucher, tap s

h*». fferc*.te, coutelier.c, ee
♦ iv • 71 St-Fra-Xovier.

3479-Avr 1

6 00 p m - - Orchr* ; i e 
6 13 p. m Revue 5pot!ign 
6 25 p. m. - World Bookman.
6 30 p m. — Fanfare Savanna.i L.-

ne shjp».
7.01 p. m. - J.e Boston an*.
7 30 p rr - Maytag Ran b e -
8 00 p m — Quatuor Strouiberg-

Carlson.
8 30 p m — H eu* a Miche t.
0 000 p rr — Heure Theâtra • 3 

in 1
9 30 p m — Ménestrels bollanda!» 

tic».
H» 00 p m t\ . ia m s Aynronta.
10 30 p. m. — Freshman Orchestru 

d.anî.
J1 00 p. in. — !*por*
11 30 p. oi. —- Bert Lover.

a 00 n m.
R 10 p jn
6 15 p m

dio.
6 30 p m 
7.00 p m 

ou rgh.
(.15 p. m 

trators.
7.45 p. m 
h 00 p. rr 
M 30 p. m 
0 00 p. m

»- Nouvelles
W o *• ! d Book VL.

— Progiamate du st

O- heatre
— I ni»ersUv de P;t'

— One Minute I * .* .-r j r

D: J A poil' ' JP
Orchestre.

» Sy!vanift Fore ari
— Causer • pa* E-a n s

re Booth e» fanfare rie I Armée d: 
»!u'.
0 30 , rr — C a b n Door.
10.00 p m Orchestra
10 30 y m — Températurt: pr 

gtamme au stud,?»
11.00 p. m. — Mus.que Slumiier.

W rHL nCO **QN

6 00 p
0 15 i

WG Y - SCHENECTADY, v > • 2 ,

— Bourse, marché nou- 

— Concert a Lhéte!

LOGEMENT A LOUER
Logis chauffé de 8 pièce*, (ou­

ïes Ira améhoratinna modernra, 
un des plus beaux endroits de in 
iillo. S adresser à l.ermatn rt
I ri re». h7 rue St-Anloine. Télé, 
phone 297.

« 00 p
vtllts

6 30 p 
?a*n Ej »

?. 00 p m - Voitr s .'«r. e
7 .\0 p. m Croqu So» or. »nd
8.00 p m — Concert. Genera E-

Icctrie.
S 30 p m Programme I nphy.

Lactic. -A
3 0»» p. m — Heure Everc* ...
10 1 t • 

kimos.
10 3ü p m -- Concert Ge-..a. E- 

!ec*ric.
11 00 p m. — Haute Orphe - n.

CFCE — MONTREAL — «

12.35 p m. — Orcheaire <*> . m- 
cert de Rex Bat* ^ a 1 hgtrl Mont- 
Royal.

! 00 p. m — Bourses, mines, tem­
péra: u re.

1.25 p. m. — Orchestre du Mont-
Royal.

3 00 p m. — Programme de Jar­
dins Venitienc.

4.45 p. m — The dansant par Lor- 
chestre du Monunoya'.

5 55 p. m. — Mme*

WLW - CINCINNATI, Ohio - 428

fi 0 p. m. — Orchestre.
7 C p. m. — Causerie.
7.15 p. m. — Orchettre.

10 p. m. — Programme Sohie. 
Kfé«r« Va •

9 nn p m. — Programme Threc- 
in-One.

■* 3<i p n- — Heure Perfect Circle.
9 00 p. m. — Programme Thrce-

in-One.
Meneatre^s ho'.landai*.

10 00 p. ni. — Programrre 0;lo- 
mat:

10 30 p m. — Crosley Cossack»
11.00 4 m -Baseball Texas Kan-

g?* •
11 M p. m — Trio Qj n t ; >

m . — O* gur
m . — Orchest rc.

fi 30 p m. — Concf? 
fi 45 p. m. Orcheutie
7 00 p. m. t- Orchestre

n - - s
8 00 p. m. -- Smith Brother*.
8.30 p. m *— F’rogramme Ma.iaj
9.00 p. ni. —- Wor!j Boeküian 
9.03 p n. Orchætre.
î) 30 p. m — Orchestre.
10.00 p ni. —- Neuve.le»
10.15 p. m . —- O rc h e v t : c
10.30 p- m. — Musifjue >j m u*
11.00 p. m —- Orchestic tic in

Edge water Beach.
11.20 p. m. — Orche» e
11.36 p. m. — Orcherive
12 45 p m — O r c h e s t re
12.09 mina Orchesi

tel Congre*

WfL N0L\ \>..L :LK!U

fi 00 p 
fi 35 p
fi 50 p
7 00 p 

dio.
7 30 p. m
8 30 p. m 
B 00 p. m
8 00 p. ni.

ge 'ie Booth.
9 30 p. m 
10.00 p. ni 
10.06 p m
11 00 p. tr

vernemtnt.
11 15 p. m. — Orchesti

■n . - Safety Cru** I*1
m. —» Vinrent Breg! 
m — Causent.
m. — Programme

R ad n Nature J 
i — Sylva n .a Fo re ­
in. — Causerie par
n. Orchestre.

Numéro spe. i 
Sport.
(Irehestre 

- Bulletins

WG Y - SCHENECTADY. N V -

6.00 p. m. — Botfrse».
nouvelles.

« 30 p m -- Contrer • .<
Witt Clinton.

6 45 p. m. — Woodlav*! I
Ser\ e.

7.OU p. m — fonce ’ o H- 
W’itt Clinton

7.30 p. rr». — 1a Tours ni- '!
8 00 p. m. — Piogiam; •• » 

Lie trie.
* 9.00 p. m. — Ingram h * •

9 30 p. ni. — Heure r*
10 ,0 p :n — Aine -i W

fi-1.

Nous achetons et vendons 
des meubles neufs et 

d'occasion
jra dea Bcrec fuse* < 

sions en n’agasin. Venta '.'-s 
voir a-ant d'acheter

rhilippc Beaudoin
^jiccf*se'<e d«

I i Deraureault 
Il HI E Dl PLATON

MK A< Ht IONS et reveti ion* 
mtüb.ea de soi onde-main. l iu» -» - - 
«I- g; H'phone* a vendre à très i 1

. g
.

i« r* w c. vendra bon marché et set 
*a e a diner, set a dejeuner, ma 

fb.Bî a coudre ''Singer'* en très *•• • 
'dit < l nay, 44 rue • M irg 

nie. u UU31 * (46UU-Marsti -1 muitr

^^JPropi iété» a Vendre
MAI »\ \ VENDRE située sur 1»
ru* ?•. ff ■ ‘ç ^ dtux loge n.enté. S i

:r à 361 Ste-Cécile.. 
 11746-Mars22 lm*

A \ENDKE terre dans U paro sse dr 
’b .lu arpenta de LégLse, 3

arpents de largeur sur 2H de pmfon 
av*r bâtisse et tous !?•"• mstru

^r‘i culture. 8 ai r eeeer a <»edeon 
"ia t. St Boniface.

(2537 Avr.9 3fs)

* ' ENDRE belle propriété à 2 logf 
»« *sntre du village, en far* de 

.H V Régi). S’adresser a H Bacon, 
p®wte du Lac.
L (2534 Avr 9-3f»)

^AfAFIN A VENDRE Excellente 
*6»r* 4 affaires. Bonne elientèlc. Cau*e 

v*nte. maladie. S’adreaser a 5s St- •

L ____________ (2540-Avr.9-6fa 1 ;

Mri'S0N A VENDRE OU A Ef HAN- 
,ER Acfepterait comme acompte t*r- 
l\: »’* Cap de la Madele ne ou aux 

R 'ères ou autres valeurs S’a* 
ttiser 25« Laviolette.
_

Î#\KMiRK lot." a bàt r a.tuée au * 
w Made * '’r S’ad*e*ser a R^meo 
'•fMaette, HAfè! de Ville. « ap.

i2624 Air * "f*

AVIS AUX DAMES
* *• u “r o «e je s , * <)e

.r de Nf« \u:S oU Jai Su!»! uu 
v » de perfectlounenieot i»" .r on- 
• : i i • : t un permeoente. e. Jimiif 'fs 

,nic? a d'iooer Ifirs appolnt»i»eti,a. 
, . .. n. > uOdul*ii..u perMSie rr*

i* :j.va«e d-n fhfreuX bpé- 
.1%| d'1 I quelmi# «'•ir:'» t* 

MADAME ( LOI 11ER 
« H StS-Cteil*. Téltphens Si23

12.00 minui — Orchestre de Thô- bries Corpora ion.
te! Gibson. 11 00 p. m — Orche» t rc

12 30 a m — Gondolyrie». Kenn a

WPG — ATLANTIC CITY — 272 WHAM - ROCHESTER V Y

8 00 p. m — o7çhfaîif fi 00 p. m. — Bourse
9 15 p. m. — T-.o double Chal.'on- < 615p. m. — Stocks mi

te - Ha f do-.. . -
10.00 p m - • O: fhe*‘ : r fi 25 p -— Causa- .e
10.30 p. m — Mue'c a Ma . c ;;u i> — Re» ita i de i-
11.00 p. ni N o uv *11 ce. fi ÎJ 1». — Woodiawn
11.19 p. m. — Orchestre d** da t ervice.

7.00 p. m — A être anno
t\ H AM - ROCHESTER. N Y - 250 7 1 1 m —* Programme

versité de Kocheste*
fi 30 p m. —* Concert à l'hjtel 7.45 p. m. — Gilbert Ov»

Ten E;. k. nixte.
7.00 p. ni. —- Nouvelles. 8 00 p. m. — Programr
7.10 p. ni. — Causerie on.
7.15 p. m. — Prog ranime Ha 8 30 p. m. — Sylvan:» f

neas. 9.00 p. m. — Smith Br the
7.30 p. m. — Causerie î» 90 p m — On Wings o
* 00 p m, — Progra.n ne Strom- 19.99 p m — Nouvelles.

b^’g-Carlson. 11 00 p m — Nouvelles c
8.30 p. m. — Orchestre rature.

John’s Window Cleaning
DE SHAWIMGAN FALLS

fera affaire maintenant 
aux Trois-Rivière»

Afin de permettre su public
d<« Trois-Rivières de jug*r de 
notre travail nous laverons vos 
v très gratuitement pour une 
première fou

prix rartfinnahlva
4S« RIT AAÎNT-MAt.’RICE

Téléphone 1641

Llaaz lea anno
: t’nnr iroBoœ»«r do

.......................................... ...................

y 00 p m. — Numéro théâtral

PROPRIETES
VENDRE

224-2S6 rat» Champfloar. mai­
son en hois Sole bardeaux d a- 
miaafe, a»er dépendanees, deux 
logements de cinq pièce» avec *é- 
randas. très bon état, bons re*r. 
no*.

.12-34 rue St Pierre. Cap de la 
Madeleine, maison en bols à deux 
logements de quatre pièces en
bon état.

Jolie résidence d'été à Cham­
plain, an étage et demi, flnie 
bardeaux, grand terrain entre la 
roate et U fleave.

Condition» de paiement» fa i- 
lea pour arhetear sérieux 

S'adresser à

A. E. BOUTIN
137 Aie \otre-Dam* 'le*. 1723

KOA DENVER, foin. —
Heure ( entra #
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a actuellement lieu^
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demeurer 
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St-Loui,s rtc Mcdi lcc

\\i E BIEN KL 
.on de Pàque>.

• -o.-ji pan-*:* prépaie.' po-.” 
onstan.e. et au*» de > i 

aux et divtr» objet» qj *e s» 
lus un bon prit aj prof t «v 
r*s paroissiale*
Apres u m MlCCilltnt gaû >" 

a rban>on de St.Isidore »e a 
ha- te pu M J f Perron, a 
jne !'#• Sr ^t« Dreg rm de N 
La fai ir# gai MM O avi

Peiri-, - p.ar.o par Sr bt-ur i
N c

( hint Mon ame a D 'M. ,iw
*o o par Al me A bac 

doe jr par M J E Fr: ro i *
a-J canne Marcel Tou* n ! 
ira . Ange • c. Anr • .* 

Alexina Robt'a./.e, Pau.ine ( 
Madele ne et Simonne Girar i 

A l’occa'ion de lete de la 
Mme Hector Cyrenne . 

nei plusieurs parents et u' 
\

e V rt M * e V ctor Cy • 
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Fer sand

NERVEUSE El CBUÏTUE 
LE MOINDRE BRUIT 
l> BOULEVERSAIT

Mme H. Burton, Oshana, Ont., nou»
«ci * •
reuse et abattue nue je pouvait a pet-
ie souffrir le bruit que faisaient le* 
-nfants. '‘Ure aima rre conseilla de 
orcndie les

ie Rheau • e- a. . pa»se- 
* N t : e Dama d u Nord 

ur Mn-e Joiapi .Nsuit, 
o J» o .> e. »« a saur M e

I
Alpha Jacob depu a que.qu» tsmps
sont retourne» a Rouyn.

M Pr at Jacob eit a t là.je un 
vo aze dsns 1 Ouest.

Ptes-e ('anal enn#>
P. ^ 'lari.ao»! R— Mgr

i • ( g a r. 1 *• r . e a ^ ■ * •
-e e’ n a r- génaral o» 

a hidio est, tr no* * l’hôp.ta! 5 * 
Agnev II aoufftait di coeur et ce 
bron h le hron rue Mgr Porrigan e. 
ta t agi- :r b • Il naquit a Ma ti-

DhumesdtCerveau
fV^ Soulagés avec 

des Vapeurs
’*m «r

WICKS
▼ V Amo Ru»

Pour Tout Refroidissement

ESTOMAC MALADE
NERFS SECOUES

i L'inhalation de*
vapeurs le rend 

A plus supportable, 
W souvent l'améliore.

Sc remit mervnlJrusement 
en prenant ! A\LAC

L»n gens» -i - c constamment »
\ . A» • < *

p ’’eux tonique et r*-onstituant le- 
de a rr >uvrer la »anîf »t lo fore» e* 

». » • telle men! » ithouaiaarnc
- veulent fa re adopter a 4*sutre 

»eTiede •* i-iur. '* e- ' ♦ux-méne» » 
n- u n ' : a • i • t Quan i don» les an»*»,

M Art! 1
ipprirent Paîle 

■ ; - u : »• m e n t, ,i
, . a r» rent ae d - rdre TA N LA» .

a! d rsL
datreaj

Mua-
pre

f c qjr> .a • ie ni et a 
table. Jetai* devenu»
• .‘•tt* TANI A» ma ro-i -eulement 
agee do I •: iigeat d ■ la nerv - 
et dra arree de vert /e, ma » il ni * 
engTS'-aer de 12 1. ■ et m'a don-,

1 A N LA 

Qu»-’ : ie

Orner W , 
Gérard L 
M. Anto■

- h : 
L»

Le
davig

\i\rah;oi i \Gtn

TARUTTlb NI
VRALGOL

et après en a>o,r i * r1< ux bo lea Je 
commençai a me «rr.’.ir plus forte et 
paraître mieux. Mes couleurs me revin- 

.rent et maintenant je nie sens très i 
'ben.

*
j pharmacies ou par la poste sur récep- n f, 
i’iun du pr r. Th# T. M.Iburn Co^ Ltd,’ 
Toronto, OnE • méi

d’f

>as p

hc* '

d’ng^ér

faitenef 
une bout
ro phan

;ff-rz pa* fit 
t r» terrent qj** 

a T A N - 
prouver le mei- 
♦aede de corr - 
mai, de voua 

force de santé.
V • >

ft votia 
•■ P ► vous

s.itisf;rt. r*'*. 
»» aujourd'hui

Prévenez les fuites 
d'eau et les

(lommuucs (/ni en résultent

fi 00 p. m. — Programme V..u.
on.

6 30 p. m. — Uns demi-heure
Bonheur.

7 0») p. m. — Ipana Troubal
7 10 p. m. — Heure Palm -l!»''
8 30 p. m — American U r-» 

bric*
9.00 p. m. — Tocnno Pare -otter
9.30 p. m. — Colorado Fuel and 1

ron Co.
10 00 p. m — Orchestre #• p*

Moeurs Patterson.
10.30 p. m. — In the Garde**
11 00 p m. - I^es Trocaier

WPG — ATLANTIC CITY -

8 00 p. m. —- Orrhest a.
8 30 p. m. — Concert.
9 30 p. m. — Concert.
9 30 p. m — Orrheetee de dar.- '
10 15 p. m. — Programme 

amène» n.
11 00 n, m. Neuve.le* 
li 10 p ». — Orche* re

umn/rw ;

je Rivièri- H.
A jx nou v*.» 

*>eux do boni 
M Is B 

i pensionnat 
Roy étu 1 i 

J^into-Gert rui
i

P
travaillent a 
ri.île a l’orra

M AA #1 7 h

•
i. < harette,

• ageau, A do 
t:er, Julien I 
niée Herve R

Nous recommandons
l klastiqum

M et Mme A le !
rt Mme Alexandre A
ehe dernier.

M1. e Ber i he Roy et 
Ivn I Roy a Sai nte (.< i
n# dernière.

M IM
Ma tel, Joachim, (.eo'
: c et A ierc Alarte
sucres a i i ntc-Gtrtr j 
thur R lai*

M et M • *f A e
r - Br 'e*r
t .a -♦ Je4n P-
)mei Btduauc*

flow E I I MUER Co ! (d 
T roi a. Ri\ ières
rt Bharinigan Faî!»

i F HAMFLIN 
Trola.Ri* Ières

t.FRM AIN K TRI RI S
I roia-KB ièrra

P LACRANfF 
Trois.Rii ierea

M ASSICOTTF
A FRERES 

i ap de la Madelein,

I A 4 1F DF «014
ET CH Alt Bon 

9hawinigan I ail*

U\K once de prévention. F.n d au­
tres termes, il est plus sage de 

ne pas attendre que votre couver­
ture soit dans un état si sérieux qu il ne 
puisse plus être question de la réparer. Il y 
a aussi à considérer les dégâts à vos murs 
et plafonds. Des taches d’eau, c est laid et 
difficile à expliquer.

Quelques dollars sagement employés 
maintenant vous feront épargner une forte 
somme plus tard. Voici deux des profita- 
Mes Spécialités Barrett qui, a un coût mini­
me. rajeuniront vos vieilles toitures.

t.iaatigutf l.rquui* Birrett - est un Ornait li­
quide qui donne un renouveau de v.e aux toi­
ture» usées. Composé de bitume et de f re* d a 
m.ante, U pénétré dans toutes >e fieenares et 
point» fâth.e*, les fermant hermétiquement. 
Jamais 11 ne se crevasse, ne s’écaille ou forma 
ampoules au soleil. Lapphcation se fait au 
pinceau
l'InaUgum Plma* ]ye Barreff—e-t > matériel à 
employer là où U y a de grandes crevaaaea ou 
gros trou <e cime-t dur mai* élastique *e 
pose à la truelle ou au couteau a mastic. Ben
.• i»m pf*ur rendre imperméable» les coupe feu,
1** gouttières et joints de toutes aorte*. «U.

f *itrs la connaissance de* ces Spécialités 
economiques cher a otre marchand Barrett 
local. Il peut vous montrer comment faire 
pour réduire le coût d'entretien de vos toit*.

na
e»

«»
*i

'
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UN NAVIRE
NORVEGIEN

BOMBARDE

Un carde côte américain fait 
feu sur un navire noi véçien 
soupçonne d’avoir des li 
queurt.

PROTET

ifï|»;r rruMr om ' fitzmiudice mmmt quitre religieux durs m 
VfIE EE t''TL*,IIII!1,E RET!lllR r»M|L'f “'un «ur

U. ' !

C'EST m FRANCHISE 
OUI S'EST APPROCHEE 

LE PLUS DU POLE

\ » ■ <|««> < rnlnileV, \é —-
ern* ur ^• .♦ r»l <1<> < u- 

it J'iiiiinelI* Mrn* 
i u *1 frrr»*fc (•retri-» rt 1 fil- 
la l ••mj'Mÿiii»' tir 

• f ffrrr* »■>{ vurf «lan» |r 
\ir Still t llwltjinii* la* fl«ux- 

1*1 •* nt'*ui rr ft lr t rtm-ir tnt*
Il I • ■

.Mill Hill, u Mailrub, aux iu-

tint' «!»i ttxixerntur r>( no. 
,a « mpacnif tl • Jênur, tii

U 11’

fi
Wa

i holiijor

LA COLLISION OU "CEYLAN"

■n » li ■.1 .it'liti i il*- < *<jrn,.*ao 
•Iru \ gr<»u|K->» .1’!)*». .l u • 

' it* (tiial.- »lr 1 l-'M» KUom*rr*o 
M p«>puljlll«MI f»l «lr 1

jiaruii I.-v|Ufl,'» ûi.fOU sont
Lr» fatU«*ii«|Ufn y

tienf quatn journaux.
i ura. no r‘t lr fcit gr «lu viesrmf a. 

ptipioit.|iif ilr « ii*'m, dont I* litii« 
l'in- * i S «. Mur Viiyl»trk*t O. |*
4 • ' i* .iri.i*, f onft» aux I
< -ui| »• .’17 prffrea, dont «J indigiufa,

• lin ; r. |rèrt*4. *t *.*1^ reli-
k** u»t- , dont IJ iiidigtœa.

LE PIIJUEBOI PUBIS
I ETE REMIS « FLOT

.N« a t■ tk, la.* iiaqucbot fran-
Ç * J'x . <i ' ta.t échoué depu.* 2d 
‘ <'irr- - rr dn* lai- fond* vatjux uj 

«. «* «té run. i a flot

U • L7,

Une offre très avantageuse de

SERVIETTES DE TOILETTE ET DE BAIN

de Hr

• i.i- aixrc.»-n»

LA VITESSE DES LAPINS
UN NOUVEAU PLAN DES 

REBELLES MEXICAINS LE DENIER OE SAINT-
PIERRE AU HAUT-KASAI

NOUVF.LLE ADRESSE :

0“ B«S10W Hffii
i hirurgie générale 
^laladicN do» foinm.»

.t do» %oif« urinaires

20, DES FORGES
C'ONSt LTATIONS:

î* a 10 a eu ; 1 a 3 et 7 à 8 p.'n.
\ ti - a duniu ilf »ur appointe*

I ol« phone» ;
llurrau <2 Ko». 21*3

SO DOUZ. SERVIETTES DE BAIN ET 
SERVIETTES DE TOILETTE

ReKarms9e/ voire buffet de lirg^ric de maison. Une opportuni­
té pour les futurs épousés. Ces serviettes de toilette et de bain 
<*nt de très belle qualité. Dimension 18 x 3(> . Une /IQ^' 

valeur extraordinaire à. la paire..................................................... «W

35 DOZ. SERVIETTES DE BAIN
C es serviettes sont en terry de trè> bonne qualité. Bonne di 

don Nuaneca variées Bien* bleu mauve, rosi QQ<
vert, jaune. La paire ... . . ................................. ..... wO

25 DOUZ SERVIETTES POUR 
LES VERRES

2) douzaines de belles serviettes avec rayures de couleur Uti-
iblea pour lea varres ou la ! ^ Qc

\r jaune. F.xtra spécial, chacune ............................ 19

CHANCE EXCEPTIONNELLE 
AUX NOUVEAUX MARIES

Tout juste ce cju’il vous fau^ pour meubler coquettement un joli petit foyer. 
Rien de luxueux mais d’une elegance unique. Plusieurs sont 

déjà venus nous consulter à ce sujet venez vous-même.

4 MOBILIERS TELS QU’ILLUSTRES
ci-dessous pour le prix ridicule de W

SET A DEJEUNER
__

( f> > rf, une talil* 
i an ,ai». \ alrti 

. rltr \ rntr

$37.50

!!

iM

1
I T

SET EN FIBRE
rt r T i fil : r (• ' ) dot - toute» lr*» nuan-

tfA 1rs plu.» nouvelles comprenant. I n sola, 
une brreeusr*. un lauteuil, une iardinière et 
i iTe table. \ aleu: ri ulièrc de $)0.00 Pour
< rt le vente.

$37.50

CHAMBRE R COUCHER
Set de chambre à coucher fini noyer, 
«.«•mprenant > morceaux, un lit à pieds 
arqué», un bureau, une commode, une 
vanité et un bai < \ aieur régulière de
$ I l> 00. Pour cette \ rote

$97.50
1

- ^

J

II

»•

Lierai son plus lard si an 
l( i/( sire

SET A DINER
Set à diner de neuf morceaux en merisier, 
fini noyer, comprenant: Ln buffet avec mi­
roir, une table à extension, six chaise» rem­
bourrées et un cabinet à argenterie. \ aleur 
•egulière de $9900. Pour cette vente

$85.50
Candi fions faciles si on 

h désire

La Cle J. N. Beaudoin Ltée
2 et 4 CH AMPFLOUR Tél. 2225

DEBARBOUILLETTES, un lot con-idérable de petites débar- 
bouillettes de différentes nuance» ÇC
C hacune pour.............................................................................................. W

— suis SOI..

Un lot superbe de Nappes de couleur
[< liea petites nappes dr TIAC 

differents coloris, dimension 50 x 50 Spécial chac ■ w

Autre Groupe de Nappes
( c groupe est plus dispendieux mais le» nappes sont de» plu» 
grande» et de plus fine qualité. Plusieurs couleurs. Di- 98e

SOI S-SOL
mension 34 x 34 Chacune

Toiles à Nappes
2 30 v erge.» de toile à nap­
pes belle texture de >4 pes 
de largeur. Fini lustré Con­
vient pour toutes les table»
I a v erge

39C

Toile à Rouleau Bordure 
de couleur

l n lot de toile à rouleau avec bordure, de couleur Nuance.»
\vez vou de vieux rouleaux^! eat le U d QU 

is irtimentfl La verge ............. i 9

Toile à vaisselle
Bonne quantité de toil- de 
qualité pour la vaisselle ou 
les verres. 20 pouce* , <• 
largeur. Une aubainr U 
verge

Un lot de toile à rouleau. La verge......................................... 15c 29C
Couvre-Lits de 

Soie
Plusieurs beaux couvre-lits de soie 
assortis dan» plusieurs teintes -rose, 
bleu, jaune. Dimension 80 x 100 . 

Prix variant cle

$3.00 à S7.45

Dessus de Coussins
Plusieurs douzaines de dessus dç 
coussin», présenté.» dans plusirur» 
modèles attrayant». Dimen- ‘IQC 
sion de 20 x 20 Chacune IW

Rugs en Catalogne
>0 rugs en catalogne de dirnensi
24 ’ x 48 et 27 . Réparti^ en t; 
catégories

69c, 79c, 99c

Un lot de Couvertes de Laine
I .n fait de couvertes de laine de luxe Fortin domine. Vous oa-.»-/ que \»>ir notri assortiment pour en convenu
sont étalées au sous-sol. Dimension de (>0 x 8F) . Nuance.» assorties .................................. 57.95 à 58.60

U

1

m

ml

Songez dès maintenant 
à embellir le “Home”

11 n’est pas trop tôt pour songer aux mille petits embellis­
sements que vous projetez de taire à votre logis. Un de 
vos projet» e*t »an.» doute de changer vos draperies.
Ce serait donc une excellente idée que de demander à voir 
notre assortiment de magnifique.» soie» à draperies, assor­
tie» dans plusieurs patron» différent». Au nombre de ce» 
matériaux. le» ti»»u» Mcrston à l’épreuve du soleil se re­
commandent H eux-mèmr».

SI .65 à $3.25
POUR LA FIN DU MOIS nous sommes à préparer une 
grande vente de garnitures de maison. Durant cet événe­
ment nous offrirons à prix excessivement bas des centai­
nes d items dont vous aurez besoin pour embellir votre 
foyer. Surveillez nos annonces. •

M

UNE COLLECTION DE JOLIES
ROBES OE MAISON

A PRIX POPULAIRES
L n splendide assortiment de robes de maison 
genres. Beau tissu léger et fleuri de fantaisie, quelque» ni 
dèies avec rayures de couleur. Manches très courtes et 
sage aju»té, tailles longue.» et manche» aux coude» <T 
ques modèles avec manches longues. Plusieurs colori* 
gai» pour l’intérieur: bleu. vert. rose, rouge, blanc et r 
et vice versa. Une valeur uniforme pour ce groupe. Chacune

S1.95
Vnycz-lcs dans nos vitrines


